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Pour Bayonne,
ça sent bon la qualif’

RUGBY / TOP 14

L’Aviron Bayonnais s’est adjugé la victoire face 
à la Section Paloise (27-22). Pau arrache le bonus défensif

dans les derniers instants. Bayonne s’accroche à sa 4e place. P. 26-27

Ces bijoux vont vous en
mettre plein les yeux P. 15

DÉCRYPTAGE

Femme et espion, les
clichés ont la vie dure P. 9 

EXPOSITIONMONDE

Funérailles 
du pape François :
la gratitude
et la ferveur P. 2 à 6

AFP

PAYS BASQUE

Des experts au chevet 
du retable de la chapelle
d’Esnazu P. 11
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La tourbière de l’Auga, 
un joyau à préserver
P. 12

DÉCRYPTAGE

Entre hommes politiques
et Eglise, des relations
pas toujours simples P. 6
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L'actualité du jour

À l’agenda
de la semaine�
� � 

,

Lundi
  

, 
  -- France   
Nuit des Molières : 36e édition,
animée par l'humoriste
Caroline Vigneaux, à Paris
(21 h 10 aux Folies Bergère,
retransmis sur France 2).

 
  -- Pays-Bas   
Cour internationale de justice
à La Haye : semaine
d'audiences, à la demande
de l'ONU, sur les obligations
humanitaires d'Israël
envers les Palestiniens.
 
  -- Canada   
Élections législatives anticipées.

 
  -- France   
Contre la régulation
de l'installation des médecins :
grève, à l'appel des syndicats
d'étudiants, d'internes et jeunes
médecins.

 
  -- France   
Braquage de Kim Kardashian :
procès à la cour d’assises
de Paris de 12 personnes
pour vol avec arme commis
en bande organisée et/ou
enlèvement et séquestration
(jusqu'au 23 mai).

,

Mardi
  

, 
  -- France   
Contre la régulation
de l'installation des médecins :
manifestations à Paris et sur
l'ensemble du territoire,
pour protester contre la
proposition de loi Garot.

 
  -- France 

  
80

e anniversaire du premier
vote des femmes en France,
à l'occasion des élections
municipales.
,

Mercredi

,

 
  -- France   
Netflix : sortie de « Astérix et
Obélix : le combat des chefs »,
série animée en 3D créée,
coréalisée et interprétée
(pour la voix d'Astérix)
par Alain Chabat.

 
  -- Allemagne   
80e anniversaire du suicide
d'Adolf Hitler et de sa femme,
Eva Braun, dans le buncker
de la chancellerie, à Berlin.

 
  -- Viêt Nam   
50e anniversaire de la prise
de Saigon par les forces
communistes
nord-vietnamiennes marquant
la fin de la guerre.
,

Jeudi
  

, 
  -- Royaume-Uni   
Élections municipales
en Angleterre.

,

Vendredi
  

, 
  -- France   
Bordeaux : application
d'un tarif de 30% supérieur
à celui en vigueur
pour le stationnement
des véhicules non
professionnels les plus lourds,
notamment certains SUV.
,

Samedi
  

, 
  -- Monde   
Journée mondiale
de la liberté de la presse.

,

Dimanche
  

, 
  -- Roumanie   
Premier tour de l’élection
présidentielle.
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P as de larmes, mais des sou-
rires. Espérance et recon-
naissance, plutôt que dou-
leur et tristesse, pour

l’adieu à François hier matin. Des fi-
dèles non pas abattus ou effondrés,
mais sereins, heureux de pouvoir sa-
luer une dernière fois ce pape si po-
pulaire. « Je pense que les gens le re-
mercient pour ce qu’il a incarné,
mais aussi parce qu’il a accompli sa
mission jusqu’au bout. Il aurait pu
renoncer, mais non. Et le tout der-
nier jour, le dimanche de Pâques, il y
a une semaine, il a choisi d’être là,
parmi nous, estime Denis Metzin-
ger, curé à Paris, présent pour ces ob-
sèques. Il est décédé un week-end de
Pâques. Pour un chrétien, Pâques,
c’est la Résurrection, la mort vain-
cue. Le corps biologique cesse de
vivre, mais l’âme entre dans une
nouvelle existence. Aujourd’hui
n’est pas un jour malheureux… »
Fermée depuis vendredi après-mi-
di, pour les préparatifs de la cérémo-
nie, la place Saint-Pierre a rouvert
dès 5 h 30. Les fidèles commencent à
affluer à partir de 7 heures, trois
heures avant les funérailles. De
longues files d’attente se forment
devant les points de contrôle qui
quadrillent les accès à la place.
Fouille systématique, rigoureuse,
sans tension aucune. « Bienvenue ! »,
« merci », les carabinieri étonnent
par leur courtoisie. Le soleil perce
lentement mais sûrement, disper-
sant les brumes et nuages de l’aube.

Très international
L’immense place ne tarde pas à se
remplir. Un monde fou. La foule pa-
raît toutefois moins compacte à An-
na, vendeuse, que lors de l’enterre-
ment de Jean-Paul II, en avril 2005, il
y a vingt ans. « On était serrés les uns
contre les autres, on ne pouvait pas
bouger. Ce matin, c’est moins dense.
Il faut dire qu’il n’y avait pas du tout
ces contrôles. Tout le monde pouvait
venir place Saint-Pierre. Une autre
époque… » Les chiffres que commu-
nique le Vatican en milieu de mati-
née valident l’intuition d’Anna :
200 000 fidèles recensés sur la place.
Impressionnant, mais les estima-
tions regardaient, pour l’adieu à
Jean-Paul II, vers le million.
9 heures. La foule, en patientant, en-
tame des chants religieux, dont
l’écho à la fois fragile et majestueux
contraste avec le bourdonnement

martial des hélicoptères. De nom-
breux drapeaux flottent dans le pu-
blic. Mexique, Australie, îles Tonga,
Espagne, Equateur, Australie… Le
monde semble s’être donné rendez-
vous au cœur de Rome. Assez lo-
gique, au vu du prisme toujours très
global de François, de sa pensée af-
franchie des frontières euro-
péennes.
Plus inattendue est la jeunesse des
fidèles. Une myriade de groupes de
jeunes pèlerins rejoignent, souvent
dans l’allégresse, la place. Beaucoup
d’entre eux ne sont toutefois pas ve-
nus spécialement. Il se trouve que le
Jubilé des adolescents s’est tenu
toute la semaine dans la « Ville éter-
nelle ».

Macron, Starmer, Lula, Milei..
Deux couleurs dominent, de part et
d’autre de l’autel dressé devant la
porte de la basilique. Rouge pour les
cardinaux, à gauche, et noir pour les
chefs d’État, à droite. Parmi ces der-
niers, Emmanuel Macron, le Brési-
lien Lula, l’Argentin Javier Milei, le
secrétaire général de l’ONU Antonio
Guterres, le britannique Keir Star-
mer….
Et bien sûr Donald Trump et Volo-
dymyr Zelensky. La photo de leur
face à face, seuls sur deux chaises
rouges, sur le marbre de Saint-

Pierre, manifestement à l’écoute
l’un de l’autre, dans une ambiance
très différente de leur confrontation
au Bureau ovale en février, restera
comme une image de cette cérémo-
nie.
10 heures. Les cloches de Saint-
Pierre sonnent le glas. Puis des ap-
plaudissements jaillissent quand
apparaissent, sur les écrans géants,
les images montrant le cercueil du
pape porté depuis la basilique jus-
qu’à la place. Et le silence se fait. Im-
posant, ému, solennel. Il dit à sa ma-
nière la cohésion de la foule. La
messe commence, en latin. D’autres
langues se feront entendre : le fran-
çais, l’anglais…

Communion géante
Il a 91 ans, mais l’italien Giovanni

Battista Re, doyen du collège des car-
dinaux, chargé de présider la messe,
s’exprime avec énergie et fermeté.
Son homélie célèbre un pape
« proche des gens, avec un cœur ou-
vert à tous », et insiste sur ses
« gestes » et « exhortations en faveur
des réfugiés et des personnes dépla-
cées ».
Peu avant midi arrive le temps fort,
le plus sacré, de cette messe, la com-
munion. Comment communier
avec… 200 000 personnes ? Sé-
quence spectaculaire : des dizaines
de prêtres ont été mobilisés, aux
quatre coins de la place, pour porter
l’eucharistie. 600 points de commu-
nion sont déployés.
« Pour un chrétien, recevoir la com-
munion place Saint-Pierre, le jour
des funérailles du pape, dans une
foule si nombreuse et unie, c’est très
marquant, confie le Talençais Anto-
nin Blaquière, en vacances à Rome
avec son épouse Sandrine et leur fils
Paul, 10 ans. On est venus à 8 heures,
on pensait que ce serait beaucoup
plus compliqué, mais après une
heure d’attente, on a pu accéder à la
place. C’est très bien organisé. On
sent, dans l’ambiance, une grande
bienveillance. »

De monument en monument
À l’issue de la cérémonie, le cercueil
est transporté dans une voiture
blanche jusqu’à la basilique Sainte-
Marie Majeure, où le pape a choisi
d’être enterré. Forums impériaux,
Colisée… Le convoi funéraire tra-
verse lentement la ville, de monu-
ment en monument, d’époque en
époque, devant des milliers de fi-
dèles, 150 000 en tout, massés der-
rière des barrières.
13 heures, basilique Sainte-Marie-
Majeure. Le point final pour Fran-
çois. Un long défilé de motards et
d’automobiles aux vitres teintées
annonce l’arrivée imminente de la
papamobile. Nils Froilich, médecin
danois, protestant, note : « Le monde
a besoin d’hommes comme Fran-
çois, ouverts au dialogue et capables
de penser aux minorités, aux vulné-
rables. C’était un intellectuel. Nous
ne sommes pas venus comme des
fans, mais par reconnaissance pour
sa pensée. Ce qui s’exprime ici, ce
n’est pas de l’idolâtrie, c’est de la gra-
titude »
Évidemment, quand la voiture pa-
pale passe, les applaudissements se
déchaînent, les téléphones mi-
traillent. On entend aussi fuser deux
mots, « Grazie Francesco ! ».

A Rome, l’adieu
grandiose et
chaleureux à François

« Pour un chrétien,
recevoir la
communion place
Saint-Pierre, le jour 
des funérailles du
pape, c’est marquant »

Près de 400 000 fidèles, dont beaucoup de jeunes, ont rendu
hommage ce samedi au pape François, place Saint-Pierre 
puis dans les rues de Rome. Reportage

Julien Rousset, envoyé spécial
j.rousset@sudouest.fr
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200 000 personnes étaient
rassemblées selon le Vatican place
Saint-Pierre. ANDREAS SOLARO / AFP 

La papamobile a fait le
tour de Rome, de
monument en monument.
STEFANO RELLANDINI/AFP 

Le cercueil transportant le corps de François, à son arrivée à la basilique
Sainte-Marie-Majeure. PIERO CRUCIATTI/AFP 

600 points de communion ont été
déployés sur la place Saint-Pierre.
ANDREAS SOLARO/AFP 

Emmanuel Macron, Alexander Stubb,
le président de la Finlande, ou encore
Donald Trump... de nombreux chefs
d’État étaient présents.
ISABELLA BONOTTO / AFP



L'actualité du jour

A lors que des centaines de
milliers de fidèles étaient
rassemblés place Saint-
Pierre, de nombreux

chefs d’État se sont aussi rendu au
Vatican pour un dernier hommage
au pape François. L’Ukraine était
évidemment au centre de ce jeu di-
plomatique, alors que Donald
Trump a discuté avec Volodymyr
Zelensky dans la basilique Saint-
Pierre. « Peut-être » que le pré-
sident russe « ne veut pas arrêter la
guerre » en Ukraine, a ainsi déclaré
le président américain, hier.
Cette déclaration de Donald
Trump intervient après sa ren-
contre avec le président ukrainien.
Penchés l’un vers l’autre, leurs vi-
sages n’étant séparés que de
quelques centimètres d’après les
photos transmises par la prési-
dence ukrainienne, les deux
hommes ont parlé une quinzaine
de minutes dans la basilique où
étaient célébrées les funérailles du
pape.
« Bonne réunion. Nous avons
beaucoup discuté en tête-à-tête.

J’espère que nous obtiendrons des
résultats sur tous les points abor-
dés », a commenté le président
ukrainien sur les réseaux sociaux,
disant vouloir une nouvelle fois
« un cessez-le-feu total et incondi-
tionnel ». « Une réunion très sym-
bolique qui pourrait devenir histo-
rique si nous parvenons à des
résultats communs. » La Maison
Blanche a aussi jugé la rencontre
« très productive ». Donald Trump
a quitté Rome juste après les céré-
monies pour retourner aux États-
Unis.

Accélération diplomatique
C’était la première fois que les deux
dirigeants se retrouvaient depuis
leur échange houleux à Washing-
ton le 28 février, quand Donald
Trump et son vice-président JD
Vance avaient littéralement tancé
le président ukrainien.
Sur un autre cliché, on peut aperce-
voir Donald Trump et Volodymyr
Zelensky debout dans la basilique,
en compagnie de deux autres prin-
cipaux alliés de l’Ukraine, le Fran-

çais Emmanuel Macron et le Bri-
tannique Keir Starmer, les
dirigeants des deux puissances nu-
cléaires européennes pouvant être
appelées à jouer un rôle important
pour fournir d’éventuelles garan-
ties de sécurité à l’Ukraine en cas
de cessation des hostilités.
Keir Starmer et Volodymyr Zelens-
ky ont également discuté ensemble
des « progrès réalisés ces derniers
jours pour garantir une paix juste et
durable en Ukraine », d’après un

communiqué du gouvernement
britannique. Volodymyr Zelensky a
aussi rencontré en tête à tête Em-
manuel Macron et a vu dans
l’après-midi Ursula von der Leyen,
qui l’a assuré du soutien de l’Eu-
rope à la table des négociations.
Les obsèques du pape ont été le
lieu d’une certaine effervescence
diplomatique autour de la guerre
d’Ukraine. Donald Trump avait as-
suré dans la nuit de vendredi à sa-
medi que la Russie et l’Ukraine
étaient « très proches d’un accord »,
sans en dévoiler le contour.
L’accélération des discussions se
manifeste aussi sur les canaux
entre Washington et Moscou. Vla-
dimir Poutine, avec qui Donald
Trump a entamé depuis plusieurs

mois un rapprochement sensible, a
évoqué la « possibilité » de « négo-
ciations directes » entre Moscou et
Kiev. Il n’y a eu aucune négociation

directe entre les deux belligérants
pour discuter d’un arrêt du conflit
depuis celles qui ont échoué en
2022.

Le jeu diplomatique
continue en marge des
funérailles du pape

Ce tête-à-tête s’inscrit dans un contexte d’effervescence diplomatique autour 
de la guerre en Ukraine. HANDOUT/AFP 

« J’espère que nous
obtiendrons des
résultats sur tous 
les points abordés »

Pendant que le président ukrainien
rencontrait son homologue américain en
marge des funérailles du pape, Moscou a
annoncé avoir reconquis l’intégralité de
son territoire dans la région de Koursk

Le jour même de cette rencontre à Rome, Moscou a annoncé avoir recon-
quis l’intégralité de son territoire dans la région de Koursk, où les Ukrai-
niens avaient lancé une offensive en août 2024. Kiev a démenti, en affir-
mant que les combats se poursuivaient. Vladimir Poutine avait par le
passé fait comprendre qu’il n’était pas prêt à négocier tant que les forces
ukrainiennes n’étaient pas entièrement « chassées » de cette zone. Le chef
d’état-major russe Valeri Guerassimov a par ailleurs salué « l’aide impor-
tante » des alliés nord-coréens. Après cette reconquête, Kiev se retrouve-
rait ainsi privé d’un levier dans d’éventuelles négociations à venir, d’au-
tant que l’ensemble de la situation militaire ukrainienne se dégrade au fil
des mois, accentuant encore plus la pression sur Volodymyr Zelensky, qui
a un besoin vital du soutien américain pour continuer de résister. 

SUR LE CHAMP DE BATAILLE

« On se sent très petits. Nous devons
prendre des décisions pour toute
l’Église », a résumé le cardinal luxem-
bourgeois Jean-Claude Hollerich,
proche conseiller de François. Selon
lui, le conclave devrait commencer le
5 ou le 6 mai. Il réunira dans la cha-
pelle Sixtine les 135 cardinaux-élec-
teurs âgés de moins de 80 ans, coupés
du monde et chargés d’élire le 267e

pape. Ils votent sur des bulletins pa-
pier où ils doivent inscrire le nom de
leur candidat. Pour être élu, il faut ob-
tenir les deux tiers des voix, sinon un
deuxième tour est organisé. Il y a
quatre scrutins par jour, jusqu’à ce
qu’un pape soit proclamé. Si ce n’est

pas le cas au bout de trois jours, une
journée de prière interrompt le vote,
avant une reprise des opérations jus-
qu’ à ce que la célèbre fumée blanche
avertisse le monde extérieur.

Risque de schisme ?
Vendredi matin, les cardinaux se sont
retrouvés au Vatican pour une qua-
trième réunion informelle. Ces
«congrégations », qui se poursuivent
les prochains jours, permettent de
confronter les points de vue sur les
priorités du prochain pontificat.
Alors que les listes de « papabili »fleu-
rissent, « on apprend à se connaître »,
confie le cardinal italien Fernando

Filoni. François, qui a créé 80 % de ces
135 électeurs, a donné la priorité aux
pays du Sud ou à des régions isolées.
Ces réunions, avant le conclave, per-
mettent théoriquement à celui-ci
d’être plus bref.
Certains cardinaux ont commencé à
esquisser le profil du prochain pape.
Plus que la région géographique, il
faut pour Mgr Hollerich regarder
les compétences et les personnalités,
sachant qu’un « un pape est toujours
un rassembleur ». « Un homme sim-
ple » , « pas trop jeune et pas trop
vieux », « qui peut être en contact avec
les gens, qui sait écouter les gens de
gauche et de droite », a-t-il listé.
Pour le très conservateur Gerhard
Müller, figure de proue des oppo-
sants à François, l’Église risque le
schisme si un progressiste est élu. « La
question n’est pas entre les conserva-
teurs et les libéraux mais entre l’or-
thodoxie et l’hérésie » , a-t-il déclaré
au « Times ».

« Rassembleur », « ni trop jeune ni trop
vieux » : portrait du favori du conclave

Parmi ces cardinaux échangeant le traditionnel geste de paix lors des obsèques de
François se trouve peut-être son successeur. FILIPPO MONTEFORTE/AFP 

Le conclave chargé d’élire le successeur de François se
réunira au plus tôt le 6 mai. D’ici là, les cardinaux
électeurs continuent à faire connaissance. Et affinent
le portrait-robot de celui qui sera le 267e pape
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P résident du Comité d’his-
toire parlementaire et po-
litique entre 2002 et 2024,
Jean Garrigues a publié,

seul ou en collectif, une quaran-
taine d’ouvrages, dont « Jours heu-
reux. Quand les Français rêvaient
encore » chez Payot, en 2023.

Peut-on parler d’une atteinte à la
laïcité parce que les drapeaux fran-
çais seront en berne en hommage
au pape François ? 
Il y a une lecture rigide de la loi de
1905 et de la séparation de l’Église et
de l’État, celle que font les Insoumis
ou le Grand Orient de France. Il y a
une lecture plus souple qui, sans
ignorer la laïcité, rappelle que le
pape François était certes un chef
religieux mais aussi un chef d’État
dont le décès a eu des répercussions
mondiales, bien au-delà de nos
frontières. Il ne me semble
d’ailleurs pas que la mise en berne
des drapeaux choque une majorité
de Français. 

En 2005, Jacques Chirac avait pris
la même mesure en hommage à
Jean-Paul II, ce qui avait choqué
François Bayrou. 
François Bayrou est le descendant
direct du courant politique démo-
crate-chrétien et n’a jamais fait
mystère de sa foi catholique.
Comme tout le monde le sait désor-
mais, il a d’ailleurs scolarisé ses en-
fants à Notre-Dame de Bétharram.
Peut-être justement à cause de ses
convictions religieuses, il a toujours
veillé à séparer le fidèle de l’élu. Ce-
la dit, en 2005, il n’était pas au pou-
voir et, aujourd’hui, il est Premier
ministre. 

Il n’est pas le seul à assumer sa foi
catholique. 
Bien sûr. Le général de Gaulle était
un catholique pratiquant mais s’in-
terdisait de communier quand il as-
sistait à un office afin de séparer le
croyant du président. Je pense que
c’était la bonne attitude, la foi relève
de la sphère privée et la présidence
de la sphère publique. Son succes-
seur, Georges Pompidou, avait reçu
une éducation moins catholique
mais il était néanmoins pratiquant.
C’est d’ailleurs le seul chef d’État
français à n’avoir pas été reçu au Va-
tican. 

Emmanuel Macron a-t-il franchi
une ligne rouge lors de son allocu-
tion au Collège des Bernardins ? 
Cela lui a été reproché mais je ne
crois pas. Il y reconnaissait le rôle de
la religion catholique dans la socié-
té française mais dans une vision
plus mystique et intellectuelle que
politique, dans la lignée d’un de ses
maîtres à penser, Paul Ricœur. Se-
lon moi, il ne remettait pas en cause
la laïcité. 
Nicolas Sarkozy est allé plus loin
quand il assurait que l’instituteur
ne pourrait jamais remplacer le cu-
ré. On se souvient aussi de sa visite
très médiatisée au pape Benoit XVI,
en décembre 2007, avec Carla Bruni
et l’humoriste Bigard qui s’était dé-
roulée au moment où se tenait le
débat sulfureux sur l’identité natio-
nale où beaucoup ont vu une stig-
matisation de l’islam. En pronon-
çant ces mots, Nicolas Sarkozy
pouvait donner l’impression de fa-

voriser une religion au détriment
d’une autre. 

Emmanuel Macron a également
été critiqué à propos de la réouver-
ture de Notre-Dame de Paris. 
On en revient à la lecture subjective
des actes du président de la Répu-
blique. Notre-Dame est un monu-
ment du patrimoine mondial et
l’incendie d’avril 2019 a bouleversé
la planète entière, au-delà des seuls
catholiques. De surcroît, l’État a
participé à sa reconstruction. 

Les catholiques restent-ils un élec-
torat qu’il faut conquérir ? 
C’est devenu plus marginal qu’il y a
quelques décennies. En 2017, Fran-
çois Fillon a certes tenu un discours
qui s’adressait à cet électorat mais

relevait aussi de ses convictions et
de son éducation. Le tout premier
Front national comptait aussi par-
mi ses militants les plus engagés et
les plus visibles les traditionalistes
catholiques mais le Parti socialiste a
aussi bénéficié de l’influence du
courant catho de gauche. Et n’ou-
blions pas la célèbre affiche de
François Mitterrand en 1981, avec
une église en arrière-plan, simple
reconnaissance d’un des socles
culturels de notre pays. 

Vous évoquez l’extrême droite et
Marine Le Pen a semblé vouloir
s’éloigner de l’envahissante pré-
sence des intégristes catholiques. 
Cela fait en effet partie de sa straté-
gie de notabilisation et de normali-
sation, tout comme sa défense de la
laïcité. Il semble d’ailleurs que cet
abandon des outrances verbales
coutumières de Jean-Marie Le Pen
ait rassuré une partie de l’électorat,
notamment catholique, qui votait
jusque-là pour la droite classique. 

L’influence catholique reste néan-
moins forte dans les débats socié-
taux. 
Parce que, même si elle a perdu des
fidèles, l’Église catholique reste un
pilier de la société française qui dit
son mot sur le mariage pour tous ou
la fin de vie. La loi Veil sur l’IVG avait
entraîné une brouille entre Giscard
et le Vatican. Il faut aussi voir que de
nombreux élus, surtout de droite,
utilisent la fibre catholique sur les
sujets dont je viens de parler mais
pas sur d’autres comme l’immigra-
tion ou le sort des plus pauvres.
Beaucoup d’entre eux ont d’ailleurs
estimé que François était un pape
de gauche. 

À gauche, Jacques Chirac rencontre
Jean-Paul II au Vatican, en janvier 1996.
À droite, Jean XXIII reçoit le général de
Gaulle en audience le 26 juin 1959.
ARCHIVES GERARD FOUET/AFP, ARCHIVIO

FELICI 

De Gaulle était pratiquant
mais s’interdisait
de communier quand
il assistait à un office, afin
de séparer le croyant
du président »

« La foi relève de la sphère privée et
la présidence de la sphère publique »

En décembre 2007, accompagné de Carla Bruni et Jean-Marie Bigard, Nicolas
Sarkozy avait médiatisé sa visite au pape Benoit XVI. ARCHIVES ALBERTO PIZZOLI/AFP 

Spécialiste de la vie parlementaire et de la
Ve République, l’historien Jean Garrigues
décrypte, à l’occasion de l’hommage rendu
au pape François, les rapports, pas toujours
simples, entre les élus et l’Église catholique

Recueilli par Benoît Lasserre
b.lasserre@sudouest.fr

Jean Garrigues. PUBLIC SÉNAT 
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Le coup de crayon de Lasserpe

L a Pléiade, collection monu-
mentale de la littérature
française et étrangère, nous
offre ce mois-ci, bien long-

temps après avoir publié l’ensemble
des « Rougon-Macquart » en cinq vo-
lumes, « Les Trois Villes » d’Émile Zo-
la. On n’en a jamais fini avec l’auteur
de « Germinal » et de « Nana ». Cette
trilogie, dont les volets successifs se
nomment « Lourdes », « Rome » et
« Paris », a été écrite et publiée entre
1893 et 1898, cette dernière année
étant celle du retentissant « J’ac-
cuse… » de l’affaire Dreyfus. En dépit
des tirages insolents de ses livres qui
auraient pu lui permettre une vie
rembourrée de douceurs, Zola est
resté un combattant. Les « Rougon »
s’inscrivaient dans la double décen-
nie du Second Empire ; il faisait de
l’histoire. Cette fois, il situe ses in-
trigues et ses personnages dans le
monde contemporain, sans hésiter à
écrire un roman à clefs qui pique la
curiosité du lecteur.
« Les Trois Villes » raconte le par-
cours d’un jeune prêtre, Pierre Fro-
ment, dévoré d’idéalisme mais en
proie au doute. Dans un pèlerinage à
Lourdes, on le voit quêter le récon-
fort de sa foi. Il découvre la misère
physique, mais le caractère « mira-
culeux » de la célèbre grotte le laisse
sceptique. Il espère alors trouver
dans la Rome de Léon XIII un catho-
licisme revenant à « l’esprit du chris-
tianisme naissant ». Il doit encore dé-
chanter. C’est finalement à Paris qu’il
accomplira son salut dans une autre
direction, au terme d’une longue
lutte intérieure et de maintes péripé-
ties : par le rejet de la soutane, le ma-
riage et la paternité. Zola, par le tru-

chement de ses personnages, traite
de ce qui obsède son temps : la ques-
tion sociale et la question religieuse ;
il bannit la charité au nom de la jus-
tice, sans manquer de faire le procès
en règle du catholicisme, de décrire
les impasses du socialisme et de
l’anarchisme. En définitive, à ses
yeux, la science seule est révolution-
naire.
Ne nous attardons pas sur cette thèse
scientiste, qui a surtout le mérite de
restituer les grands débats intellec-
tuels et politiques au lendemain du
scandale de Panama, au moment
des attentats anarchistes et dans les
années du Ralliement à la Répu-
blique préconisé par le pape. Ce trip-
tyque vaut avant tout par les qualités
peu communes d’un écrivain passé
maître dans la dramatisation roma-
nesque, l’art du portrait et du tableau
social. Tour à tour chaleureux et fé-
roce, l’auteur explore les dessus et les
dessous d’une ville dominée par la
basilique du Sacré-Cœur en

construction, qu’un de ses person-
nages, gagné à l’anarchie, entre-
prend méthodiquement de faire
sauter, avant d’en être dissuadé à la
dernière minute.
On goûtera la maestria de l’écrivain,
s’attachant à décrire avec de fortes
couleurs aussi bien la misère nau-
séabonde des taudis que les récep-
tions fastueuses des hôtels particu-

liers. On suit les manigances d’un
grand banquier corrupteur, la presse
à scandale, les séances mouvemen-
tées de la Chambre des députés, l’ar-
rivée de bourgeois pervers dans un
bouge montmartrois où ils viennent
se faire insulter par la canaille en
riant, le procès d’un anarchiste aux
assises, un mariage mondain (et sor-
dide) à l’église de la Madeleine, une
exécution capitale à la prison de la
Roquette, mais aussi la naissance
d’un amour au cours d’une balade à
bicyclette… 
La tendresse a gagné Zola. Il use tou-
jours du vitriol pour peindre les im-
posteurs, les exploiteurs, les noceurs
impudents, mais avec quelle dou-
ceur, quelle sympathie, il parle de
Guillaume le libertaire, qui sacrifie
son amour pour Marie au profit de
son frère Pierre, prêtre apostat, du
grand savant Bertheroy (Marcellin
Berthelot), de l’abbé Rose contesté
par sa hiérarchie en raison de sa cha-
rité inconsidérée… Au total, nous
sommes immergés dans un Paris in-
fâme et grandiose, où se côtoient
l’ignoble et le sublime, mais un Paris
voué à apporter au monde « la mois-
son future de vérité et de justice ».
C’est déjà « J’accuse… », mais doublé
d’un hymne au progrès.
La semaine prochaine, la chronique

de Sylvie Brunel.

Le retour d’Émile Zola 

La chronique de 
Michel Winock, historien

En dépit des tirages de
ses livres qui auraient
pu lui permettre une
vie rembourrée de
douceurs, Zola est
resté un combattant

Zola, par le truchement
de ses personnages,
traite de ce qui obsède
son temps

Ne dénigrons pas les professeurs
Enseignante en école élémentaire, j’ai cru m’étrangler en parcourant
« Sud Ouest Dimanche » du 20 avril. Je trouve les propos du sociologue
Jean-Pierre Terrail datés et peu respectueux du travail de tous les pro-

fesseurs des écoles (et non institu-
teurs). En effet, pour la lecture, la
méthode globale a été très peu
utilisée sur le terrain et, souvent, les
méthodes étaient mixtes : sylla-
bique et globale. De plus, les nou-
veaux programmes ont diffusé les
recherches sur les neurosciences.
Nous sommes formés en continu.
Où M. Terrail est-il allé chercher ces

chiffres de 5 % de méthode sylla-
bique en cours préparatoire ? Les

difficultés d’apprentissage en lecture sont multifactorielles. Quid des
dérives de notre société ultra-connectée ? Des écrans présentés bien
trop tôt aux enfants ? De l’absence de livres dans beaucoup de foyers ?
L’analyse du sociologue aurait mérité davantage de nuance. Plutôt que
jeter l’opprobre sur une profession en souffrance, confrontée à des
enfants de plus en plus éloignés de la culture de l’école, du goût de l’ef-
fort et des bases du vivre ensemble.
Julie Lhermet, Saintes (17)

Le pouvoir génère la violence
Hélène Perlant, la fille de François Bayrou, dit que « la communauté de
Bétharram était organisée comme une secte et fonctionnait comme un
système totalitaire ». Ces violences ne concernent pas que l’enseigne-
ment religieux mais tout système dans lequel un pouvoir de domina-
tion s’installe, surtout en milieu clos. Dans l’école, publique ou confes-
sionnelle, dans les casernes, militaires, gendarmes, pompiers, dans
l’entreprise, au travail, dans la culture, le sport, dans tous les domaines
de la société, privée ou publique. Et les services de l’État ne sont pas en
reste. Dès qu’une personne a, ou s’imagine avoir, un certain pouvoir, un
système de violence (physique ou psychologique) se met en place. Tout
pouvoir est totalitaire, disait Louise Michel. Se défaire de cette
construction sociale demande une exigence morale très élevée.
Jean-Noël Bergez, Pau (64)

L’informatique, un gain de temps ?
Les personnes âgées seraient réfractaires à l’informatique ? Je suis un
senior XXL et l’utilise au quotidien, pour mon compte, ou celui des
associations dans lesquelles je suis. Mais j’avoue qu’il y a des jours où les
pertes de temps me donnent envie de passer l’ordi par la fenêtre. Sou-
vent, le système me demande de m’identifier. Ce que je fais. Mais « le
mot de passe est incorrect »… Je le tape et le retape, sans succès. J’aban-
donne. Aujourd’hui, je reçois un mail de Mon espace santé m’indiquant
que j’ai reçu un nouveau message. Mon identifiant est enregistré, le mot
de passe aussi, je me connecte et « on » m’annonce qu’un code unique a
été envoyé sur mon téléphone portable. Je cours le chercher, puis je tape
ce code et découvre, dans une petite colonne à gauche de l’écran de
l’ordinateur, l’icône de la messagerie. Je clique dessus, cela m’annonce
que je peux trouver les résultats d’un examen de laboratoire… que j’ai
déjà imprimés depuis un bon moment depuis le site du labo. L’informa-
tique, ça fait gagner du temps !
Jacques Michon, Saint-Vincent-de-Tyrosse (40)

Un quartier de Biarritz à rebaptiser
La décision de justice rendue quant au nom du quartier de Biarritz La
Négresse est raisonnable pour la dignité et le respect de l’être humain.
L’interprétation du surnom de ce quartier entre une aubergiste brune,
une femme noire vivant près d’un poste de douane, et une francisation
du gascon « lannegrasse » (argile verte) n’est pas des raisons valables de
conservation. Quoi qu’il en soit, en 2025, cette appellation à connota-
tion discriminatoire pour la population noire doit être bannie : elle
rappelle la suffisance française envers les anciennes colonies afri-
caines. Ce quartier de Biarritz doit être rebaptisé avec une connotation
positive.
Gilles Bordenave, Pau (64)
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Plus de détails :

Le Hamas est prêt à conclure un ac-
cord prévoyant la libération en une
seule fois de tous les otages encore re-
tenus à Gaza et une trêve de cinq ans
avec Israël, pour mettre fin à la guerre
en cours, a dit hier un responsable du
mouvement. « Le Hamas est prêt
pour un échange de prisonniers
[otages israéliens contre prisonniers
palestiniens, NDLR] en une seule
opération », a déclaré, sous couvert
de l’anonymat, ce responsable.
Ces propos surviennent alors qu’une
délégation du mouvement islamiste
palestinien devait rencontrer les mé-
diateurs hier au Caire. Il n’est pas clair
à ce stade si l’idée d’une longue trêve
a été proposée par le Hamas lui-
même ou les médiateurs égyptiens et
qataris. Le 17 avril, le Hamas, qui se
dit opposé à un accord « partiel »,
avait rejeté une proposition israé-
lienne qui prévoyait notamment une

trêve de quarante-cinq jours en
échange du retour de dix otages vi-
vants.

Désarmement
Dans sa vision de l’accord « global »
qu’il recherche, le mouvement de-
mande un arrêt des hostilités, un re-
trait complet des troupes israé-
liennes, l’échange d’otages israéliens
contre des prisonniers palestiniens
et l’entrée d’aide humanitaire dans
Gaza. Israël, de son côté, réclame le
retour de tous les otages et le désar-
mement du Hamas – qu’il s’est juré
d’anéantir – comme des autres
groupes armés à Gaza. Ce dernier
point constitue une « ligne rouge »
pour le mouvement.
La guerre a été déclenchée par l’at-
taque sans précédent du Hamas
contre Israël le 7 octobre 2023, la-
quelle a entraîné la mort de 1 218 per-
sonnes côté israélien, en majorité
des civils, selon un décompte de
l’AFP basé sur des données offi-
cielles. Sur les 251 personnes enle-
vées ce jour-là, 58 sont toujours rete-
nues à Gaza, dont 34 sont mortes,
selon l’armée israélienne.
Une trêve du 19 janvier au 17 mars a
permis le retour en Israël de
33 otages, incluant huit morts, en
échange de la sortie d’environ
1 800 Palestiniens des prisons israé-
liennes. Selon des chiffres publiés
vendredi par le ministère de la Santé
du Hamas, au moins 2 062 Palesti-
niens ont été tués depuis la reprise de
l’offensive israélienne le 18 mars, por-
tant à 51 439 le nombre de morts à Ga-
za depuis le début de la guerre.

Otages libérés, trêve de cinq ans :
le Hamas se dit prêt à un accord 

Au moins 2 062 Palestiniens ont été tués
depuis la reprise de l’offensive israélienne
le 18 mars. OMAR AL-QATTAA/AFP 

En Égypte, une délégation du Hamas participait
hier à de nouvelles discussions en vue d’un accord
de trêve avec Israël

Une «puissante explosion» dans le
plus grand port de commerce ira-
nien a fait au moins huit morts et
750 blessés, hier, ont annoncé les
autorités. Le port Shahid Rajaï, où
passent 85% des marchandises de
l’Iran, est situé au sud de Téhéran.
Vers midi (8h30 GMT), une «puis-
sante explosion» s’est produite sur
un quai et la déflagration a été en-
tendue à des dizaines de kilomètres
à la ronde. Le port est proche de la
grande ville côtière de Bandar Ab-
bas, sur le détroit d’Ormuz par où
transite un cinquième de la produc-
tion mondiale de pétrole. Une en-
quête pour établir les causes de la
catastrophe a été ordonnée par le
président Massoud Pezeshkian. 
«L’accident a fait huit morts et
750 blessés», a déclaré le ministre
de l’Intérieur Eskandar Momeni,

ajoutant que des renforts de Téhé-
ran et d’autres villes étaient atten-
dus. Dans un communiqué repris
par la télévision d’Etat, les douanes
du port ont indiqué dans la journée
que la catastrophe était probable-
ment due à un incendie dans un dé-
pôt de stockage de matières dange-
reuses et chimiques. 

Iran : huit morts dans 
une explosion dans un port

L’incident serait dû à l’explosion de plusieurs conteneurs
stockés dans la zone d’un port du sud du pays

Le port Shahid Rajaï. AFP 

Deux fillettes meurent,
leur sœur en urgence
absolue après un incendie
Alsace. Deux fillettes âgées de 10 et
12 ans sont mortes dans l’incendie
de leur maison samedi à Brumath
(Bas-Rhin) et leur sœur de 6 ans a
été hospitalisée dans un état cri-
tique, a-t-on appris auprès du par-
quet. Une expertise a été ordonnée
et le pronostic vital de la fillette
blessée est engagé, a-t-on ajouté de
même source. Aucune information
sur les circonstances de l’incendie
n’a été communiquée.

La principale voix des
victimes de l’affaire
Epstein, s’est suicidée
Australie. Virginia Giuffre, princi-
pale plaignante de l’affaire Jeffrey
Epstein, financier américain qui
était accusé d’exploitation sexuelle
de mineures, s’est suicidée chez elle
en Australie à l’âge de 41 ans, a
annoncé samedi sa famille. Elle
avait accusé le milliardaire améri-
cain Jeffrey Epstein, qui s’était don-
né la mort en détention à New York
en 2019, de l’avoir utilisée comme
« esclave sexuelle » au tournant des
années 2000. L’Américano-austra-
lienne avait conclu en 2022 un
accord de plusieurs millions de
dollars avec le prince Andrew, frère
du roi Charles III d’Angleterre,
qu’elle accusait d’agression sexuelle
quand elle était mineure dans cette
affaire.

Djihadistes français en
Irak : Darmanin revient
sur ses propos
Politique. « Il n’y a pas d’annonce
de rapatriement » de djihadistes
français détenus en Irak, précise
samedi l’entourage de Gérald Dar-
manin, revenant sur des propos du
ministre de la Justice publiés ven-
dredi soir dans la « Voix du Nord ».
Lors d’un entretien organisé entre
Gérald Darmanin et des lecteurs du
quotidien régional, l’un d’entre eux
avait demandé au ministre si l’État
allait rapatrier trois Nordistes déte-
nus en Irak, condamnés à mort
puis à la prison à vie. « Oui, comme
c’est le cas pour beaucoup de déte-
nus français dans le monde, en Iran
ou ailleurs. Les nationaux doivent
terminer leur peine de prison en
France », avait répondu le garde des
Sceaux. Gérald Darmanin ne vou-
lait pas s’exprimer sur des « cas
particuliers » et « il n’y a pas d’an-
nonce de rapatriement », nuance
samedi son entourage.

Chikungunya : tous 
les seniors ne seront 
plus vaccinés
Santé. Les autorités sanitaires ont
annoncé samedi retirer les per-
sonnes de 65 ans et plus de la cam-
pagne de vaccination contre le
chikungunya avec le vaccin Ixchiq à
Mayotte et La Réunion après trois
« événements indésirables graves »
dont un décès. « Compte tenu de la
gravité de ces événements, la Direc-
tion générale de la santé (DGS) a
saisi en urgence le 24 avril la HAS
pour réévaluer les indications de
vaccination contre le chikungunya
par le vaccin Ixchiq » de Valneva, a
précisé le ministère de la Santé. « La
vaccination reste ouverte pour les
personnes âgées de 18 à 64 ans
présentant des comorbidités », a-t-il
toutefois précisé.

Une femme à moto
percute un sanglier 
et se tue
Gironde. Une femme de 55 ans
qui circulait à moto, vendredi
25 avril, vers 23 heures, sur la RD 3 à
Mios, sur le bassin d’Arcachon, a
percuté un sanglier. Le choc qui
s’est produit au lieu-dit Lillet a été
fatal. La quinquagénaire est décé-
dée sur les lieux de l’accident mal-
gré l’intervention rapide des se-
cours. Une enquête de gendarme-
rie a été ouverte. Il s’agit du cin-
quième mort sur les routes de
Gironde en l’espace d’une semaine.

STEPHANE DE SAKUTIN / AFP 

24 heures en France et dans le monde
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S i les élèves d’hier allaient à
Bétharram, ceux d’aujour-
d’hui vont au groupe sco-
laire du Beau Rameau

(Beth arram, en gascon), nom
adopté en 2009, lors de la fusion de
Notre-Dame de Bétharram avec
l’institution Sainte-Élisabeth, si-
tuée à quelques kilomètres, sur la
commune béarnaise d’Igon.
Trois syndicats de l’enseignement
catholique, qui ne s’étaient jusque-
là pas exprimés sur l’affaire Béthar-
ram, , le Spelc 64 (syndicat profes-
sionnel de l’enseignement libre ca-
tholique), le Snec-CFTC (Syndicat
national de l’enseignement chré-
tien) et CFDT formation et ensei-
gnement privés Basque Béarn
Landes de la CFDT, ont cosigné un
communiqué publié hier.
Les trois organisations disent avoir
pris « le temps de la réflexion afin

d’éviter toute instrumentalisation
dans un contexte où la recherche et
la désignation hâtive de coupables
pourraient ne servir que des ambi-
tions bien éloignées de l’intérêt des
plaignants ».
Ils appellent à ce « qu’aucun amal-
game ne soit fait avec le fonctionne-
ment passé », l’établissement actuel
[Le Beau Rameau, NDLR] « n’est
plus celui décrit dans les différents
témoignages recueillis ».

Respect des textes
Ces syndicats s’appuient sur les
conclusions du récent rapport du
rectorat de Bordeaux. « Il conclut
que l’établissement respecte globa-
lement le contrat d’association et
que les programmes scolaires sont
appliqués et enseignés dans le res-
pect des textes officiels. »
« Néanmoins, ajoutent ces syndi-
cats, des correctifs doivent être ap-
portés rapidement sur les plans ad-
ministratif et technique,

conformément aux préconisations
du recteur du 10 avril dernier. »
À leurs yeux, « l’établissement ac-
tuel subit depuis maintenant plu-
sieurs mois des attaques répétées,
en particulier de la part de certains
responsables politiques, faisant pe-
ser des menaces sur la légitimité de
son existence. » 
Dans ce contexte, les trois syndicats
cités plus haut jugent favorable-
ment le « renforcement et l’effi-

cience des contrôles d’établisse-
ments mis en place par
l’administration », et apportent leur
soutien « aux enseignants actuelle-
ment en place, agents publics de
l’État affectés dans l’établissement
par le rectorat, aux personnels de
droit privé et à l’ensemble de la
communauté éducative de l’en-
semble scolaire du Beau Rameau
qui doivent collectivement affron-
ter cette situation difficile ».

Bétharram : les syndicats de l’enseignement
catholique dénoncent un amalgame

Les syndicats de l’enseignement catholique défendent les personnels du Beau
Rameau. ILLUSTRATION DAVID LE DEODIC / SO 

Dans un communiqué commun, trois syndicats 
de l’enseignement catholique demandent qu’aucun
amalgame ne soit fait entre ce qu’était le collège
Notre-Dame de Bétharram et ce qu’est aujourd’hui
le groupe scolaire du Beau Rameau

Jean-Pierre Tamisier
jp.tamisier@sudouest.fr

Le meurtrier d’un fidèle vendredi
dans la mosquée de la commune gar-
doise de La Grand-Combe est enten-
du insultant « Allah », sur une vidéo
qu’il a lui-même filmée juste après
son attaque au couteau, a rapporté
une source proche du dossier ce sa-
medi. « Je l’ai fait […], ton Allah de
merde », lâche le meurtrier, à deux re-
prises, alors qu’il est en train de filmer
la victime agonisante avec son télé-
phone portable, avant de com-
prendre qu’il est aussi filmé par les
caméras de surveillance à l’intérieur
de la mosquée.
« Je vais être arrêté, c’est sûr », lance
alors l’homme, qui était toujours en
fuite samedi. Confirmant la tenue de
ces propos par le meurtrier, le procu-
reur de la république d’Alès, Abdel-

krim Grini, a précisé que « toutes les
pistes étaient envisagées, dont celle
d’un acte à dimension islamo-
phobe », et a confirmé que le parquet
national antiterroriste (Pnat) était
« en évaluation » de ce dossier pour
éventuellement s’en saisir.

Suspect identifié
Mais samedi à la mi-journée, l’en-
quête, confiée au groupement de
gendarmerie du Gard, à la section de
recherches (SR) de Nîmes et à la po-
lice judiciaire, restait bien sous la
houlette du parquet d’Alès, a précisé
le magistrat, soulignant que le sus-
pect était « activement recherché ».
« C’est une affaire prise très au sé-
rieux, les faits sont très graves », a in-
sisté le procureur. Toujours de source
proche du dossier, l’auteur des faits
aurait envoyé sa vidéo à une autre
personne, qui l’aurait alors diffusée
sur un réseau social, avant qu’elle soit
supprimée.
Selon une autre source proche du
dossier, l’auteur a désormais été
identifié mais n’a toujours été pas ar-
rêté. De nationalité française, il serait
d’origine bosniaque. La victime, âgée
de 23-24 ans, « fréquentait régulière-
ment » cette mosquée de La Grand-
Combe, dans le hameau du Trescol, a
précisé le procureur d’Alès. En re-
vanche, « l’auteur présumé ne la fré-
quentait absolument pas et n’y était a
priori jamais venu auparavant ».

Homicide dans
une mosquée :
le meurtrier
toujours
recherché

L’auteur des faits aurait
envoyé sa vidéo à une
autre personne, qui
l’aurait alors diffusée
sur un réseau social

L’auteur aurait été
identifié mais n’a toujours
été pas arrêté. De
nationalité française, il
serait d’origine bosniaque

Hier, les Bordelais se sont réveillés
avec un nouveau tag. Mais celui-ci
sort vraiment de l’ordinaire, de par
son emplacement, sa taille et son
message. Que l’on soit place de la
Bourse ou sur le pont de pierre, im-
possible de rater les quatre lettres
impressionnantes : DDPF, inscrites
à la bombe de peinture rouge sur les
quais de la rive droite, au droit des
allées de Serr.
Il s’agit de toute évidence de la si-
gnature du groupe Droits des pri-
sonniers français, car une autre ins-
cription « Nique la taule » a été
taguée juste à côté. Le lien avec la sé-
rie d’actes de violence autour des
prisons et des agents pénitentiaires,
commencée le 13 avril, semble acté.
D’autant que la rédaction de « Sud
Ouest » a reçu un courriel de reven-
dication. Dans cette missive de
200 mots, le ou les auteurs se défi-
nissent comme « ceux qui ont le
seum contre l’injustice de la taule ».
Puis le ton se fait clairement mena-
çant : « Si vous croyez qu’on va laissé
[sic] crever nos frères et nos sœurs à
Gradignan […] vous vous gourez.

Vous allez payer cher vos idées à la
con de prisons sécurisées et vos po-
litiques pourris (sic) de répression. »

Auteurs ou copieurs ?
Selon nos informations, la Division

de la criminalité organisée et spé-
cialisée (DCOS) est saisie de l’af-
faire. « Il va falloir travailler pour voir
si cette action est vraiment l’œuvre
de ceux qui agissent au niveau na-
tional ou si ce sont des auteurs lo-
caux qui profitent du contexte »,
nous confie, sous couvert d’anony-
mat, un policier.
Il semblerait que ce soit le premier
tag DDPF recensé dans le départe-
ment à ce jour. L’un d’eux avait été
retrouvé à Agen, le 15 avril, près de

huit voitures calcinées à L’École na-
tionale d’administration péniten-
tiaire.
En France, ces actions violentes
sont au nombre de 65 dans une tren-
taine de départements, selon le mi-
nistère de l’Intérieur, qui a mobilisé
125 enquêteurs, avec l’appui de
30 autres enquêteurs de la police
scientifique et technique. L’enquête
est confiée au parquet national anti-
terroriste (Pnat).
Jonathan Guérin

Attaques contre des prisons : un tag
géant à Bordeaux, l’acte revendiqué

Un tag revendiqué par le
groupe Droits des
prisonniers français a été
découvert hier sur les
quais, à Bordeaux.
DOCUMENT DDPF 

Le mouvement soupçonné d’actes terroristes
contre les agents pénitentiaires aurait agi en
Gironde. Ils ont envoyé une lettre de revendication
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P rononcez le mot « es-
pionne » et apparaissent
alors Milady de Winter, la
redoutable adversaire de

d’Artagnan, et Mata-Hari, devenue
l’incarnation de l’agent secret en ju-
pons, souvent au mépris de la réali-
té. La liste s’arrête là et elle est en ef-
fet trop courte, du moins pour le
grand public. Les professionnels du
renseignement savent ce que celui-
ci doit aux femmes et c’est juste-
ment pour les sortir de l’ombre ou
du malentendu que le Cnam
(Conservatoire national des arts et
métiers) et les Éditions Louis de
Mareuil, notamment spécialisées
dans les documents sur les guerres
secrètes et la sécurité, se sont asso-
ciés pour publier la « Revue de re-
cherche sur le Renseignement »,
dont le premier numéro est entière-
ment consacré aux femmes.
La revue porte un titre austère qui
peut faire croire à une réunion
d’universitaires cloîtrés dans leur
discipline ; c’est tout le contraire.
Elle se lit comme un magazine
d’histoire, ouvert au plus large pu-
blic et dépoussiérant toutes les
idées reçues sur ce qu’il y a vraiment
derrière les émules de Mata-Hari.
Entretien avec le directeur de la pu-
blication de la RRR, Philippe Bau-
mard, professeur au Cnam et direc-
teur du pôle SDR3C (Sécurité,
défense, renseignement, crimino-
logie, cybermenaces, crises).

Pourquoi avoir choisi de vous inté-
resser aux femmes dans le premier
numéro de cette nouvelle revue ? 
C’est un choix personnel que j’ai im-
posé, c’est le privilège d’être direc-
teur de la publication. Il faut d’abord
rappeler que le Cnam dispense une
formation LMD (Licence, Master,
Doctorat) sur les métiers du rensei-
gnement et de nombreuses femmes
suivent ces cours. Malgré l’évolu-
tion de notre société depuis de
nombreuses années, et spéciale-
ment depuis l’apparition du phéno-
mène #MeToo, certains stéréotypes
ont la peau dure, notamment à pro-
pos des femmes dans le milieu du
renseignement où elles sont encore
objectivées et seraient uniquement
utilisées à des fins de séduction
pour obtenir des informations.
C’est un manque flagrant de recon-
naissance envers leur profession-
nalisme et les risques qu’elles
prennent, au même titre que les
hommes. 

La une de la « Revue » affiche le vi-
sage de Sara Giraudeau, alias Mari-
na Loiseau, dans la série « Le Bu-
reau des légendes ». 
Oui, parce que cette série, imaginée
par Éric Rochant, qui connaît très
bien le monde du renseignement, et
qui a été un immense succès en
France et dans le monde, a remis les
femmes à la vraie place qu’elles oc-
cupent. La série a aussi fait naître
des vocations. Cela n’a rien à voir
avec les « James Bond’s girls » qui
sont soit des séductrices, soit des
méchantes, même si cela a évolué
positivement entre Sean Connery
et Daniel Craig, ou la façon dont

OSS 117, alias Jean Dujardin, consi-
dère les femmes, comme des po-
tiches ou comme des objets sexuels.
C’est parce qu’Éric Rochant et
l’équipe de scénaristes ont beau-
coup collaboré avec la DGSE qu’ils
ont pu éviter tous ces lieux com-
muns, souvent véhiculés par le ci-
néma. 

Les femmes qui travaillent dans le
renseignement souffrent-elles du
syndrome Mata-Hari ? 
Il n’y a justement aucun article
consacré à Mata-Hari dans ce pre-
mier numéro pour éviter la confu-
sion. Mais Mata-Hari est différente
de sa représentation cinématogra-
phique. Elle n’est pas devenue une
icône grâce à l’usage de la séduc-
tion, mais pour le courage dont elle
a fait preuve et qu’elle a payé de sa
vie. 
Nous avons préféré mettre en avant
d’autres figures féminines comme
Etta Palm, agente secrète hollan-
daise à la cour de Versailles du
temps de Louis XVI, Louise de Betti-
gnies qui s’est illustrée pendant la
Grande Guerre ou encore Lydia Os-
wald et Jeanne Georgel qui œu-
vraient en secret pour l’Allemagne
nazie. 

Il a toutefois longtemps été deman-
dé aux femmes d’user de leurs
charmes pour obtenir des rensei-
gnements. 
C’était une autre époque, celle du
capitaine Ladoux, qui dirigeait le
service de renseignement au début

du XXe siècle. À cette époque, les
femmes étaient regardées de haut et
avec dédain quand elles voulaient
s’engager au service de leur pays.
Cela a duré quelques décennies.
Aujourd’hui, c’est une femme, Cé-
line Berthon, qui dirige la DGSI (Di-
rection générale de la Sécurité inté-
rieure) tout comme, en Chine, c’est
une femme qui dirige 40 000 agents
au Service de cybersécurité. 
Cela dit, il reste encore beaucoup de
chemin à parcourir et le milieu du
renseignement est largement do-
miné par les hommes, ce qui peut
entraîner un sentiment de jalousie à
l’égard d’une femme qui s’élève
dans la hiérarchie. C’est à l’image de
la société française. Il n’y a qu’une
seule femme à la tête d’une entre-
prise du CAC 40. 

Dans l’entretien qu’elle accorde à la
revue, l’historienne Chloé Aebe-
rhardt souligne qu’on a souvent va-
lorisé l’intuition féminine. 
C’est un stéréotype de plus. Il est
exact que l’intuition est primordiale
dans les métiers du renseignement
ou de l’investigation mais ce n’est
pas une vertu exclusivement fémi-
nine. Peut-être les femmes foncent-
elles moins tête baissée que les
hommes, ce qui est une vertu dans
ce milieu. Mais les femmes sont lar-
gement représentées dans cer-

taines branches qui ne requièrent
pas la force physique. Ce qui favori-
sait sans doute les femmes, c’est que
personne ou presque n’imaginait
qu’elles pouvaient être des es-
pionnes. En l’occurrence, le stéréo-
type devenait un avantage, comme
on tire profit de la force de son ad-
versaire au judo. Les hommes refu-
saient de croire qu’une femme
puisse être plus intelligente, plus
douée ou plus courageuse qu’eux. 

Le Mossad est parfois qualifié de
meilleur service secret du monde.
Est-ce parce qu’il y a davantage de
parité, comme dans l’armée israé-
lienne ? 
Le Mossad est le service secret d’un
pays, Israël, qui vit sous une menace
permanente depuis sa création en
1948. Quand vous vivez dans le dan-
ger en permanence, vous êtes obli-
gés d’utiliser toutes les ressources
dont vous disposez. Et, en effet, les
jeunes israéliens, hommes ou
femmes, effectuent leur service mi-
litaire sur un même pied d’égalité,
ce n’est même pas une affaire de vo-
lontariat et encore moins une af-
faire de quotas. Une société qui
fonctionne bien n’a pas besoin de
quotas. 
Revue de recherche sur le renseignement,

numéro 1 : « Les femmes dans le

renseignement », 221 p., 21 euros.

Espionnage : « Certains stéréotypes ont 
la peau dure à propos des femmes » 

Interprétée par Sara Giraudeau, Marina Loiseau est une des figures majeures de la série d’espionnage « Le Bureau des
légendes ». TOP THE OLIGARCHS PRODUCTIONS/CANAL+ 

« L’intuition est
primordiale dans les
métiers du
renseignement mais ce
n’est pas une vertu
exclusivement féminine »

« Les hommes
refusaient de croire
qu’une femme puisse
être plus intelligente,
plus douée ou plus
courageuse qu’eux »

La « Revue de recherche sur le
renseignement » s’intéresse à l’espionnage
au féminin dans son premier numéro et
dépoussière de nombreux poncifs

Recueilli par Benoît Lasserre
b.lasserre@sudouest.fr

Philippe Baumard. CNAM 



Pays basque
RUGBY / TOP 14 BAYONNE - PAU

L’ambiance 
des grands jours
malgré le ciel
gris à Anoeta
L’avant-match a été animé par les supporters
basques et béarnais, aux abords du stade de
Saint-Sébastien

Les joueurs basques, à la
descente du bus, sous les
acclamations de leurs
supporteurs. 
VICTOR LAPÈGUE/SO 

Les supporteurs du BOC évidemment en bonne place. ÉMILIE DROUINAUD/SO 

Pottoka s’est chargé d’emballer le public bayonnais, à l’arrivée des joueurs de l’Aviron dans le stade. ÉMILIE DROUINAUD/SO 

Béarnais ou basque, le béret ? ÉMILIE DROUINAUD/SO 

Les supporteurs palois ont
soutenu la comparaison.

ÉMILIE DROUINAUD/SO 
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D ans les yeux de Marie-
Luce Garat, il est peu un
comme un « décor de
théâtre ». Éclatant,

grandiloquent, coloré - ou plutôt
« pigmenté » - et si l’on s’en ap-
proche un peu trop, « on pourrait
même voir quelques irrégularités. »
Des endroits avec moins de détails,
certes, mais gare au piège : « Un re-
table comme celui-ci, ça s’observe
dans son ensemble », prévient cette
peintre en décor. Parole d’experte.

Passation de savoir
Au milieu des ateliers de Jean-
Claude Ayçaguer, à Saint-Palais,
cette spécialiste s’active au côté
d’autres artisans d’art à restaurer
l’imposante œuvre liturgique, clas-
sée monument historique au patri-
moine de l’Unesco. Millimètre
après millimètre, boiserie après
boiserie, le retable de la chapelle
d’Esnazu se refait une beauté avant
de retrouver Les Aldudes d’ici
quelques semaines.
Acheté en 1888 à la paroisse de Lar-
ressore pour 100 Louis d’or, ce re-
table en bois sculpté, peint et doré,
commençait à s’affaisser sur lui-

même, attaqué en grande partie par
des termites. « Il était temps de s’en
occuper. Nous travaillons souvent
dans l’urgence », confesse Jean-
Claude Ayçaguer, l’ébéniste en
charge de consolider l’œuvre litur-
gique.
Ornée de dix statues, dont cinq
anges et une représentation de la
Vierge à l’Enfant au centre, la pièce
est en réalité antérieure à la
construction de la chapelle d’Esna-
zu, provenant de l’église de Saint-
Martin de Larressore et datant du
XVIIe siècle. « Il a fait le tour du Pays
basque ce retable », reprend l’ébé-
niste, fier de porter secours à cette

œuvre du patrimoine en péril. « On
sait qu’il a été en partie fabriqué du
côté de Pampelune […] En repre-
nant certains éléments de boiserie,
on trouve par exemple les signa-
tures des artisans qui, il y a déjà des
siècles, l’avaient aussi restauré. »

La main invisible
Devant les nombreux blocs - « Tout
est en kit », s’amuse l’ébéniste -
Jean-Claude Ayçaguer revient sur la
démarche de restauration apportée
au retable. Lui préférer d’ailleurs
parler de « conservation » : « Nous
ne sommes pas là pour dénaturer
les œuvres, au contraire. Nous de-

vons être le moins intervention-
nistes possible. Autrefois par
exemple, nous aurions changé
toute une pièce abîmée. Aujour-
d’hui, avec d’autres techniques
comme des résines spéciales, nous
allons seulement intervenir là où
c’est nécessaire. »
Conserver l’identité première de
l’œuvre, voilà aussi la philosophie
de Marie-Luce Garat, peintre en dé-
cor. « De mon côté, je cherche vrai-
ment les teintes les plus proches de
ce qui est encore en état. Je ne vais
pas repasser et repeindre sur une
partie encore conservée. Notre mé-
tier, c’est de faire en sorte qu’on ne
voit pas notre travail. Il ne faut pas
que ça fasse neuf », s’amuse Marie-
Luce Garat, qui, dès que ses inter-
ventions deviennent trop visibles,
sali et abîme légèrement.

Haut les saints, peau de lapin
Un tas de pinceaux dans la main,
cette spécialiste recherche ainsi la
juste polychromie pour intervenir
sur les décorations. « Un bleu d’une
partie du retable ne sera pas le
même à un endroit ou à l’autre.

L’œuvre évolue différemment avec
le temps. » Alors pour trouver les
teintes les plus adaptées et respec-
ter l’ADN de la pièce, elle concocte
et sèche inlassablement des prépa-
rations pour redonner grâce à cette
œuvre en péril. Des artisans de
l’ombre au savoir-faire helvétique,
avec pour seule mission de sauve-
garder ces morceaux de patri-
moine. L’usure du temps comme
principal ennemi, tout est « une
question de patience », paraît-il.
Dans la quiétude de l’atelier
basque, pour la sœur de la peintre
en décor Marie-Luce Garat, le tra-
vail de conservation passe égale-
ment par le respect des techniques
anciennes. Tout un tas de feuilles
d’or « impalpables » à la main, Mai-
tena Estienne refait ainsi briller les
dorures des décors. « Je travaille
avec de la colle à base de peau de la-
pin, » sourit, tout en restant sérieuse
la doreuse. « Il faut que ce soit fait
avec les mêmes matériaux et les
mêmes techniques. » Sauveteurs de
l’ombre pour refaire briller le patri-
moine. Là aussi un peu comme au
théâtre. Rideau.

LES ALDUDES

Des experts au chevet du retable 
de la chapelle d’Esnazu

Le retable est restauré
dans les ateliers de
Jean-Claude Ayçaguer
à Saint-Palais. 
PABLO ORDAS / « SO » 

Habitué à intervenir sur du mobilier classé au titre des monuments histo-
riques, Jean-Claude Ayçaguer décrit son travail autour de deux grands
principes : « la conservation et la réversibilité des œuvres », « pour pou-
voir, si besoin, revenir à l’état précédent. » En relation quasi permanente
avec les services de la Drac, l’ébéniste évoque également des « précautions
supplémentaires ». Des recherches historiques pour ne pas dénaturer les
styles et les coutumes d’époques, ainsi qu’un suivi administratif sur les
interventions faites. « Nous faisons toujours un constat d’État et nous
sommes en ligne avec la conservatrice du patrimoine Mano Curutcharry
pour répertorier chaque étape. »

TRAVAILLER SUR DES ŒUVRES CLASSÉES

Abîmé par le temps,
le monument
historique de huit
mètres du
XVIIe siècle, termine
sa cure 
de jouvence au côté
d’artisans d’art
spécialisés, 
à Saint-Palais

Bastien Marie
bayonne@sudouest.fr

Pour consolider la structure détériorée, le chantier a été confié
à Jean-Claude Ayçaguer. PABLO ORDAS / « SO » 

Installée à Saint-Martin d’Arberoue,
Marie-Luce Garat est peintre en décor.
PABLO ORDAS/ « SO » 

Installée à Hasparren, Maitena Estienne est doreuse.Elle travaille dans le respect 
des techniques anciennes. PABLO ORDAS / SO 
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«B onjour, vous sau-
riez où se trouve la
tourbière de
l’Auga ? Je crois

qu’elle porte aussi le nom de tour-
bière de Pédestarrès. » Formulée
dans un bar du village de Louvie-Ju-
zon, en vallée d’Ossau, la question
reçut en réponse une série de re-
gards interloqués. Personne, parmi
le tenancier ou les habitués de ce bis-
trot de la place Camps, ne semblait
capable de situer ladite tourbière,
qui se trouve pourtant sur le terri-
toire de la commune.
Le quartier Pédestarrès, en re-
vanche, fut facilement indiqué par
les gaziers précédemment évoqués.
Cap donc, à l’aveuglette, sur ce ha-
meau à la topographie bucolique, au
sein duquel se niche notre fameuse
tourbière parfaitement introuvable
sur un GPS. Voilà qui n’aide pas à sa
réputation et qui excuse l’hésitation
des villageois. Au reste, ça n’est que
depuis 2023 que des aménagements
y ont été réalisés par le Conseil dé-
partemental des Pyrénées-Atlan-
tiques, qui compte bien contribuer à
sa popularité désormais.
L’atmosphère du lieu vaut le détour.
Au milieu des marécages que sur-
plombent les montagnes, règne un
calme olympien seulement troublé
par quelques barbotements de ca-
nards. Difficile à croire qu’il s’agis-
sait, il y a encore quelques années,
d’un site industriel. « L’entreprise
Pyrénées tourbe, d’Ogeu-les-Bains,
y a exploité une carrière depuis les
années 80 jusqu’à son arrêt en 2002,
sur décision préfectorale. La moitié
de la tourbière la plus importante a
été excavée », explique François Es-
nault, responsable du service envi-
ronnement au Conseil départemen-
tal.

«Bombes climatiques »
Dès le départ de l’industriel, la mu-
nicipalité de Louvie-Juzon s’est réin-
téressée à cet espace naturel désor-
mais préservé. Le Département
aussi. Ce dernier s’est mis à racheter
les parcelles du secteur, en réalisant
parfois des échanges avec des agri-

culteurs, notamment pour acquérir
la cabane pastorale qui trône au mi-
lieu de la tourbière.
« On s’est interrogés sur ce qu’on al-
lait en faire. Ce qui tombait sous le
sens, c’était d’amener à découvrir cet
espace, en y faisant de l’éducation à
l’environnement », reprend Fran-
çois Esnault. La cabane servait aussi
de logement et d’abri aux employés
saisonniers de la commune, qui en-
tretiennent l’espace naturel durant
l’été (lire encadré). Ils disposent dé-
sormais de plus de confort.
Les missions de ces saisonniers
consistent à « retirer les espèces exo-

tiques envahissantes, entretenir les
chemins, faire un peu de bûcheron-
nage ou encore boucher des drains
qui posent toute une série de pro-
blèmes, car ils ont tendance à assé-
cher la tourbière », indique François
Esnault.
Ces actions sont cruciales : étant
donné que les tourbières sont d’ex-
cellents concentrateurs de carbone,
« bien plus que les forêts », leur dé-
gradation voire leur disparition relè-
verait du désastre, car alors les
tonnes de gaz à effet de serre empri-
sonnées dans le sous-sol risque-
raient d’être libérées dans l’atmo-

sphère. Ce n’est pas pour rien que le
CNRS qualifie les tourbières de
« bombes climatiques à retarde-
ment ».

Lézard vivipare
Mais plus qu’une menace, la tour-
bière de l’Auga est surtout un espace
naturel fascinant qui intéresse de
près la communauté scientifique.
« Ce ne sont pas des milieux qui ont
une diversité extraordinaire, mais
on y trouve des espèces vraiment
singulières. La plus connue étant la
drosera rotundifolia, une plante car-
nivore. On en voit plein au prin-
temps ! Elles apprécient les milieux
très acides, comme ici », décrit le res-
ponsable du service environnement
du Département.

Autre curiosité propre à la tourbière :
le lézard vivipare, « qui aime les en-
droits frais. Ici, sur la vallée d’Ossau,
il a acquis la capacité de se repro-
duire en pondant mais aussi en don-
nant naissance à des petits directe-
ment. Il y a assez peu d’animaux
capables de choisir leur mode de re-
production. »
Autant de trésors qui méritent d’être
partagés au plus grand nombre, à
commencer par la jeunesse. Juste-
ment, durant tout le mois de juin, à
l’initiative de la Communauté de
communes de la vallée d’Ossau,
l’ensemble des écoliers de la vallée
viendront passer une journée à la
tourbière. Ne restera plus qu’à créer
un point GPS pour faire venir le reste
du public !

VALLÉE D’OSSAU 

La tourbière cachée de l’Auga, 
un joyau écologique à préserver

Les tourbières sont 
de merveilleux
concentrateurs 
de CO2, beaucoup 
plus puissants 
que les forêts. 
Leur préservation
représente un
immense intérêt.
QUENTIN TOP/ « SO » 

Acquise par le Département en 2016, la cabane a été rénovée à partir de
2021 et terminée en 2023, pour 360 000 euros financés à hauteur de 20 %
par l’Agence de l’eau. C’est le cabinet d’architecture 6b, à Lescar, qui s’est
occupé de la rénovation. « Il y avait tout à reprendre. Il restait les quatre
murs, le sol c’était de la terre battue, la charpente en métal était très fine et
il y avait une couverture en amiante. La première chose que nous avons
faite a été de retirer l’amiante ainsi que la charpente, qui n’aurait pas sup-
porté la nouvelle toiture », détaille l’architecte Grégory Poles. La cabane a
été agrandie, avec une ossature bois, de même que la façade. Pour l’isola-
tion : de la fibre de bois. « Travailler le bois était une volonté forte. C’est un
espace naturel sensible, il fallait être dans cette continuité. »

BIEN INTÉGRÉE À SON ENVIRONNEMENT

Difficile à trouver, la tourbière de l’Auga, à Louvie-Juzon, est un lieu enchanteur d’un grand intérêt
écologique. Le Département cherche à la faire connaître, notamment des écoliers

Etienne Czernecka
e.czernecka@sudouest.fr

La cabane pastorale (ou grange de l’Auga) a été acquise par le Département 
en 2016, qui l’a entièrement rénovée. QUENTIN TOP/ « SO » 
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L es trois loupiotes orange
s’éteignent, le signal vert
s’allume. Les deux roues
crissent sur l’asphalte, fai-

sant hurler les moteurs dans un
panache de fumée à l’odeur âcre.
Bienvenue à la première manche
de dragster moto, qui se tient jus-
qu’à aujourd’hui sur la piste d’ac-
célération de Labarde, à Bor-
deaux. Le principe est simple :
aller aussi vite que possible. Parmi
les 150 participants, le bolide le

plus armé pointe à 700 chevaux.
« La puissance est importante
mais il faut aussi avoir une bonne
adhérence sur la piste », souligne
Valentin, membre de l’association
Drag Racing Team 33, qui organise
l’événement. Ce passionné est ar-
rivé dans le monde du dragster…
en scooter, avant de passer à la
moto. « C’est l’avantage de ce
sport : il n’y a pas de limite, tu peux
rouler avec ce que tu veux. Il y a
forcément une catégorie pour
toi. »
Adrien roule aussi en scooter. Son
engin culmine à hauteur de genou

et affiche le profil allongé typique
des dragsters. « C’est un scooter
50 centimètres cubes, que j’ai mo-
difié », déroule celui qui vient du
bassin d’Arcachon. À l’origine, le
scooter plafonne à 45 km/h. Il a at-
teint désormais 120 km/h sur la
ligne d’arrivée située à un hui-
tième de mile de la ligne de départ
(on a fait le calcul : ça fait 201,16 m).

Une passion qui coûte
Il a découvert la moto dragster en
2016, au lycée. « J’adorais les mo-
teurs deux temps. Un ami avait dé-
jà commencé à s’y mettre. Il m’a

embarqué dedans. » Les deux
mordus ont élargi leur bande de
potes avec des Dacquois rencon-
trés dans une compétition.
« C’est aussi une passion pour la
mécanique, poursuit le Girondin
de 26 ans. Ce sont des moteurs très
pointus et cela demande beau-
coup de préparation pour
quelques secondes de course. Des
fois, cela ne marche même pas ! »
Une passion qui a aussi un coût,

admet Adrien : « les pièces, l’es-
sence… à notre petit niveau, c’est
un sacré investissement »,
constate celui qui travaille dans le
secteur de la cartonnerie, à la
maintenance et au réglage des ma-
chines. Il estime son scooter à
3 000 euros. « Mais ça, c’est plutôt
15 000 euros », glisse-t-il en obser-

vant un imposant bicylindre dont
les deux pots d’échappement
crachent la fumée vers le ciel.
« C’est mon père qui fait la mécani-
que », sourit Julie. Elle est l’une des
rares femmes à s’investir dans le
dragster moto et la seule dans sa
catégorie. « J’avais neuf mois
quand je suis allé sur ma première
course », résume cette maman qui
arrive de la Sarthe, avec son père,
son cousin et ses deux filles. Reste
que la discipline semble un peu à
contre-courant, à l’heure de la
transition écologique et des ap-
pels à la sobriété. Certains prati-
quants évoquent la possibilité
d’avoir des carburants plus
propres. Ou l’électrique, qui peut
rivaliser en termes d’accélération ?
« Ce ne sera pas pour nous, écarte
Julie. Dans le monde du dragster,
ce qu’on aime, c’est le bruit et
l’odeur. »
Première manche des championnats de

France de moto dragster, ce dimanche

27 avril, piste d’accélération de l’avenue

de Labarde, à Bordeaux. Tarif : 10 euros,

5 euros après midi. La deuxième manche

aura lieu les 31 mai et 1er juin sur la piste

d’accélération de Labarde.

Adrien et son petit frère
Swan (à droite), lors 
de la première manche
des championnats de
France de moto dragster,
qui se déroule sur la piste
d’accélération de Labarde
à Bordeaux. PHOTOS T. S. 

« C’est l’avantage 
de ce sport : il n’y a pas 
de limite, tu peux rouler
avec ce que tu veux. 
Il y a forcément 
une catégorie pour toi »

BORDEAUX

« Dans le dragster, ce qu’on
aime, c’est le bruit et l’odeur »
La première manche des championnats de France de moto dragster se tient
sur la piste d’accélération de Labarde jusqu’à aujourd’hui. L’objectif est simple :
aller le plus vite possible

Thibault Seurin
t.seurin@sudouest.fr

Comme pour nombre de spectateurs
venus vendredi soir assister à la pre-
mière représentation du ciné-
concert des « Parapluies de Cher-
bourg », à l’Auditorium de Bordeaux,
la mélodie du thème principal vous
restera en tête de longues heures.
Certes, plus de soixante ans après sa
palme d’or à Cannes, le film de
Jacques Demy a quelque peu vieilli.
Encore que la pellicule aux couleurs

chatoyantes ait été restaurée. Mais la
plongée symphonique dans la parti-
tion de Michel Legrand, offerte par
l’Orchestre national Bordeaux Aqui-
taine, démontre l’intemporalité de la
musique du compositeur, sachant
comme nul autre jongler avec la ryth-
mique jazz et les envolées wagné-
riennes.
Alors que sur l’écran géant Gene-
viève (Catherine Deneuve) et Guy

(Nino Castelnuovo) relatent en
chantant leur romance, l’œil est irré-
pressiblement attiré par le spectacle
de l’orchestre qui (se) joue en direct.
Les quelque 80 musiciens de l’ON-
BA, autour d’un sextet de jazz, dirigés
par Marzena Diakun, livrent les trois
actes d’un véritable marathon musi-
cal.
La bande-son du film de plus de
quatre-vingt-dix minutes n’ayant
conservé que les dialogues et les
bruitages, il leur revient de faire corps
avec l’image, enchaînant sans quart
de soupir les rythmiques saccadées
d’un mambo et les mesures lyriques

des violons mélancoliques, dans une
déconcertante fluidité. Une véritable
performance technique de synchro-
nisation dont on s’abstrait, porté par

la puissance et l’intensité d’une par-
tition jouée en direct.
Axelle Maquin-Roy
Aujourd’hui à 15 heures, de 10 à 52 euros.

BORDEAUX

« Les Parapluies de Cherbourg » 
en ciné-concert aujourd’hui à l’Auditorium

Sous la direction de la cheffe d’orchestre Marzena Diakun, plus 80 musiciens
offrent une dimension symphonique au film, restauré pour l’occasion. A. M.-R. 

Après une première représentation vendredi, l’ONBA
rejoue en direct la partition de Michel Legrand



Landes

« La chasse est une liberté, la rura-
lité un mode de vie : défendons-
les ! » D’entrée, le ton était donné,
samedi 12 avril au matin, dans les
arènes de Pontonx-sur-l’Adour,
dans lesquelles se déroulait l’as-
semblée générale de la Fédéra-
tion des chasseurs des Landes,
devant plus d’un millier de prati-
quants.
Tous les intervenants (1) ont fait
serment de défendre ce qu’il reste
des chasses traditionnelles dans
les Landes. « Dans le respect de la

loi et de ceux qui la font ap-
pliquer », a tenu à préciser le sous-
préfet Cyrille Lefeuvre, qui a clos
la série des discours.
Une défense dont le président fé-
déral, Jean-Luc Dufau, a exposé
les angles d’attaque après s’être
réjoui que les élus, toutes ten-
dances politiques confondues,
fassent front commun pour
contrer cet énième assaut à l’en-
contre des chasses tradition-
nelles. Et de rappeler qu’il y a un
an, il était en colère, après avoir

constaté « une défense sans
conviction de nos arrêtés
alouettes, de la part du représen-
tant du ministère de la Transition
écologique qui, sans surprise,
avaient été annulés ».
Depuis, après la nomination
d’une autre ministre, dans l’ur-
gence, une nouvelle expérimen-
tation sur la sélectivité des pantes
et matoles a pu être obtenue. Sitôt
attaquée par One Voice et la LPO,
qui ont été déboutés par le tribu-
nal administratif de Pau.
« L’expérimentation a pu se pour-
suivre et, jusqu’au 20 novembre,
701 alouettes ont été capturées
aux pantes sans aucune prise ac-
cidentelle. Quant aux matoles,
seules cinq alouettes ont été pié-

gées avec quelques oiseaux
d’autres espèces qui ont été relâ-
chés immédiatement, s’est félicité
Jean-Luc Dufau. Aujourd’hui,
nous sommes dans l’attente d’un
jugement sur le fond. »
Durant les saisons 2023 et 2024,
plus de 1 000 alouettes ont été cap-
turées sans aucun dysfonctionne-
ment sur la sélectivité. Le tout
sous contrôle d’huissier de jus-
tice. D’où un certain optimisme
pour franchir l’ultime étape, à sa-
voir la signature de nouveaux ar-
rêtés cadres et quotas.

Rencontre avec la ministre
Autre préoccupation : la chasse à
la palombe au filet, elle aussi me-
nacée par un prétendu manque
de sélectivité alors que l’espèce
prolifère et n’est pas en danger.
« Le 12 février, nous avons appris
que la Commission européenne
nous assignait devant la Cour de
justice de l'Union européenne »,
s’est indigné le président. Là en-

core, avec le soutien transpartisan
des élus, une rencontre avec la mi-
nistre est programmée le 7 mai
prochain.
S’agissant de la régulation du
grand gibier, une mission de ser-
vice public, en 2024 : 20 000 san-
gliers, 10 500 chevreuils et
1 500 cerfs et biches ont été captu-
rés. Une expérimentation est en
cours afin de permettre aux Asso-
ciations communales de chasse
agréées de transformer et vendre
ces morceaux en frais.
Guy Bop
(1) Françoise Tahéri, préfète ; Cyrille

Lefeuvre, sous-préfet ; Boris Vallaud et

Geneviève Darrieusecq, députés (Lionel

Causse était présent mais ne s’est pas

exprimé) ; Renaud Lagrave,

vice-président du Conseil régional ;

Dominique Degos, conseillère

départementale (Xavier Fortinon,

président du Conseil départemental n’a

pas pris la parole devant partir avant la

fin) et Dominique Urolatégui, maire de

Pontonx-sur-l’Adour.

PONTONX-SUR-L’ADOUR

Toujours mobilisés pour 
les chasses traditionnelles
Un millier de pratiquants a assisté à l’assemblée
générale de la Fédération départementale de la
chasse. De nombreux élus étaient à leurs côtés

L e 11 janvier, à Pléneuf-Val-
André, petite station bal-
néaire non loin de Saint-
Brieuc, dans les Côtes-d’Ar-

mor, Théo Vétil effectuait les pre-
miers pas d’un long périple autour
de la France, soit 8 300 kilomètres.
Quatre mois après, il en a déjà par-
couru plus du quart et espère bou-
cler la boucle pour les prochaines
fêtes de Noël. Un défi fou diront cer-
tains, un projet mûrement réfléchi
pour ce jeune homme longiligne à la
tête bien faite. On l’a rencontré mi-
avril en Charente-Maritime, lors de
son étape vallonnée entre Aulnay et
Saint-Jean-d’Angély, au cœur de la
Saintonge.
Attablé pour un petit café aux
Églises-d’Argenteuil puis sur la
route, le Costarmoricain nous a ra-
conté la genèse de cette aventure et
son nouveau quotidien sur les routes
de l’Hexagone (lire par ailleurs), qui
passe aussi par Moustey, ce di-
manche 27 avril, puis par Dax, jeudi
1er mai avant de continuer vers les Py-
rénées-Atlantiques.

«J’aime les défis »
« Cette idée de tour de France, c’est
un mélange de plein d’événements,

sourit Théo Vétil. Au départ, je suis
un amoureux de sport. J’aime les dé-
fis, j’ai besoin de me surpasser. »
En 2021, avec un ami, il traverse la
France à vélo et avoue avoir été fasci-
né par les paysages qui ont défilé
sous ses yeux.
En parallèle, il se questionne sur les
suites à donner à son projet profes-
sionnel. « J’avais envie de réfléchir et
de faire ça à pied pendant un an, ra-
conte le jeune homme. Si je pars aus-
si longtemps, j’ai envie de m’engager
pour une cause. Je ne voulais pas
non plus d’une année blanche sur
mon CV. »
Cette envie personnelle, il l’a asso-
ciée à un désir de donner aux autres.
« Marie-Claire, ma tante, est atteinte
de la maladie de Parkinson depuis
neuf ans. Elle avait 49 ans, elle fait
partie des cas jeunes. Je me suis plus
renseigné sur sa maladie, on n’en
parlait pas trop dans la famille. Et
puis, j’ai créé mon association Dans
ma tête et mes baskets. » Pendant un
an, il a préparé son voyage, s’est rap-
proché de France Parkinson, a dé-
marché des partenaires et collecté
des fonds pour financer son projet. Il
a bouclé un budget de 16 000 euros
pour financer son tour de l’Hexa-
gone : matériel, nourriture, dé-
penses éventuelles de logement, les
rendez-vous médicaux et les aléas.

« Il faut tout prévoir. » Au fil de son
parcours, il veut informer le public
sur cette maladie aux symptômes
souvent invisibles. « Je marche aussi
pour collecter des fonds pour la re-
cherche. » Il veut inciter à faire du
sport. « La maladie crée un manque
de dopamine. Faire du sport, ça en
crée et ça permet de réduire la pro-
gression de la maladie. »

116 km en 24 heures
Pour marquer le coup à l’occasion de
la Journée mondiale de la maladie
de Parkinson, il a marché vingt-
quatre heures de rang, soit 116 kilo-
mètres, du 13 au 14avril. « Le plus dur,

c’étaient les lignes droites… » Il ne
dormira que cinq minutes en tout et
pour tout. Christèle, sa maman, avait
pris sa semaine de vacances pour re-
joindre son fiston. « Je suis très fière
de ce qu’il accomplit. Au tout début,
on avait beaucoup d’inquiétude, on
l’a vu bâtir son projet de A à Z, avec
sérieux. C’était rassurant. J’espère
que ça va continuer comme ça. »
Et puis il y a les rencontres qui
viennent gonfler le compteur de mo-
tivation du marcheur. À Chizé dans
les Deux-Sèvres, les enfants de
l’école ont fait une haie d’honneur
pour accueillir Théo au terme de
ses 100 kilomètres non-stop. « Lau-

rence, malade de Parkinson, s’est dé-
menée pour sensibiliser les habi-
tants du village et son initiative a
permis de créer une effervescence
dans la commune », se réjouit Théo.
En général, pour dormir, plusieurs
alternatives s’offrent à lui. Principa-
lement chez l’habitant, quelques
nuits dans le van quand ses parents
le rejoignent en route et puis sinon,
en bivouac. Il a tout le matériel né-
cessaire dans son sac à dos de 13 kg.
« Pour passer le temps, j’écoute de la
musique », confie-t-il. Il peut aussi
passer des coups de fil pour préparer
ses arrivées, ses visites. D’autres fois,
il randonne avec des personnes qui
suivent son aventure. « En Bretagne,
j’ai eu très souvent du monde avec
moi. Là, un peu moins. » 65 mar-
cheurs l’ont rejoint pour effectuer
les 6 kilomètres qui séparent Font-
couverte de Saintes : « C’était un
beau moment. »

SOLIDARITÉ

Il fait le tour de France à pied pour
sensibiliser à la maladie de Parkinson

Théo Vétil, 23 ans, espère
boucler son tour de
France à pied au moment
des fêtes de fin d’année. 
É. T.

Originaire des Côtes-d’Armor, Théo Vétil,
23 ans, parcourt l’Hexagone 
pour la bonne cause. Un périple
de 8 300 kilomètres qui passe par les Landes

Étienne Latry
e.latry@sudouest.fr

On peut suivre le parcours de Théo sur sa page Facebook et son Insta-
gram : « Dans ma tête et mes baskets ». Ceux qui le souhaitent peuvent
participer à sa collecte de fonds en faveur de la recherche sur la maladie
de Parkinson : www.alvarum.com/dansmateteetmesbaskets

PARCOURS
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L e bijou ? Un simple colifi-
chet, un caprice frivole ?
Détrompez-vous : à la Re-
naissance, le bijou est tout

sauf anodin. C’est dans cette his-
toire fascinante que nous plonge
l’exposition toulousaine conçue par
Julie Rohou, conservatrice au Mu-
sée national de la Renaissance du
château d’Écouen, en collaboration
avec Ana Debenedetti, directrice de
la Fondation Bemberg à Toulouse.
La première consacrée à ces parures
depuis celle du Victoria and Albert
Museum à Londres en 1980 (« Prin-
cely Magnificence : Court Jewels of
the Renaissance, 1500- 1630 »).
Mais qu’entend-on par « bijoux Re-
naissance » ? Des objets produits
entre le XVIe siècle et les premières
décennies du XVIIe, qui ne se dis-
tinguent pas tant par leur innova-

tion technique que par un change-
ment profond dans l’imaginaire. À
l’instar des autres arts, le boulever-
sement vient d’un regard renouvelé
sur l’Antiquité : récits mytholo-
giques, figures historiques, mais
aussi matériaux comme le camée,
qui retrouve alors un prestige inéga-
lé.

Gravures, émaux…
Portés à la cour ou dans la haute
bourgeoisie, échangés comme ca-
deaux diplomatiques ou gages d’al-
légeance, ces créations racontent la
politique, l’économie et la culture
des cours européennes. « Le bijou
n’existe pas sans celui qui le com-
mande ni celui qui le porte », sou-
ligne Julie Rohou. À la Renaissance,
il est mixte, porté – à de rares excep-
tions près comme l’enseigne de cha-
peau, réservée aux hommes – indif-
féremment par les deux sexes.

Répartie en six sections, l’exposition
réunit dans l’élégant hôtel d’Assézat
plus de 120 œuvres, dont 60 bijoux,
grâce à des prêts prestigieux : musée
du Louvre, château de Versailles,
Victoria and Albert Museum et Bri-
tish Museum de Londres, Rijksmu-

seum d’Amsterdam… Ces minia-
tures d’une virtuosité éblouissante
témoignent du savoir-faire des or-
fèvres : gravures délicates, émaux
colorés, formes ciselées, au service
d’une inventivité débordante, par-
fois insolite à l’instar de ces perles
baroques utilisées comme élé-
ments constitutifs d’un bestiaire
fantasque : coq, ours, triton…
Derrière leur éclat, ces objets
« constituent avant tout une réserve
monétaire sous une forme élé-
gante », explique Julie Rohou. Por-
tés, ils traduisent le rang et l’in-
fluence ; démodés ou abîmés, ils
sont fondus, refaçonnés ou em-
ployés comme moyen de paiement.
Cette pratique explique leur excep-
tionnelle rareté : « On estime que
seuls 1 à 2 % des bijoux de la Renais-
sance ont survécu. »

Iconographie
L’usage dépasse largement l’appa-
rat. Certains renvoient à une icono-
graphie sentimentale, religieuse ou
talismanique. D’autres traduisent
des préoccupations très concrètes.
Ainsi, la pomme de senteur ne se
contentait pas de parfumer son por-

teur : elle avait aussi pour vertu de le
préserver des maladies. Dans les
milieux financiers, les cure-dents

ou cure-oreilles en forme de satyres
ou de faunes signalaient l’hygiène
— et, par extension, la rigueur du
gestionnaire qui les arborait.
À la fin du XVIe siècle, des lapidaires
d’Anvers perfectionnent la taille à
facettes : l’orfèvrerie cède du terrain
à la joaillerie, le diamant s’impose.
Une page se tourne. Mais pas la der-
nière. Leur spectaculaire regain
d’intérêt au XIXe siècle se révèle en
toute fin de parcours – une résur-
gence aux résonances inattendues.
Mais chut… la surprise vous attend.
« D’or et d’éclat. Le bijou à la Renaissance ».

Jusqu’au 25 juillet, Fondation Bemberg,

Hôtel d’Assézat, place d’Assézat à Toulouse.

Tous les jours (sauf 28 avril) de 10 à

18 heures. 12 à 18 €. Gratuit - 10 ans.

fondation-bemberg.fr

À gauche, « Portrait de dame »
(Renée de France ?), vers
1530-1540, huile sur bois attribué
à Girolamo da Carpi, évoquant le
thème de la fidélité matrimoniale.
En haut, à droite, une pomme de
senteur en argent doré,
Allemagne, vers 1600. Les huit
quartiers du fruit sont des
compartiments contenant chacun
un parfum différent. © 2025 STÄDEL

MUSEUM, FRANKFURT AM MAIN,

GRANDPALAISRMN (MUSÉE DE LA

RENAISSANCE, CHÂTEAU D’ÉCOUEN)

/MATHIEU RABEAU, ANTOINE

HEUSSE/FONDATION BEMBERG 

Le bijou Renaissance :
miniatures de lumière,
miroirs d’une époque 

« On estime que seuls
1 à 2 % des bijoux
de la Renaissance
ont survécu »

Deux pendants : à gauche, une
thématique matrimoniale en or, émail,
perles et diamants (vers 1580-1600) ; 
à droite, en forme de Cupidon, en or
émaillé, rubis, diamant et perles.
Pays-Bas ou Allemagne, vers 1590-1620.
RIJKSMUSEUM, AMSTERDAM,

GRANDPALAISRMN (MUSÉE DE LA

RENAISSANCE, CHÂTEAU D’ÉCOUEN)

/MATHIEU RABEAU

À Toulouse, la Fondation Bemberg propose un regard inédit 
sur ces petits chefs-d’œuvre que représentent les bijoux à la
Renaissance. Plus de 120 œuvres du XVIe siècle sont présentées,
peintures, dessins, estampes… et une soixantaine de pièces 
de bijouterie figuratives. Éblouissant

Anna Maisonneuve



Cinéma

À l’affiche cette semaine
En salle dès mercredi, un film de
science-fiction, « Les Linceuls » de
David Cronenberg avec Vincent
Cassel et Diane Kruger ; un film
fantastique, « Thunderbolts », de
Jake Schreier ; trois drames : « Tu ne
mentiras point » de Tim Mielants,
avec Cillian Murphy, « Little Jaffna »
de et avec Lawrence Valin, et « Tou-
rist Family » de Abishan Jee-
vinth, avec M. Sasikumar et Sim-
ran ; deux comédies dramatiques :
« Ghostlight » de Kelly O’Sullivan et
Alex Thompson, avec Keith Kupfe-
rer, et « Ce Nouvel An qui n’est
jamais arrivé » de Bogdan Muresa-

nu, avec Adrian Vancica ; une ro-
mance : « Les Fleurs du silence » de
Will Seefried, avec Fionn O’Shea,
Robert Aramayo, et enfin deux
comédies : « Une pointe d’amour »,

de Maël Piriou, avec Julia Piaton et
Grégory Gadebois, et « Les Règles
de l’art » de Dominique Baumard,
avec Melvil Poupaud et Julia Piaton
(photo).

Des jurys obligés à
regarder les films
L’Académie des Oscars a annoncé
lundi des mesures pour obliger ses
membres à regarder tous les films
nommés dans une catégorie s’ils
souhaitent voter dans celle-ci. Cette
nouvelle règle s’appliquera pour les
prochains Oscars, en mars 2026.
Auparavant, les votants devaient
simplement certifier sur l’honneur

avoir vu les films. Le nouveau règle-
ment prévoit aussi que l’utilisation
de l’intelligence artificielle n’est pas
disqualifiante pour un film. Son
utilisation pour « The Brutalist » et
« Emilia Pérez » avait suscité des
débats lors des Oscars 2025.

Deux affiches officielles
pour le Festival de Cannes
Le Festival de Cannes a dévoilé
lundi non pas une mais deux af-
fiches officielles pour sa 78e édition
– une première. Celle-ci met à
l’honneur une image culte du film
de Claude Lelouch « Un homme et
une femme », Palme d’or en 1966.

Ces affiches mettent en scène la
fameuse étreinte virevoltante, mais
l’une capte le visage d’Anouk Aimé
et l’autre, celui de Jean-Louis Trinti-
gnant. Le Festival de Cannes se
tiendra du 13 au 24 mai.

Universal se met au
squash
Les épreuves du squash des Jeux
olympiques de Los Angeles, en
2028, se dérouleront dans les stu-
dios de cinéma Universal, devant le
Courthouse Square utilisé notam-
ment dans les films « Retour vers le
futur » ou « Du silence et des
ombres ».

ÉLOÏSE LEGAY - SRABFILMS 

Écran total

L es grands espaces, déser-
tiques ou enneigés, le for-
mat panoramique, les
néons des casinos, les Ca-

dillac qui scintillent sur des « high-
ways » sans début ni fin, les garçons
coiffés comme Elvis… Bienvenue
au cœur de la mythologie améri-
caine. Au temps des promesses, de
l’aurore, à la fin des années 1950.
Le metteur en scène des « Indomp-
tés », Daniel Minahan, qui a jus-
qu’ici brillé dans la réalisation de

séries haut de gamme (« Six Feet
Under », « Grey’s Anatomy », « Fel-
low Travelers »…), nous plonge dès
les premiers plans dans un imagi-
naire cinématographique. On
pense à « La Fureur de vivre », à « À
l’est d’Eden ». À certains mélos de
Clint Eastwood aussi.

Quelque chose de Brando
Daniel Minahan adapte un roman
de l’américaine Shannon Pufahl,
« Et nous nous enfuirons sur des
chevaux ardents », où trois garçons
et deux filles entrent avec panache
dans l’âge adulte, et tentent libre-
ment plusieurs combinaisons

amoureuses, sentimentales,
sexuelles… Mais le cinéaste a réor-
ganisé le récit autour de sa tête d’af-
fiche, l’Australien Jacob Elordi, re-
marqué chez Sofia Coppola
(« Priscilla ») ou Paul Schrader
(« Oh, Canada »).
Ce comédien magnétique joue l’in-
saisissable et secret Julius. On le
voit d’abord, de dos, marcher
vaillamment dans la neige, dans
son uniforme de la marine, en hé-
ros rentrant du combat. Il revient de
la guerre de Corée. Puis allongé à
moitié nu sur le capot d’une voi-
ture, en train de fumer et de se faire
bronzer, parfaitement conscient de

l’effet produit sur autrui par sa pose
lascive. Une pin-up au masculin.
En deux séquences, le cinéaste
nous dit que ce drôle de Julius, sol-
dat exemplaire qui se joue d’une
masculinité ambiguë, échappe aux
catégories.
Il vient retrouver, en Californie, son
frère Lee (Will Poulter) et sa belle-
sœur Muriel (Daisy Edgar-Jones),
couple uni et confiant dans l’avenir.
Mais Muriel n’est pas insensible au
charme de cet invité radioactif qui,
pour sa part, s’éprend d’un jeune
joueur de cartes, croisé à Las Vegas.
Tandis que Muriel expérimente se-
crètement une autre sexualité avec
une amie… Bref, ces indomptés
veulent éprouver leur liberté.
Quitte à devoir en payer le prix so-
cial.

Finesse et modernité
Si jamais ce long-métrage a été ima-
giné comme un mélodrame, il
échoue dans son ambition : il
n’émeut pas vraiment. Pour autant,
on a envie de le défendre car, mal-
gré une facture très classique, il sur-
prend par sa finesse, et sa moderni-

té, dans sa représentation des
sexualités, des relations humaines.
Les personnages sont traités avec
nuance, et sur un pied d’égalité. Les
séquences charnelles échappent
aux poncifs, aux mises en scène ha-
bituelles. Le désir circule équita-

blement, librement, dans le partage
plus que dans la domination.
Quant à Jacob Elordi, à l’aise dans
cette partition ambivalente, il ins-
talle un jeu à double détente. Sobre,
juste, et en même temps très réfé-
rencé. Il marmonne comme Bran-
do, accroche le regard comme
James Dean. À 27 ans, ce nouveau
talent hollywoodien s’inscrit subti-
lement dans la lignée des grands in-
domptés du cinéma américain.
« Les Indomptés », de Daniel Minahan,

avec Daisy Edgar-Jones, Jacob Elordi, Will

Poulter. Durée : 1 h 59. Sortie le 30 avril.

Muriel (Daisy
Edgar-Jones) et Jumius
(Jacob Elordi) réinventent
les partitions du désir.
METROPOLITAN FILMEXPORT 

« Les Indomptés » : Elordi,
un feu follet nommé désir

Ces indomptés veulent
éprouver leur liberté.
Quitte à devoir en
payer le prix social

Cette fresque sur les promesses et écueils du rêve américain dans les années
1950 explore finement les relations humaines et les sexualités

Julien Rousset, 
rédaction parisienne
j.rousset@sudouest.fr
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L auréat des plus presti-
gieuses récompenses litté-
raires (Booker Prize, prix
Prince des Asturies…), l’Ir-

landais John Banville est souvent
considéré comme un « candidat »
presque naturel au prix Nobel. Ce
ne serait d’ailleurs que justice tant
l’œuvre de ce romancier féru de mé-
taphysique, de philosophie, d’his-
toire et de psychanalyse, en impose.
« L’Intouchable », « Impostures » ou
« La Mer » comptent parmi les
grands livres de ce temps. Et
comme d’autres avant lui, et non
des moindres (Borges, Oates…),
Banville est aussi adepte du pas de
côté vers la littérature de genre et
plus précisément, le roman noir.
C’est à cette sorte de fantaisie inspi-
rée que ressort son nouveau roman,
« Le Printemps basque d’April La-
timer » et écrivons-le d’emblée,
c’est un délice de fin gourmet.

Une revenante
Soit donc, Saint-Sébastien durant
un mois d’avril des années 1960.
C’est là, face à la Concha et sous les
dorures de l’Hôtel de Londres et
d’Angleterre, qu’un couple venu de
Dublin, le Dr Quirke et son épouse,
Evelyn, une psychanalyste d’ori-

gine viennoise, viennent s’établir
pour quelques jours de vacances.
Ni les vacances, ni les voyages, ni la
fréquentation de la population au-
tochtone, ne sont trop la tasse de
thé (ou plutôt le verre de scotch…)
de Quirke, alcoolique imparfaite-

ment repenti et médecin légiste de
son état. Pour faire plaisir à sa
femme, qu’il adore, il fait tout de
même contre mauvaise fortune
bon cœur et laisse passer les jours
entre balades dans la vieille ville,
pintxos et txakoli.
Jusqu’à ce qu’un malencontreux in-
cident en ouvrant une huître ne
l’amène à devoir fréquenter l’éta-
blissement hospitalier le plus
proche de son hôtel. Là, il croit re-
connaître sous les traits d’une doc-
teure manifestement tout aussi ir-
landaise que lui, April Latimer, une
ancienne amie de sa fille Phoebe,
fille de la meilleure société dubli-
noise. Seulement voilà, April Lati-
mer est censée être morte depuis

quelques années déjà, assassinée
par son frère (mais son corps n’a ja-
mais été retrouvé). Interloqué, in-
trigué et voyant sans doute là une
façon de dissiper l’ennui indolent
de ses vacances, Quirke va prévenir
Phoebe de sa « découverte » et l’in-
citer à le rejoindre à Donostia. Ce ne
sera pas la meilleure des idées…

Roman à clé
Avec son argument presque de co-
médie, « Le Printemps basque

d’April Latimer » pourrait n’être
qu’une aimable pochade récréa-
tive. Sous la plume de John Banville,
c’est infiniment plus que cela. Ce
roman à clé et de mystère se situe
comme au croisement d’autres qui
pourraient être signés par Agatha
Christie, Graham Greene et Patricia
Highsmith. Le romancier s’embar-
rasse finalement assez peu de l’in-
trigue au profit d’un récit d’atmo-
sphère où, en tout état de cause,
Saint-Sébastien, son incongruité

baroque, tient le premier rôle. À
part chez Echenoz peut-être, on n’a
pas souvenir que Donostia ait été
ces dernières années, littéraire-
ment aussi bien servi. Tout in-
quiète, tout enchante, dans ce bout
du monde vu et revu par un im-
mense écrivain. À lire ce printemps
donc, mais l’été, ce sera bien aussi.
« Le Printemps basque d’April Latimer » de

John Banville, traduction Michèle

Albaret-Maatsch, éd. Robert-Laffont,

416 p., 24 €, ebook, 15,99 €.

John Banville,
vacances fatales
sur la Concha

Le romancier
s’embarrasse finalement
assez peu de l’intrigue
au profit d’un récit
d’atmosphère

À Saint-Sébastien, les personnages de John Banville sont installés au mythique Hôtel de Londres et d’Angleterre, construit 
en 1865 face à la magnifique baie de La Concha. HOTEL DE LONDRES Y DE INGLATERRA 

Roman noir et d’atmosphère dans le
Saint-Sébastien des années 1960, « Le Printemps
basque d’April Latimer » vient confirmer
toute la virtuosité de John Banville

Olivier Mony

On ne saura rien de Pezzettino, si ce
n’est ce surnom malicieux, et son
désir de fuir « l’odeur moite de la
sueur des hommes », la frénésie des
voyages – professionnels – qui l’ont
emmené partout et surtout en
Afrique et une vie d’où le temps et la
contemplation étaient absents. Son
départ précipité a bouleversé un
ordre qui n’est plus le sien. Dans ce
village perché sur une île italienne,
Pezzettino déserte son propre des-
tin et se fond avec une aisance dé-
concertante parmi les habitants. La
drôle de madame Ruffi, « une
femme qui sent la vieille armoire »,
lui loue l’étage de sa maison ; il ap-
prend le monde, le vrai, au café
d’Armando, goûte aux paysages
avec Lucio… Le voilà, il ne sait trop

comment, précepteur d’un petit
garçon attachant, dont on ignore le
prénom. Qui est-il, cet enfant qui se
passionne pour ses maquettes
d’avion et de bateau, et qui est Ma-
nuela, cette jeune fille aux yeux fas-
cinants ? Les deux sont hébergés
comme par inadvertance chez l’in-
croyable Zia, déconcertée par leur
présence, détachée de tout.

Un charme absolu
Il y a ici un incroyable silence, « rien
ne couvre les cymbales des ci-
gales ». Le soleil est insolent, les
paysages magnifiques, la Méditer-
ranée clapotante, les villageois ami-
caux mais secrets, et Espérance
Garçonnat dévide la relation de
chacun avec Pezzettino comme au-

tant de petites bulles interconnec-
tées.
C’est d’un charme absolu, intrigant,
soutenu par d’infimes détails qui
composent une belle harmonie,
rendent chaque personnage
unique, vivant au sens le plus orga-
nique du terme. Un appel à l’essen-
tiel, à « entendre », comme Pezzetti-
no avec son jeune élève, qu’il incite
à se laisser aller à la divagation, à la
curiosité, et embarque dans des
chemins de connaissance ignorés.
Espérance Garçonnat maîtrise dé-
jà, c’est épatant, ce pas de côté furtif
qui signe une écriture. Une délica-
tesse chuchotée qui fait penser à
Anna Maria Ortese ou Milena Agus.
Ici, il ne faut pas attendre de ré-
ponses aux interrogations que sus-
citent Zia, Armando, Pezzettino ou
les enfants. Car là n’est pas l’impor-
tant. Non, il faut se laisser aller aux
sensations, aux envies, à la nécessi-
té d’être, tout simplement.
Isabelle de Montvert-Chaussy
« Pas d’ici » d’Espérance Garçonnat, 

éd. Rivages, 208 p., 20,50 €, ebook, 14,99 €.

« Pas d’ici » ou le déserteur de destin

Espérance Garçonnat signe un premier roman maîtrisé, poétique et profond. 
IGOR KOV 

Le premier roman d’Espérance Garçonnat est
d’abord un récit d’atmosphère. Celle de ce village
de pêcheurs italien où arrive un homme en miettes
qui veut se détacher de son passé



Livres

L es enfances complexes
donnent souvent nais-
sance à des livres mar-
quants. On se souvient

notamment du formidable « Fairy-
land » d’Alyssia Abbott. « Tout Rien
Quelqu’un » d’Alice Carrière
s’avère aujourd’hui particulière-
ment saisissant.
Pas facile de se construire avec de
tels parents, c’est le moins que l’on
puisse dire. La mère d’Alice, Jenni-
fer Bartlett, est une peintre améri-
caine célèbre et excentrique.
« Rhapsody », l’une de ses œuvres
les plus emblématiques, a occupé
trois murs entiers du Museum of
Modern Art de New York.
Son père, Mathieu Carrière, est un
« sex-symbol européen ». Un ac-
teur allemand qui a débuté sa car-
rière dans des adaptations de Tho-
mas Mann et Robert Musil puis a
tourné avec Marguerite Duras ou
dans des épisodes de la série « Der-
rick ». Toujours en mouvement,
joueur d’échecs, il a été proche de
Gilles Deleuze et a aussi écrit un
essai sur Heinrich von Kleist.

Paris, New York
Ses quatre premières années,
Alice Carrière les passe à Paris. En-
suite, c’est à New York. Au 134
Charles Street, dans une immense
maison sur trois niveaux. Une an-
cienne usine dans le West Village
avec une piscine intérieure. Et une
nanny anglaise qui a connu la Se-
conde Guerre mondiale, un welsh
terrier pur race manifestement
cinglé, une cuisinière, une femme
de ménage, un intendant, un jardi-
nier, un préposé aux poissons, un
chef d’atelier et son assistant, trois
assistantes d’artistes ainsi qu’une
stagiaire chargée de laver les pin-
ceaux ! Une fourmilière chic où
Jennifer Bartlett travaille sans re-

lâche et organise aussi des fêtes où
sont conviés Joan Didion, Tonton
Marsalis, Anna Wintour, Julia Ro-
berts ou Merce Cunningham.
Gamine solitaire aux cheveux cou-
pés court comme ceux de sa mère,
Alice observe un univers d’adultes
où régnaient simultanément
« l’abondance et l’absence » en
écoutant sur son Walkman des
livres audio – comme le fait sa

mère en travaillant. Quand ses pa-
rents divorce, elle est au cœur de la
procédure. Obligée d’accueillir
des histoires qui la dépassent et la
bouleversent.

Entre deux mondes
Partagée sans cesse entre deux
mondes, tout aussi anarchiques
l’un que l’autre, sans règles au-

cunes. À sept ans, elle commence
à se scarifier avec le couteau suisse
que lui a offert son père. À douze
ans, son oncle Roy, frère cadet de
sa mère mis sur la paille à cause de
son addiction au jeu et atteint d’un
cancer incurable, vient s’installer
134 Charles Street.
L’école où elle essaye de s’intégrer
est essentiellement fréquentée par
des enfants de familles ultra-
riches. Des « gamins de quinze ans
habillés en Chanel de pied en cap
ou exhibant le T-shirt du club de
foot dont leurs parents étaient
propriétaires, qui brandissaient
des noms par ailleurs attribués à
des hôpitaux ou des ailes de mu-
sées »… 
Alice Carrière évoque son quoti-
dien atypique et ce qu’elle doit en-
durer, sa dépression et son combat
pour avancer malgré les fêlures.
« Tout Rien Quelqu’un » est un
livre intense que l’on n’est pas près
d’oublier.
« Tout Rien Quelqu’un » d’Alice Carrière,

traduit de l’anglais (États-Unis) par

Clotilde Meyer, Flammarion, 375 p., 24 €,

ebook, 15,99 €.

Alice au pays des cruelles
merveilles

Alice Carrière fait le récit d’une enfance au coeur d’un univers où régnaient
simultanément « l’abondance et l’absence ». SÉBASTIEN PIRAS 

Une nanny anglaise
qui a connu la Seconde
Guerre mondiale, un
welsh terrier pur race
manifestement cinglé

Alice Carrière raconte son enfance avec deux parents artistes, Jennifer Bartlett
et Mathieu Carrière, dans un univers d’adultes où elle cherche sa place

Alexandre Fillon

On est en février 1934 et le commissaire Bornec enquête sur la mort
d’une jeune femme surnommée Daphné. Pour le journaliste Ga-
briel Funel, le fait divers n’est qu’un élément dans un ensemble
plus vaste où se déploie la violence sociale. Funel est journaliste à
« L’Humanité » et, en 1934, l’extrême droite est dans la rue.
Le choix de ce personnage n’est sans doute pas étranger à la thèse
universitaire qu’Alexandre Courban a consacrée à la genèse du
journal communiste. La France de cette période est aussi une pou-
drière où les affaires de corruption comme l’affaire Stavisky
donnent du grain à moudre aux complotistes.

Condition ouvrière
Peu à peu, le mystère de Daphné se raccorde aux pratiques très
contestables de la Raffinerie de la Jamaïque. Alors que grondent les
rumeurs sur les mensonges diffusés par les milieux d’affaires sur les
raisons de la hausse du prix du sucre, le patron de la raffinerie
cultive un goût très dispendieux pour les œuvres d’art. Et dans
l’usine, les petits chefs s’arrogent un droit de cuissage sur les ou-
vrières isolées. Le journaliste de « L’Huma » s’aventure alors jus-
qu’aux champs de betteraves où s’épuisent les travailleurs agri-
coles, véritables « forçats aux mains vertes ». Spéculation,
exploitation ouvrière, tout est mis en scène dans ce premier volet
passionnant d’une saga au cœur du Front populaire.
Chez Agullo, éditions basées à Villenave-d’Ornon (33), l’auteur pu-
blie la suite des aventures du duo Bornec et Funel, « Rue de l’Espé-
rance », sur les luttes ouvrières de la métallurgie en 1935.
Lionel Germain
« Passage de l’avenir 1934 » d’Alexandre Courban, Folio Policiers, 224 p., 8,50 €.

Votez jusqu’au 6 juillet www.prix-sudouest-polar.lireenpoche.fr pour le roman

de votre choix. Un tirage au sort parmi les votants désignera trois gagnants qui

seront récompensés lors de la soirée d’ouverture du salon Lire en poche le

10  octobre à Gradignan (33) au cours de laquelle sera annoncé l’auteur lauréat.

Alexandre Courban a publié plusieurs biographies historiques. « Passage
de l’avenir 1934 » était son premier roman. MAD 

Une enquête dans le milieu
ouvrier parisien des années 1930

« Passage de l’avenir, 1934 » d’Alexandre Courban
est l’un des cinq romans sélectionnés pour le Prix
du polar « Sud Ouest »/Lire en poche 

« On se risque sur le bizarre ? »
comme dirait Francis Blanche
dans « Les Tontons flingueurs ». Si
le bizarre consiste à lire le nouveau
(et troisième) roman du Bordelais
Frédéric Bécourt, alors oui, al-
lons-y sans hésiter. On y apprend
déjà ce que signifie thanatose, le
mécanisme grâce auquel un ani-

mal feint d’être mort pour assurer
sa survie. L’animal du livre s’ap-
pelle Guillaume, un trentenaire
parisien, professionnel du jeu vi-
déo. Avec sa compagne Alice, il est
victime d’une fusillade. Elle est
tuée, lui gît au sol, mort semble-t-
il, mais il est en fait indemne.
Après sa sortie de l’hôpital, il va

rencontrer l’avatar d’Alice, l’occa-
sion de s’interroger sur son ratio-
nalisme et sa relation à la mort.

Puissant et déroutant
Il ne faut pas avoir peur de s’em-
barquer dans ce récit déroutant
que le romancier, ingénieur de for-
mation, relate d’une écriture
presque clinique et dépourvue de
lyrisme. Après avoir lu « Thana-
tose » on ne regarde plus le deuil
du même œil.
Benoît Lasserre
« Thanatose » de Frédéric Bécourt,

éd. Héliopoles, 258 p., 23 €.

« Thanatose » : feindre la mort pour rester en vie,
une mise à l’épreuve

Frédéric Bécourt a publié en 2023 un roman bordelais, « Un vent les pousse ».
HÉLIOPOLES 

Le Bordelais Frédéric Bécourt s’aventure dans un
roman métaphysique sur la vie et la mort, intimidant
au départ, captivant ensuite
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«J e viens de la nuit des
temps, je suis de partout,
de tous les lieux – les fo-
rêts, les cascades, les

steppes, la glace des pôles, les tour-
bières. Je suis la fille de la lumière et
de l’eau […] Je suis votre ancêtre,
votre grande sœur, votre protec-
trice. »
Les premiers mots donnent le ton
de cet ouvrage passionnant. À l’ins-
tar de nombreuses publications ces
dernières années, Olivier Liron, qui
n’est pas un scientifique mais un
écrivain amoureux de la nature,
nous offre un livre découverte, un
voyage à travers les temps mêlant la
science, l’histoire, la littérature, la
poésie… Bref, un petit bonheur de

lecture, où l’on s’instruit, tout en
laissant notre esprit vagabonder,
notre imaginaire s’évader à travers
les millénaires, les déserts de sable
ou de glace, le temps et la géogra-
phie.

Don de reviviscence
Oui, les mousses (une des compo-
santes des bryophytes, des plantes
chlorophylliennes, à ne pas
confondre avec les lichens, sym-
biose entre algues et champignons)
valent bien un éloge tant ces végé-

taux parmi les plus anciens –
450 millions d’années, soit bien
avant les dinosaures – possèdent
des capacités exceptionnelles.
Longtemps dédaignée et ignorée
par la communauté scientifique –
Jean-Jacques Rousseau fut un des
premiers à en parler – sa Majesté la
mousse suscite un net regain d’in-
térêt. Et ce n’est que justice si elle se
fait aujourd’hui mousser.

Car les mousses sont des dures à
cuire. Des guerrières. Plantes de
l’extrême qui poussent à peu près
partout, dans les environnements
et les biotopes les plus variés, elles
ont résisté aux pires tragédies cli-
matiques, aux éruptions volca-
niques et même aux contamina-
tions nucléaires. Des reines de
l’adaptation et de la résilience.

Bio-indicateurs
Organismes bio-indicateurs de la
qualité de l’environnement, elles
sont ainsi des lanceuses d’alerte et

possèdent entre autres superpou-
voirs le don de reviviscence qui
s’apparente à une sorte d’immorta-
lité. L’âge d’un échantillon retrouvé
dans de la glace a été estimé entre
1 533 et 1 697 ans ! « Les mousses
nous enseignent la morale du com-
bat, de la reconstruction, de la rési-
lience, de la résistance dans l’adver-
sité, de la patience, de l’espérance,
de la rage de vivre, et de l’humilité »,
écrit joliment Olivier Liron. Quant
aux Japonais, qui leur vouent un vé-
ritable culte, ils leur associent les
valeurs de modestie, d’éternité, du

temps qui passe, de la sobriété.
« Elles sont la porte des origines, es-
time l’auteur […] Une merveille
scientifique et une aventure spiri-
tuelle. » Cet éloge se voulait aussi
comme une rêverie. Pour changer
le regard porté sur l’écologie, il faut,
écrit Olivier Liron « mobiliser la
beauté de la science et de la poésie,
ouvrir grand notre imaginaire, créer
du rêve, du mythe, du fabuleux ». Et
s’émerveiller. Bingo ! En cela le pari
de ce magnifique livre fait mouche.
« Éloge des mousses » d’Olivier Liron,

éd. Rivages, 160 p., 18 €, ebook, 13,99 €. 

Les incroyables
superpouvoirs 
des mousses 

« Les mousses nous
enseignent la morale
du combat, 
de la reconstruction, 
de la résilience »

Les mousses sont des végétaux, qui cohabitent, dans les forêts et les sous-bois, avec les lichens issus eux d’une association
entre champignons et algues. PIXABAY 

Un voyage érudit et sensible à la découverte
des mousses, végétaux aux capacités d’adaptation
exceptionnelles, parmi les plus anciens sur terre,
et pourtant trop longtemps négligés et invisibilisés

Olivier Plagnol
o.plagnol@sudouest.fr

Olivier Liron a publié « La Stratégie de
la sardine » en 2023. IGOR KOV 

Doté du pouvoir de créer des intelli-
gences artificielles, l’homme le fait
sans retenue. On peut s’en effrayer, il
n’y a pas lieu de s’en étonner. Quand
on lui a mis une tronçonneuse dans
les mains, son aïeul a débité sans re-
mords des arbres millénaires. Quand
il a eu les moyens de recalibrer les
fleuves et de percer la Terre d’un
gruyère de sites miniers, il n’a pas hé-
sité. Il n’y a aucun mystère à la lecture
de « La Terre perdue », un ouvrage
d’historiens sur les rapports des so-
ciétés occidentales à la nature depuis
le XVIIIe siècle : les barrières morales,
les réflexions de long terme et les dé-
bats philosophiques n’ont jamais ré-
sisté à l’évolution des techniques. Au
«progrès ».
Le XVIIIe siècle correspond à l’entrée
dans l’ère de la métallurgie, des éner-
gies fossiles et de la démultiplication

de la puissance. Pour ce faire, on
dompte les forêts que l’on trans-
forme en simples outils de produc-
tion de bois. Avant que le charbon ne
s’impose, « il faut quinze à vingt hec-
tares de taillis pour fournir une tonne
de fer », rappelle Martine Chalvet. La
neige des stations de montagne, da-
mée et travaillée par de lourds engins
n’a rien de « naturelle ». Les rivières
deviennent des instruments de
transport des hommes et des maté-
riaux, sans référence à la vie qui les
habite. Les exemples abondent.

Ellul et Charbonneau
Si des tensions persistent sur la pré-
servation des ressources, « le consen-
sus politique autour de la moderni-
sation et du développement » n’est
(presque) jamais entamé dans l’Oc-
cident moderne.

Alexis Vrignon note qu’il est battu en
brèche dans la France de la fin des
années 1930 par deux penseurs bor-
delais, Jacques Ellul et Bernard Char-
bonneau. « Sans grand écho ». Les
voix de leurs successeurs résonnent
avec plus de force maintenant, mais
le vaste monde ne poursuit-il pas sa
course folle ?
Jean-Denis Renard
«La Terre perdue, une histoire de l’Occident

et de la nature, XVIIIe-XXIe siècle », collectif

sous la direction de Steve Hagimont et

Charles-François Mathis, éd. Tallandier,

448 p., 26 €, ebook, 18,99 €.

Que les sociétés humaines ont-elles fait de la nature ?

En 2024, après la crue qui a recouvert
la haute vallée d’Aspe de boue et de
gravats. ARCHIVES DAVID LE DEODIC/SO 

La domestication de la nature fait partie
des fondamentaux des sociétés occidentales
depuis longtemps Qui n’a pas savouré un portrait en

dernière page de « Libération » sous
la plume intransigeante et poétique
paraphée Luc Le Vaillant ? Son essai
« Dernières Ré/réjouissances et
Charmantes Offenses » rassemble
plus de 80 des 500 chroniques li-
vrées pour ce même quotidien où il
conte et raconte « les tribulations
d’un social-libertaire en territoire
plus ou moins hostile ». Artistes,
sportifs, religions, politique(s), san-
té, société… sa fenêtre de tir est
large. Il plante sa flèche là où ça
pique. S’il ne s’épargne rien, jamais
il n’écorne sans argumenter.
Ce Breton passionné de voile aime
prendre le large, ne cache rien de sa
pensée à contre-courant et tire des
bords sans déborder de son chemin
parfois erratique. Il sait regarder
dans le rétroviseur pour mieux ap-
précier et décortiquer un quotidien
où s’agitent les noirceurs du

monde. Tel le diable, le beau se
niche dans les détails et le tendre
dans les pliures du temps.
Maryan Charruau
« Dernières Ré/jouissances et Charmantes

Offenses », de Luc Le Vaillant, éd. du

Rocher, 340 p., 19,90 €, ebook, 13,99 €.

Une plume à l’encre de ses offenses

Luc Le Vaillant a été couronné par un
prix Albert-Londres en 1998. QUENTIN

CRESTINU 

Amoureux de belles formules, les chroniques de Luc Le
Vaillant ne caressent pas forcément dans le sens du poil



Livres

Qui est réellement Wilbur H. Arbo-
gast ? Un écrivain raté en panne
d’inspiration ? Un démiurge terrifié
par sa propre création ? Dément
sous influence ou manipulateur
toxique ? Fabien Nury et Brüno se
gardent bien de répondre dans ce
premier opus, posant les jalons

d’un récit aux multiples niveaux de
lectures, plongée en apnée dans la
psyché perturbée de cet ancien pi-
lier d’une revue d’anticipation qui,
à l’orée des fifties, pose les bases
d’une pseudoscience. Et décide de
créer une religion.
L’ombre de L. Ron Hubbard, auteur

SF de seconde zone devenu gourou
de l’Église de scientologie, plane
sur « Electric Miles ». Les auteurs
élargissent cependant le spectre de
leurs références, de Philip K. Dick à
Stephen King, assumant de mêler
les niveaux de réalité. Et interrogent
en finesse le pouvoir du créateur
sur un public en besoin de croire.
Un superbe hommage à l’âge d’or
des pulps magnifié par le trait si ca-
ractéristique de Brüno.
Philippe Belhache
« Electric Miles », T1, « Wilbur », de Fabien

Nury et Brüno, éd. Glénat, 104 p. 20,50 €,

ebook, 14,99 €.

« Wilbur », vertigineux portrait d’un auteur 
de pulps en démiurge

Le scénariste bordelais Fabien Nury fait une
nouvelle fois équipe avec le dessinateur Brüno
pour une expédition aux limites du fantastique

/

«V ous n’aurez pas les
enfants » est le titre
d’un tract de la Ré-
sistance distribué

dans les rues de Lyon au moment où
la police française, sur ordre du gou-
vernement collaborationniste de
Pierre Laval, cherchait à reprendre
108 enfants juifs exfiltrés du camp de
Vénissieux (Rhône), dans la nuit du
28 au 29 août 1942. Trois furent re-
trouvés et arrêtés, déportés et assas-
sinés à Auschwitz-Birkenau. Les 105
autres survécurent.
Cet épisode méconnu de la Seconde
Guerre mondiale – sans doute le plus
grand sauvetage collectif d’enfants
juifs entrepris en France lors de ces
heures sombres – a hanté et passion-
né l’historienne Valérie Porthe-
ret. L’universitaire y a consacré plus
de vingt ans de recherches, une thèse
puis un livre. L’ouvrage, publié en
2020 aux Éditions XO, était préfacé
par Serge Klarsfeld et Boris Cyrulnik.
Il reprenait le titre du tract de la Résis-
tance et fut salué par le prix Selig-
mann contre le racisme.

«Histoire emblématique »
Aujourd’hui, « Vous n’aurez pas les
enfants » prend la forme d’une bande
dessinée. Et quelle BD ! Un roman
graphique magistral ! Une fidèle et
poignante adaptation des travaux de
Valérie Portheret, qui écrit en pré-
face : « Il faut que cette histoire emblé-
matique de Vénissieux soit connue,
transmise, expliquée. Elle doit entrer
dans toutes les maisons, dans toutes
les écoles, pour donner du souffle
aux jeunes, leur donner l’envie d’agir
plutôt que de renoncer et de subir. »

La BD a pour auteurs le scénariste Ar-
naud Le Gouëfflec et le dessinateur et
graphiste Olivier Balez. Ce dernier vit
et travaille à Angoulême depuis une
dizaine d’années, où il conçoit no-
tamment des couvertures pour le
monde de l’édition et des illustra-
tions soignées pour la presse maga-
zine. Rien ne le prédisposait à se frot-
ter à un sujet aussi difficile.
Témoignage : « ‘‘Vous n’aurez pas les
enfants’’ est une commande de Jean
Paciulli, l’ancien directeur général de
Glénat, qui avait été bouleversé par le
livre de Valérie Portheret et souhai-
tait une adaptation. L’éditeur a fait
appel à Arnaud Le Gouëfflec – le scé-
nariste avec qui j’ai signé un ouvrage
beaucoup plus léger, ‘’J’aurai ta peau
Dominique A’’. Arnaud a beaucoup
de talent, c’est un ami, il a su me
convaincre. Nous ne voulions pas
d’une BD historique classique. Nous
cherchions une approche un peu ex-
périmentale, sous le contrôle et avec
la relecture de l’historienne. Com-
ment raconter un acte d’héroïsme
collectif qui se joue en deux ou trois
jours seulement ? Comment dessi-

ner un huis clos où la vie d’un être hu-
main ne tient qu’à un coup de tam-
pon ? Il n’y a rien de moins visuel que
la paperasse… »

Obsession administrative
Olivier Balez a retravaillé les fac-simi-
lés des archives débusquées par Va-
lérie Portheret. Les listes, formulaires
et télégrammes qui ponctuent l’al-
bum sont inspirés des originaux. Le
procédé graphique, sensible et déli-
cat, est au seul service du récit conçu
comme un « thriller administratif »…
«L’obsession administrative de ce ré-
gime est sa folie… Mais c’est aussi son
point faible », dit page 21 l’abbé
Alexandre Glasberg, le fondateur de
l’Amitié chrétienne, un réseau d’en-
traide interconfessionnel pour les ré-
fugiés et de secours aux juifs. Il est,
parmi bien d’autres, croyants ou non,
hommes et femmes, citoyens et ré-
sistants, le maillon central d’une in-
croyable chaîne de solidarité. L’abbé
atrouvé une faille dans la mécanique
tatillonne qui conduit au pire : si les
adultes abandonnent leurs droits de
garde et de puissance paternelle,
leurs enfants pourraient être confiés
àune œuvre sociale.

Scène déchirante
Page 88, l’abbé s’adresse à un couple
éploré : « Vous partez tous à la mort,
ne vous faites pas d’illusions. Lais-
sez-moi sauver votre enfant. » Scène
déchirante. Une maman se penche
vers sa fille : « Méla, je te donne mes
boucles d’oreilles pour que tu ne
m’oublies jamais. » 
Méla a été exfiltrée avec ses 107 cama-
rades d’infortune. Elle a été abritée
dans un ancien couvent, cachée, sau-
vée. Aujourd’hui, elle a 92 ans et vit en
Belgique.
Le samedi 15 mars 2025, Olivier Ba-
lez, Arnaud Le Gouëfflec et Valérie
Portheret présentaient leur BD à la
54eFoire du livre de Bruxelles. Le des-
sinateur a rencontré Méla, accompa-
gnée de sa fille et d’autres enfants et
petits-enfants de survivants. Ils ont
échangé quelques mots, dont la te-
neur a étreint le graphiste d’une indi-
cible émotion. La vieille dame était
un peu fatiguée, mais souriante. Élé-
gante, elle portait des bijoux. Les
boucles d’oreilles données en août
1942 à Vénissieux.
«Vous n’aurez pas les enfants », d’Arnaud Le

Gouëfflec et Olivier Balez, d’après Valérie

Portheret, éd. Glénat, 152 p., 24 €.

Le dessinateur et
graphiste Olivier Balez
dans son atelier à
Angoulême (Charente).
OLIVIER SARAZIN / SO 

Le poignant sauvetage de
108 enfants juifs en 1942

Comment dessiner
un huis clos où la vie
d’un être humain ne
tient qu’à un coup
de tampon ?

Le dessinateur charentais Olivier Balez est l’auteur de « Vous
n’aurez pas les enfants » : un roman graphique magistral, conçu
avec le scénariste Arnaud Le Gouëfflec et adapté du travail 
de l’historienne Valérie Portheret

Olivier Sarazin 
o.sarazin@sudouest.fr
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Découvrez l’identité d’un skieur américain qui a remporté la coupe du monde en 2005. 
Inscrivez la lettre correspondant à la bonne réponse dans la case portant le numéro de la 

question.

1. Quel grand skieur a fait son retour en 
2003 après un accident de moto ?  
N - Michael Walchhofer.
P - Stephan Eberharter.
B - Hermann Maier.

2. Quelle skieuse française est décédée 
tragiquement lors d’un entraînement ?  
O - Régine Cavagnoud.
U - Carole Montillet.
A - Christel Pascal. 

3. Quel slalomeur français a été sacré 
champion olympique en 2002 ?  
T - Frédéric Covili.
M - Sébastien Amiez.
D - Jean-Pierre Vidal.

4. Quel skieur a remporté la coupe du 
monde de slalom géant en 2005 ?   
A - Rainer Schönfelder.
E - Benjamin Raich.
I - Kalle Palander.

5. Quelle skieuse a remporté la coupe du 
monde de combiné en 2005 ?   
F - Laure Pequegnot.
G - Anja Pärson.
M - Janica Kostelic.

6. Quel ancien skieur français s’est converti 
dans le sport automobile ?
E - Jean-Claude Killy.
I - Luc Alphand.
O - Antoine Dénériaz.

7. Quel pays a remporté, en 2009, le plus de 
médailles aux mondiaux du Val d’Isère ?
V - La Norvège.
L - La Suisse.
C - La Suède.

8. Quelle skieuse a été médaillée d’argent 
du slalom aux Jeux olympiques d’hiver de 
2002 ?          
L - Laure Pequegnot.
P - Vanessa Vidal.
J - Christel Pascal.

9. Quelle skieuse a remporté la coupe du 
monde de descente en 2005 ?  
O - Carole Montillet.
A - Michaela Dorfeimster.
E - Renate Götschl.

10. Quel est assurément le plus connu des 
skieurs luxembourgeois ?  
R - Marc Girardelli.
G - Ivica Kostelic.
S - Paul Accola.

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

HORIZONTALEMENT
1. Jouer les despotes. Harenguet. 2. Ouvre la côte. Ex-division française. 3. Pile. 
L’antimoine. 4. Vent... d’été. Qu’il est petit ! 5. Corde. Réservez-le à vos amis. Sans 
naturel. 6. Manquer d’attention. Allemande. 7. Très distinguée. Pour une bonne 
flambée. 8. Globuleux est celui de l’oursin. Retard coûteux pour l’armateur.  
9. Réserves de pignons. Bloque la porte. 10. Récupérée après le naufrage. De là, 
tout simplement. Elle a bon fil. 11. Bœuf sauvage disparu. Vit rouge avec colère. 
12. C’est un mauvais tour. C’est une folie. 13. Façon de se faire entendre. Degré 
chanté autrement. 14. Est pleine de vers. Dit non sans regret. Ardentes... sur et 
dedans. 15. Lentille. S’éclaire au petit jour. Menus. Barbares.  
VERTICALEMENT
1. Un peu de coeur. Elle cache le rire. 2. Du Midi ? Ou maître. Non vicié. Fait la 
bonne affaire. 3. Embelli. Dépareillés. 4. Assidues. 5. Sans compagne. Qu’il faut 
recenser. Manteau gaulois ou romain. 6. Patrie des Sagiens. Échancrure de la côte. 
Bille et bobine. 7. Points communs. 8. Fils d’Anchise. Concerts nocturnes. 9. Bêtes 
des Lapons. Avec le docteur. Le mulet l’est. 10. Ne termine pas la phrase. On y 
assure un service militaire. Place de buse. 11. Va pour Pierre. Désagréable rudesse. 
Fermière pour un coton. 12. A l’affût. Avant les Valois. 13. Constituant de nom-
breux nucléotides. Très usés. 14. Champion de la couleur. Conservation du passé. 
Bien souvent mal léché. 15. Prises liquides. Comme amorphes.  

Les chiffres vont 
de 1 à 9 et 
n’apparaissent 
qu’une seule fois 
par ligne, 
colonne et carré.

Niveau : FACILE

2 3 5 1 4 8 6 7 9

8 4 9 6 3 7 2 1 5

6 1 7 5 2 9 4 3 8

1 7 3 2 9 5 8 4 6

9 5 6 8 7 4 1 2 3

4 2 8 3 1 6 9 5 7

5 9 1 4 6 3 7 8 2

7 8 4 9 5 2 3 6 1

3 6 2 7 8 1 5 9 4

2 3 6
9 7 1 5

5 9 4
1 7 3 5 8
9 5 4 1 2 3
4 2 8 9
5 6 3 7
7 8 9 5 2 3 1

7 1 5 9

FACILE

udokuS
Une grille se compose de 81 cases regroupées en 9 blocs de 9
cases. Le joueur doit compléter la grille avec des chiffres allant
de 1 à 9. Chaque chiffre ne peut être utilisé qu’une seule fois

dans chaque ligne, dans chaque colonne et dans chaque bloc.
Voilà bien la difficulté et tout l’intérêt de ce jeu de logique qui

n’est en aucun cas mathématique !

Solution :
FACILE

Cathy adore les animaux. 
Et comme elle a un très grand jardin, elle peut leur offrir un 
environnement parfait pour eux. C’est pourquoi elle en possède 
plusieurs !
A vous de découvrir combien, grâce aux indices suivants !

Tous sauf deux sont des chevaux.
Tous sauf deux sont des tortues.
Tous sauf deux sont des chats.

MOTS CROISÉS QUIZ - SKI

SUDOKU

LE JARDIN DE CATHY

n° 724

n° 724

Faites-nous part de vos 
remarques aux adresses 

suivantes !
dimanche@sudouest.fr
ar.adajmedia@orange.fr

SOLUTIONS DES JEUX

SOLUTION DU PROBLÈME N° 724 SOLUTION DU PROBLÈME N° 724

QUIZ
BODE MILLER

LE JARDIN DE CATHY

Cathy a un cheval, un chat et une tortue.

TIRAGE
LOTO®

Résultats du tirage du
samedi 26 avril 2025

Nombres de combinaisons simples gagnantes Gains par combinaison simple gagnante**

5
5
4
4
3
3
2
2
1
0

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BON NUMERO

BON NUMERO

+

+

+

+

+
+

3 15 23 39 45 9
0
2
55

498
2 213
19 876
31 838

280 899

436 093

/
110 017,50 €

976,40 €

388,90 €

52,30 €

20,90 €

10,10 €

4,50 €

2,20 €

OPTION
2ND TIRAGE 9 15 19 27 33

Nombres de combinaisons simples gagnantes Gains par combinaison simple gagnante

5
4
3
2

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

BONS NUMEROS

1
403

18 528
231 043

160 284 €

333,60 €

18,60 €

3 €
Tirage des 10 codes LOTO® gagnants à 20 000 €

B 1098 0914 B 5795 2288 N 2038 0329 N 9574 7461 O 7625 5254

P 3100 5915 P 6326 9253 U 3753 0949 U 7710 6414 V 3729 8006

Résultat sur fdj.fr

A gagner, au tirage LOTO® du lundi 28 avril 2025 :

3 000 000 €*
* Montant minimum à partager au rang 1. Voir règlement. **Jeu en groupe : rendez-vous dans votre point de vente muni de votre reçu de jeu ou utilisez

la fonctionnalité Scan de l'application FDJ® (disponible en France métropolitaine et Monaco)
pour connaître la part de gain éventuel associé à votre reçu.
Packs MultiChances : Consultez le règlement pour connaitre les modalités précises de détermination
des gains.
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Résultats et
informations :

Application
FDJ 3256 0,35  / min

Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr.
Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.

LES JEUX D'ARGENT ET DE HASARD PEUVENT ÊTRE DANGEREUX : PERTES D'ARGENT, CONFLITS FAMILIAUX, ADDICTION...
RETROUVEZ NOS CONSEILS SUR JOUEURS-INFO-SERVICE.FR (09 74 75 13 13 - APPEL NON SURTAXÉ)

Résultats des tirages du
samedi 26 avril 2025

Midi

1 7 11 17 19 20 22 27 32 36

38 43 44 53 55 56 59 61 64 69

x 3 1 099 562

Soir

3 4 5 7 14 18 21 24 28 29

30 33 43 46 47 50 59 64 66 70

x 2 6 830 133
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Résultats et
informations :

Application
FDJ

3256 0,35  / min

Les résultats ci-dessus sont communiqués à titre indicatif. Seuls font foi les résultats constatés par un commissaire de justice et publiés sur www.fdj.fr.
Les gains sont payables jusqu'à 60 jours suivant le dernier tirage auquel votre reçu participe. Voir règlement.
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MOTS FLÉCHÉS RIKUDO380
b

a

DÉTEINT

DU 
SQUELETTE 

DU PIED

b

d

BOMBAR-
DIER D’EAU

ABÎMER 
UN FRUIT

b

d

EMPÊCHE 
DE CROÎTRE

DE BONNE 
HEURE

b
EN PITEUX 

ÉTAT

b

d

HOMOGÈNE

SANS 
ARRÊT

d

DÉBROUS-
SAILLÉ

c

a

MODÈLE 
IDÉAL

TRÈS 
FLUCTUANT

c

a

DIODE

GLOUTON-
NERIES

a

HARASSÉ

c

a

CHOC

MÉPRI-
SABLE

c

a

CRITIQUE 
VIOLENTE

COMPAS-
SION

a

SOMME 
D’ARGENT 

JOUÉE

b

d

DÉTOURNÉ

COMME 
INNÉ

c

a

RECONNU 
EXACT

BOULETTE 
CRÉOLE

a

BOVIDÉ 
DISPARU

cEXPÉDI-
TIONS

GRIVE 
D’EURASIE
d cSUBTILES

MAMMIFÈRE 
CARNIVORE 
NOCTURNE
dcFRUITS 

CHARNUS

GROUPE 
FERMÉ
d

ÉLEVÉE 
AVEC 

SOLENNITÉ

dcTRAIN 
RÉGIONAL

PLAT DES 
BALKANS
dcTRÉPASSÉ

SOUS 
LA PATTE 

D’UN CHAT
d

cPARTIE DE 
L’INTESTIN 

GRÊLE

JETÉ DE LIT
d cMET AU 

PROPRE

PRÉVENIR

d
DE LA 

COLONNE 
VERTÉ-
BRALE

d

cGROUPE DE 
LANGUES 

AFRICAINES

RÉCIPIENT
d

FAISANT 
FEU

d

LUTTE 
JAPONAISE

dc
DÉTÉRIO-
RÉS PAR 

LE TEMPS

c
SUPPORT 
DE ROUES

cDIEU 
D’ÉGYPTE

OUTIL DE 
JARDINAGE
d

c
VOISIN 
DE LA 

DAURADE

HOMMES 
TRÈS 

ÉLÉGANTS

dcEMPEREUR 
DU JAPON

PETITS 
CIGARES
d cFEMME

PLAIE 
D’ENFANT

d

cDÉPARTE-
MENT

PREMIER-
NÉ
d

DIVISION 
D’OUVRAGE

dcPRODUIT 
EXPLOSIF

SIGLE TEN-
NISTIQUE
d cNOTE DE 

MUSIQUE

POUR 
HÉLER
d

c

REMARQUA

c
PLANTE 
AROMA-
TIQUE

c
PERSONNE 
TRÈS RICHE

c
ESTIME 

LE POIDS
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lement ou verticalement, ne peuvent pas se toucher, ni même en diagonale. Enfin, le symbole A
bateaux.
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Retrouvez les bateaux dispersés dans cette grille. Certaines parties des bâtiments sont déjà en place. Les chiffres 
indiqués correspondent au nombre de cases occupées par ligne et par colonne. Les bateaux sont placés horizonta-
lement ou verticalement, ne peuvent pas se toucher, ni même en diagonale. Enfin, le symbole A bloque l’accès aux 
bateaux.
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Retrouvez les bateaux dispersés dans cette grille. Certaines parties des 
bâtiments sont déjà en place. Les chiffres indiqués correspondent au 
nombre de cases occupées par ligne et par colonne. Les bateaux sont placés 
horizontalement ou verticalement, ne peuvent pas se toucher, ni même en 
diagonale. Enfin, le symbole A bloque l’accès aux bateaux.

Les bateaux à 
trouver sont  
les suivants :

Placez tous les numéros de 1 à 36 (60 pour les grilles difficiles) pour 
former un chemin de nombres consécutifs.  
Des nombres et liens entre certaines cases sont donnés afin 
d’arriver au but. Deux nombres consécutifs doivent être voisins. Un 
lien entre deux cases indique deux nombres consécutifs, autrement 
dit un morceau de chemin. 

FACILE

RIKUDO
Placez tous les numéros de 1 à 36 pour former un chemin de nombres consécutifs. 

Des nombres et liens entre certaines cases sont donnés afin d’arriver au but. Deux nombres 
consécutifs doivent être voisins. Un lien entre deux cases indique deux nombres consécutifs, 

autrement dit un morceau de chemin. 

0298

36

27

1

11

22

16

18

33

30

58

13

36

27

1

11

22

16

18

33

30

58

13 20

28

2625

23

21

19 35

29

67

24

17 34

32

31

2

34

9

10

12

14

15

36

27

1

11

22

16

18

33

30

58

13 20

28

2625

23

21

9 35

29

67

24

17 34

32

31

2

34

9

0

2

14

15

36

27

1

11

22

16

18

33

30

5 8

1320

28

26 25

23

21

1935

29

6 7

24

1734

32

31

2

3 4

9

10

12

14

15

36

27

1

11

22

16

18

33

30

5 8

1320

28

26 25

23

21

935

29

6 7

24

1734

32

31

2

3 4

9

0

2

14

15

MOYEN

RIKUDO
Placez tous les numéros de 1 à 36 pour former un chemin de nombres consécutifs. 

Des nombres et liens entre certaines cases sont donnés afin d’arriver au but. Deux nombr
consécutifs doivent être voisins. Un lien entre deux cases indique deux nombres 

autrement dit un morceau de chemin. 
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Placez tous les numéros de 1 à 60 pour former un chemin de nombres consécutifs. 

Des nombres et liens entre certaines cases sont donnés afin d’arriver au but. Deux nombres 
consécutifs doivent être voisins. Un lien entre deux cases indique deux nombres consécutifs, 

autrement dit un morceau de chemin. 
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MOTS EN GRILLE

Mots en grille
 Barrez dans la grille tous les mots que vous aurez repérés qui 

correspondent à la liste proposée. Cherchez-les horizontalement (de 
gauche à droite ou de droite à gauche), verticalement (de bas en haut 
et de haut en bas), diagonalement (de gauche à droite ou de droite à 

gauche). 

À DÉCOUVRIR : un mot de  9  lettres. 

GINGEMBRE

 ALCOVE
ANGUILLE
ASEPSIE

BASCULER
BETONNER
CATALAN

CESSIONNAIRE
CHALDEEN

DECAPSULAGE
DEMONSTRATIF

FAITOUT
FAQUIN
FEEDER
FILTRE

FRANC-MAÇON
HOMOGENE
INFECTER
INSECTE

JEREMIADE
LANIERE
LEVAIN

MAGASINIER
MANOIR

OVALISATION
PENITENT

PINEDE
PONDRE

RENONCER
RETINE

REVERDIR

SALADIER

SAPROPELE

SUGGESTION

TANNEUR

TRAVEE

UNINOMINAL

UTERIN

VAINCU 
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Barrez dans la grille tous les mots de la liste. Cherchez-les dans tous les sens. 
À DÉCOUVRIR : un mot de 9 lettres. 
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Toros SUD OUEST DIMANCHE 27 avril 2025

Q uand on n’a pas une se-
maine de feria comme ses
voisins, il faut redoubler
d’idées. À Bayonne, cette

maxime est devenue une antienne
que les organisateurs s’appliquent à
rafraîchir chaque année au mo-
ment de composer les cartels des
Fêtes, en juillet, puis de la Feria de
l’Atlantique, fin août. Pour cet été,
ils ont décidé de frapper fort pour
les Fêtes, histoire de rappeler que
les corridas font bien partie du pro-
gramme de l’événement en blanc et
rouge, même si les arènes sont dis-
tantes de près d’un kilomètre du Pe-
tit Bayonne.

L’événement Castella
Début avril, Sébastien Castella est
venu annoncer à l’afición qu’il avait
choisi Bayonne et ses fêtes pour cé-
lébrer les 25 ans de son alternative
le 11 juillet par un combat seul
contre six toros de trois élevages
distincts, Domingo Hernandez, Pe-
draza de Yeltes, et Jandilla. Un évé-
nement suivi, le lendemain, par la
corrida à cheval avec Léa Vicens et
Guillermo Hermoso de Mendoza,
qui fédère traditionnellement un

public plus familial. « On le ressent
déjà dans les réservations, l’effer-
vescence est là. Avec ce seul contre
six de Castella, on apporte une di-
mension événementielle à la corri-
da des Fêtes », reconnaît Yves
Ugalde, le président de la commis-
sion taurine de Bayonne.
Pour la Feria de l’Atlantique, du 29
au 31 août, les organisateurs pour-
suivent cette dynamique de pla-
teaux originaux mêlant vedettes

confirmées, toros sérieux, et com-
positions inédites. À tout seigneur,
tout honneur, Andrés Roca Rey était
la priorité numéro une. La star pé-
ruvienne sera bien à Bayonne pour
ouvrir le week-end lors d’une corri-
da goyesque bleue qui l’associera à
Morenito de Aranda et Juan Ortega
devant des bestiaux de Zacarias
Moreno. « Roca Rey est une star in-
contournable, il a la force de séduire

un public différent, un torero de so-
ciété qui parle à la jeunesse. On est
très fier d’avoir bâti ce cartel avec
ces toros, et en compagnie de Juan
Ortega et Morenito de Aranda », ex-
plique Yves Ugalde, le président de
la commission taurine.

Vote du public
Le samedi, Bayonne prévoit l’équi-
valent d’un concours entre cinq to-
reros pour six toros d’un élevage
méconnu en France, Arauz de
Robles. Le sixième sera ainsi com-
battu par le vainqueur de ce tour-
noi, qui sera soumis au choix de la
présidence et du vote du public.
Une formule de scrutin par SMS en
direct est à l’étude pour permettre à
l’afición de donner son avis et choi-
sir son finaliste.
« Notre formule avec six toreros
plaît, mais avait besoin d’une nou-
velle organisation, convient Yves
Ugalde. Cette évolution est moti-
vante pour les toreros, comme pour
le public. »
Pour la clôture, du lourd est annon-
cé au niveau de l’armement des to-
ros. La ganaderia de Buenavista a
certes du sang Domecq, mais il suf-
fit de les voir pour comprendre
qu’ils auraient leur place dans une
corrida toriste. Un lot costaud qui
n’a pas plu à tous les toreros sollici-
tés par les Bayonnais. Antonio Fer-
rera, Manuel Escribano, Juan Leal,
habitués aux joutes lourdes, ont ac-
cepté de relever le défi. « Des toros
sérieux en piste qui illustrent bien
notre exigence », souligne le pré-
sident bayonnais.

Des vedettes et de l’originalité
pour la Feria de l’Atlantique

Andrés Roca Rey sera, une nouvelle fois, la force d’attraction de la Feria de
l’Atlantique à Bayonne. ÉMILIE DROUINAUD/SO 

« On est très fier
d’avoir bâti ce cartel
avec ces toros, et en
compagnie de Juan
Ortega et Morenito
de Aranda «

Roca Rey, Ortega, Ferrera, Morenito de Aranda,
Escribano, Juan Leal… L’âpreté se mêle à l’élégance
cet été à l’affiche de la Feria de l’Atlantique
de Bayonne

Pierre Sabathié
p.sabathie@sudouest.fr

Fêtes de Bayonne
Vendredi 11 juillet, 18 h 30, corrida
de Sébastien Castella, seul contre six
toros de Domingo Hernandez,
Pedraza de Yeltes et Jandilla.
Samedi 12 juillet, 18 h 30, corrida à
cheval de Romão Tenorio pour Joao
Moura, Léa Vicens et Guillermo
Hermoso de Mendoza.
Feria de l’Atlantique
Vendredi 29 août, 18 h 30, corrida
goyesque bleue de Zacarias Moreno
pour Morenito de Aranda, Juan
Ortega et Andrés Roca Rey.
Samedi 30 août, 11 heures, novillada
de Montecillo pour Pedro Luis,
Cristiano Torres, et Martin Morilla.
À18 h 30, corrida des promesses
d’Arauz de Robles pour Juan de
Castilla, Dorian Canton, Victor
Hernandez, Molina, et la révélation
de la feria de Séville ou Madrid.
Dimanche 31 août, 11 heures, novil-
lada non piquée. À 17 h 30, corrida
de clôture de Buenavista pour Anto-
nio Ferrera, Manuel Escribano et
Juan Leal.
Abonnements au bureau des
Arènes du lundi au vendredi de 10 h
à17 h 30, par téléphone au
09 70 82 46 64, par mail :
arenes@bayonne.fr. Billets en vente
pour la Feria de l’Atlantique à partir
du 12 mai et sur arenes.bayonne.fr

LES CARTELS

Marco Pérez remplit
Madrid
Le phénomène Marco Pérez fait le
plein à Madrid. Pour le rendez-vous
en solo du prodige Salmantin face à
six toros (novillos de Fuente Ymbro
et El Freixo), le 30 mai, la taquilla de
Las Ventas a collé ne « no hay
billetes ». C’est la cinquième corri-
da qui affiche complet pour la
prochaine Feria de San Isidro 2025
(23, 24, 28, 29 et 30 mai donc), qui
débutera le vendredi 9 mai. Plaza 1
indique par ailleurs les corridas des
9, 16, 22 mai et du 8 juin sont en
passe d’afficher complet dans les
prochains jours.

La cata à Saragosse,
Barroso première
Lors de la San Jorge de Saragosse,
au lendemain du mano a mano
opposant les novilleros Marco
Pérez (silence, silence et vuelta) et
Javier Zulueta (ovation, silence et
une oreille), la corrida du mercredi
23 avril a tourné au naufrage dans
les arènes aragonaises. Galvan n’a
pas été en mesure d’estoquer ses
deux toros de José Manuel Sánchez,
pour l’un, de Castillejo de Huebra
pour l’autre. Les deux animaux sont
donc repartis après les trois avis au
corral. À noter que huit toros sont
sortis en piste en comptant les
sobreros. Également sur le ruedo de
la Misericordia, Borja Jimenez n’a
guère brillé (silence et silence) et
pour sa première apparition en
Espagne, en tant que matador de
toros, Tristan Barroso (silence et
silence) n’a pas été gâté par les
toros. Envoyé dans les airs par son
second, l’Hispano-Landais a
connu des difficultés à l’épée avec
quelques pinchazos et l’emploi du
descabello.

Aire-sur-l’Adour : 
cartel exceptionnel 
du dimanche 15 juin
La Ville d’Aire-sur-l’Adour et Audaz
Productions ont annoncé la tenue
de la prochaine corrida des Fêtes, le
dimanche 15 juin à 18 heures. Les
toros seront issus de la légendaire
ganadería de Pedraza de Yeltes, un
élevage qui fera sa grande présenta-
tion dans les arènes Maurice
Lauche. Les deux grands triompha-
teurs de la saison 2024 feront leur
retour à Aire-sur-l’Adour : Manuel

Escribano qu’on ne présente plus
et Morenito de Aranda, lidiador
d’exception, grand triomphateur
de Vic-Fezensac, Mont-de-Marsan,
Dax ou Burgos entre autres, élu
meilleur matador du sud-ouest de
l’année écoulée.
Le matador français Carlos Olsina
(un indulto à Béziers en 2023) fera
enfin sa présentation dans le sud-
ouest à d’Aire-sur-l’Adour en corri-
da classique.

Juan Leal, héroïque
Juan Leal (photo) a été le grand
animateur de l’après-midi de ce
Dimanche de Résurrection
(20 avril) à Madrid face à son lot de
toros de l’élevage Palha. Ce ne fut
pas l’après-midi de Rafaelillo, ni
celle du Madrilène Francisco de
Manuel. Leurs prestations n’ont
pas décollé et ils ont été réduits au
silence lors d’une tarde qui a débu-
té par une minute de silence res-
pectueuse à la mémoire de Mario
Vargas Llosa.
Juan Leal a tout donné dans l’arène.
La portagayola du cinquième fut
angoissante : le toro le poursuivit
jusqu’aux planches, où il fut vio-
lemment retourné, heureusement
sans conséquence. Enfin, au mo-
ment de tuer, il a été de nouveau
pris, cette fois par l’épaulette, sans
gravité. À la seconde tentative, il a
logé une grande estocade, fou-
droyante, et après une pétition
d’oreille non accordée par la prési-
dence, il a effectué une vuelta al
ruedo.
Bastien Souperbie

Dans les ruedos

Juan Leal a été héroïque dimanche dernier à Madrid. PLAZA 1 

Le français Carlos Olsina sera à
Aire-sur-l’Adour le 15 juin. 
ARCHIVES CHARLES LATTERRADE 



Sports

le terrain de Vannes (29-19). Mais il a
montré beaucoup trop de fébrilité
au moment où la route s’élève et il a
essuyé sa deuxième défaite à domi-
cile de la saison. À quatre journées
de la fin, et avec un déplacement à
Toulon fin mai, ce nouveau faux pas
à la maison fait tâche. Et il n’a rien de
rassurant à une semaine d’une de-
mi-finale de Coupe d’Europe face à
un client encore plus épais.

Étouffée dans les rucks
Une semaine après la victoire à Pau
(22-26), le retour des cadres n’a pas
permis d’étouffer l’esprit de révolte
rochelais. Dans l’engagement et le
combat, dans la bataille des rucks ou
dans les mauls, c’est-à-dire sur les
bases physiques de ce sport, la
bande à Skelton leur a montré qu’ils
manquaient encore d’épaisseur et
que les oppositions de cette fin de
saison n’auront rien à voir avec
celles de l’Ulster ou du Munster.
Avaient-ils déjà la tête à la Coupe
d’Europe ? Toujours est-il que les
Bordelais ont montré une certaine

fébrilité tout au long de la première
période, entachée d’en-avants ou
d’erreurs techniques en tous genres.
Et celles-ci les ont accompagnés
pendant 80 minutes. Acculés dans
leur camp, Moefana les a fait respirer
sur une percée plein axe depuis ses
22 mètres, avant que Penaud ne tape
au pied mais ne soit devancé par
Leyds dans l’en-but (6e). Si Jalibert
répondait à une pénalité d’Hastoy
pour récompenser le travail de la
mêlée girondine, la conquête de
l’UBB allait s’effriter au fil des mi-
nutes, tandis que les Rochelais
continuaient d’appuyer là où ça fait
mal. Suite à un maul et à un gros tra-
vail des avants Maritimes devant la
ligne, le jeu s’écartait, et d’une passe
entre les jambes, Leyds servait No-
well qui accélérait pour aplatir en
coin (3-8, 13e).
Étouffés dans les rucks, les Bordelais
ne parvenaient pas à concrétiser
leurs incursions dans les 22 mètres
adverses et Skelton allumait la pre-
mière mèche pour tenter de les faire
sortir un peu plus de leur match
(34e). À 15 contre 14 suite au carton
jaune de Wardi (34e), l’UBB insistait
et allait par deux fois derrière la ligne
mais Gray (35e) et Lucu (36e)
voyaient leurs essais refusés à la vi-
déo.

Trop de ballons perdus
En seconde période, l’UBB gâchait
encore des ballons dans la zone
dangereuse, avant qu’une passe de
Lucu ne soit interceptée par Boude-

A une semaine d’une demi-
finale de Champions Cup
face au Stade Toulousain
(dimanche prochain à 16

heures), il s’agissait d’un test gran-
deur nature. Mais celui-ci s’est trans-
formé en « crash-test » pour l’Union
Bordeaux-Bègles. Mis à part la
grosse claque reçue l’an dernier à
Chaban-Delmas (34-14), le Stade
Rochelais est souvent venu ennuyer
le club girondin dans son jardin. Ce
samedi, dans une opération recon-
quête, les hommes de Ronan O’Gara
ont profité de leur voyage pour re-
prendre des couleurs (10-21) et lais-
ser ce petit doute qui les accom-
pagne depuis plusieurs mois à
l’UBB, à l’heure où celle-ci s’ap-
proche vers de grandes échéances.
Dans la course au top 2, synonyme
de qualification directe pour les de-
mi-finales, le club girondin avait une
belle occasion de frapper un grand
coup après le faux pas de Toulon sur

hent pour le deuxième essai roche-
lais (3-13, 49e) et que Wardi ne fasse
craquer la défense girondine devant
la ligne pour le troisième essai (3-18,
58e). Un gros coup de massue. Les
Bordelais ne lâchaient pas, Jalibert
jouait une pénalité à la main, tapait
un coup de pied par-dessus la dé-

fense rochelaise pour lui-même,
avant que Bielle-Biarrey n’accélère
sur l’aile gauche et que Lucu ne serve
Boniface pour l’essai girondin (10-
18, 60e). Mais sous pression devant
leur ligne, ils se retrouvaient à leur
tour à 14 suite au carton jaune de Pet-
ti (65e) et Hastoy creusait l’écart sur
pénalité (10-21, 66e). Dans une fin de
match tendue, Nowell prenait lui
aussi un carton jaune (74e), l’Union
lâchait encore plusieurs ballons de-
vant la ligne… Et ne pouvait pas
échapper à son triste sort.

L’UBB s’incline pour la deuxième fois
de la saison à Chaban-Delmas.
FABIEN COTTEREAU/SO 
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L’UBB reçoit une grosse claque
au plus mauvais moment

Les oppositions de
cette fin de saison
n’auront rien à voir
avec celles de l’Ulster
ou du Munster

Largement dominée devant et bien trop
fébrile, l’UBB a subi sa deuxième
défaite à domicile face au Stade
Rochelais. Elle s’avance avec le doute vers
les demi-finales de Champions Cup

Yoan Leshauriès
y.leshauries@sudouest.fr

5/10 Moefana, Gray
4/10 Bielle-Biarrey, Penaud, Lucu,
Jalibert
3/10 Buros, Uberti, Gazzotti, Sa-
mu, Cazeaux, Bochaton, Poirot, Sa,
Falatea

LES NOTES
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O n n’a pas entendu sou-
vent les supporters des
Jaune et Noir chanter à
la mi-temps d’un

match, cette saison, encore moins
à l’extérieur. C’est dire si la joie qui
raccompagne les équipes aux ves-
tiaires à la pause, alors que le Stade
Rochelais mène 8 à 3 chez l’UBB,
signifie beaucoup. Ce n’est rien par
rapport à la 54e, quand un intense
groupé pénétrant marque devant
eux à Chaban-Delmas, hier (3-18,
54e). On vous laisse donc imaginer
les dernières minutes, alors que
Bordeaux ne vise plus que le bonus
défensif, l’explosion finale une fois
ce troisième succès (10-21) entéri-
né en 2025, puis l’accueil réservé à
leurs héros une dizaine de minutes
après…
Comme face à Bayonne (29-28),
une semaine plus tôt, les hommes
de Ronan O’Gara n’exultent pas. Ils
ont laissé tant de forces dans la ba-
taille. Après des mois de disette, de
prestations souvent insignifiantes,
parfois affligeantes, les Maritimes
ont franchi un cap et réellement re-
mis le nez à la fenêtre – au meilleur
moment – dans la quête d’un top 6

qui paraissait si loin avant ce dé-
placement chez le dauphin de
Toulouse. Sans doute, la sainte
trouille d’en prendre 40 à Chaban-
Delmas, un stade qui leur a si sou-
vent souri mais qui reste le cadre
d’une terrible claque en 2024 (34-
14), a aidé.
Mais on imagine aussi que la pre-
mière victoire arrachée face à l’Avi-
ron a permis au club à la caravelle
de montrer un tout autre visage.
Comme si ce petit point d’avance
avait fait exploser la chape de
plomb qui comprimait toute prise
d’initiative. On en veut pour
preuve l’essai de Jack Nowell, mar-
qué après une passe entre les
jambes de Dillyn Leyds (3-8, 13e).
De même, voir l’ailier anglais plon-
ger en visant le poteau de coin
alors qu’il avait souvent tendance
à se rassurer en faisant des retours

intérieurs est un signe qui ne
trompe pas, tout comme l’inter-
ception de Paul Boudehent (3-13,
48e).

La vitesse n’a pas tué
Il y a aussi ces mauls puissants, ces
grattages déterminés et ces pla-
quages saignants, ces « chasses »
sur des jeux au pied de pression in-
téressants, des retours déterminés
sur les jeux au pied si dangereux de
l’UBB. « La vitesse tue », disait Ro-
nan O’Gara jeudi, mais ses
hommes ont réussi à repousser les
mortelles piqûres des frelons gi-
rondins, notamment à 14 après le
carton jaune de Reda Wardi (34e).
Il y a bien ces six points laissés en
route par Antoine Hastoy sur les
trois transformations, des pénali-
tés évitables, comme celle ame-
nant l’essai de l’espoir pour Bor-

deaux-Bègles, 80 mètres plus loin
(10-18, 61e) ou ce plaquage haut et
ce carton jaune de Jack Nowell en
fin de match. Cela pèse peu face à
la fierté retrouvée d’une équipe qui
ne s’est imposée qu’une fois à l’ex-
térieur jusque-là en championnat,
chez le Racing, en septembre…
Avec un déplacement à Vannes, les
réceptions de Montpellier puis
Perpignan, avant un voyage à Pau,
les Maritimes, qui relèguent la
zone rouge à 12 points, peuvent sa-
vourer leur semaine sans match.
Ce grand coup est porteur d’espoir.

TOP 14 (22e JOURNÉE) / UBB - LA ROCHELLE

Quatre points à Chaban, 
ou la fierté retrouvée des Maritimes
Ils n’avaient gagné
qu’une fois à l’extérieur,
et deux fois seulement
en 2025, mais 
les Rochelais ont frappé 
fort chez le second, 
hier. De quoi rêver 
de nouveau de top 6

Benjamin Deudon
b.deudon@sudouest.fr

Une partie pleine de rage a permis aux Jaune et Noir de s’imposer à Bordeaux, trois essais à un. FABIEN COTTEREAU/SO 

Les Maritimes, qui
relèguent la zone
rouge à 12 points,
peuvent savourer

8/10 Skelton, Seuteni, Leyds
7/10 Alldritt, Cancoriet, Lavault,
Hastoy, Kerr-Barlow, Sutidze,
Bosmorin, Favre, Haddad-Victor,
Atonio, Wardi, Nowell

LES NOTES

Dans une rencontre à sens unique, le
Stade Toulousain a étrillé Castres
52-6 hier, consolidant un peu plus sa
première place en tête du classement
du Top 14, envoyant également un
message à l’UBB avant la demi-finale
de Champions Cup (dimanche pro-

chain, 16 heures). La formation
d’Ugo Mola, qui a vu sortir l’arrière
écossais Blair Kinghorn, touché à un
genou en première période, compte
désormais 79 points.
Avec une équipe composée d’un mé-
lange de cadres et de jeunes pousses,

les Rouge et Noir ont inscrit sept es-
sais. Dans un Stadium à guichets fer-
més, Toulouse a vite pris le large, s’oc-
troyant le bonus offensif dès la
29e minute grâce à un essai du jeune
pilier australien Malachi Hawkes
(22 ans), servi par le demi de mêlée
Simon Daroque, 19 ans seulement
(21-6). Le n°9 avait déjà fait lever la
foule dix minutes plus tôt, trouvé à
l’intérieur par Mathis Lebel après
une percée de Thomas Ramos. Avec
un essai pareil, Daroque s’est offert
l’ovation d’un public privé d’Antoine
Dupont pour de longs mois.
Dans le sillage de Lebel et Ramos, très
inspiré et auteur d’un 8/8 au pied, le
Stade Toulousain a livré une dé-

monstration, le terrain ne semblant
pas franchement affecté par les re-
mous extra-sportifs secouant le club
dans le cadre de l’affaire Jaminet.

TOULOUSE - CASTRES 

L’UBB est prévenue, 
Toulouse arrive lancé

Thomas Ramos, à 8/8 au pied. AFP 

Avant de retrouver l’UBB en demi-finale de Champions
Cup, Toulouse a révisé ses gammes en étrillant Castres
à domicile (52-6). Blair Kinghorn est sorti sur blessure
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Q ue de chemin parcouru…
Entre la délocalisation
perdue à Anoeta contre la
Section Paloise (20-30)

en mars 2023 et celle d’hier, rem-
portée par l’Aviron Bayonnais (27-
22), le club basque n’a plus la même
allure. Ce qui n’était qu’une fête est
devenu un simple rendez-vous
pour des joueurs en mission. Leur
quête n’est même plus celle du dé-
but de saison. Exit la 8e place quali-
ficative pour la grande Coupe d’Eu-
rope. Même l’ambition du cœur de
l’hiver - la qualification dans le top
6 - n’est plus la priorité du moment.
Sauf immense cataclysme, Camille
Lopez et ses équipiers seront de
l’aventure du mois de juin.
Ils comptent dix points d’avance
sur le septième, à quatre journées
de la sirène. Leur objectif est
ailleurs : conserver la quatrième
place, synonyme de réception en
barrage. Castres, détruit à Toulouse
(52-6), est relégué à cinq unités.
« C’est une victoire de plus à aller

chercher », note Arthur Iturria. « On
a fait un pas de plus, admet son par-
tenaire Cheikh Tiberghien. Un pas,
pas un grand pas. Parce que tout est
très serré. »

Maturité
Dominateurs en touche en pre-
mière période, assez solides en mê-
lée malgré un manque de
constance, les Bleu et Blanc n’ont
pas vraiment tremblé dans une
rencontre assez fade qui s’est ache-
vée sous le déluge. À part un maul
encaissé en début de partie (0-7, 4e)
et le retour tout proche des Béar-
nais en milieu de deuxième pé-
riode (17-16, 56e), la victoire a tou-
jours semblé promise à une
formation à la maturité criante. Ce
n’est pas Sébastien Piqueronies qui
dira le contraire.
Le manager des vaincus a pu mesu-
rer l’évolution du voisin du dépar-
tement en l’espace de deux ans.
« C‘est une belle équipe, une
équipe construite, une équipe qui
mérite sa 4e place, une équipe qui a
été pragmatique, et c’était difficile
de s’opposer face à cette belle

équipe. » La répétition du mot n’est
pas anodine. « Ce samedi, les
Bayonnais ont été tueurs, efficaces
sur les possessions qu’ils ont eues
dans leur camp. Je trouve que c’est
une équipe qui a une très bonne
balance entre occupation, pression
et réalisme dans la zone de marque.
C’est la preuve pour moi d’une ma-
turité, d’un leadership certain.
Donc félicitations aux fondations
et aux constructions bayonnaises. »

Onze sur onze à domicile
Cheikh Tiberghien n’était pas en-
core revenu à l’Aviron lors de la fête
gâchée deux ans plus tôt. Mais il a
mesuré les blessures du passé. « Je
sais que ça a été un trauma pour le
club, les supporters, la ville. Depuis
l’an dernier, je trouve quand même
qu’il y a eu une différence au niveau
du jeu, de la constance. On arrive à

être assez propre, à remplir nos ob-
jectifs. À l’extérieur, il y a encore à
bosser, mais le club grandit, et
l’équipe grandit avec le club. »
Une constante, c’est l’invincibilité à
domicile. L’Aviron a remporté son
11e succès à domicile en 11 matches.
« Si on gagne tout à la maison, on ne
sera pas loin des quatre », enfonce
le capitaine Iturria. « Notre réussite
à la maison vient de nos joueurs qui
ont beaucoup de fierté à porter le
maillot de Bayonne à Dauger », in-
siste Gerard Fraser. Cela vaut aussi
à San Sebastián, désormais, avec
une statistique rééquilibrée : deux
victoires ont succédé aux deux dé-

routes initiales dans l’enceinte des
footballeurs de la Real Sociedad
depuis deux ans.
L’entraîneur des trois-quarts néo-
zélandais n’est pas d’ordinaire le
premier à se décontracter. Hier, il
affichait un joli sourire. Celui de la
satisfaction du devoir accompli.
D’un progrès confirmé. « On ne
passe plus à côté de ces grands
matches et de ces grandes occa-
sions, apprécie-t-il. Il y a eu le
match à La Rochelle ici en octobre
(37-7). Ce samedi, on a trouvé la fa-
çon de gagner dans un contexte dif-
ficile. Cette expérience va nous ser-
vir pour la phase finale, si on y

RUGBY / TOP 14 (22e JOURNÉE) BAYONNE - PAU

Cette fois-ci, ils n’ont
pas gâché la fête
Deux ans plus tôt, la première
délocalisation de l’ère Patat à Anoeta
s’était soldée par un immense flop contre
Pau. Hier, face au même adversaire,
les Bayonnais ont montré leur progrès.
Ils sont plus que jamais 4es du Top 14

Laurent Zègre, envoyé spécial
l.zegre@sudouest.fr

BAYONNE
7/10 Tuilagi, Chouzenoux, Bruni
6/10 Tatafu, Scholtz, Iturria, Cas-
siem, Moon, T. Spring
5/10 Maqala, Castillon, Bordelai,
Paulos, Rouet, Segonds, Habel-
Küffner, Carreras, Bosch, Tiber-
ghien
PAU
6/10 Tokolahi
5/10 Maximin, Whitelock, Hewat,
Robson, Desperes, Brau-Boirie,
Manu, Laporte, Gorgadze, Del-
hommel
4/10 Kaulashvili, Rey, Auradou,
Attissogbe, Papidze, Zegueur,
Parrou, Grandidier

LES NOTES

Sébastien Piqueronies
Manager de Pau 
«Le bonus est une récompense, je
ne sais pas si elle est juste mais les
joueurs ont été résilients, combat-
tants, entreprenants jusqu’au bout.
Ce point les valorise, il est mérité
pour le retour en bus. Il y a claire-
ment un tournant du match, quand
on revient à un point mais comme
toujours [17-16, 59e, NDLR], le rugby
oppose deux collectifs. Aujour-
d’hui, on a affronté une équipe
construite, pragmatique, qui mérite
sa quatrième place. Avant de voir ce
qu’il nous manque, je constate que
l’on a su s’opposer aux très bons. Ça
pose déjà le cadre. Ensuite, je pense
qu’en première mi-temps, on est
dominé en touche face à ce contre
qualitatif de Bayonne, on gâche des
munitions, sans pouvoir tenir nos
ballons sur deux temps de jeu. J’ai
en mémoire des petits en-avant, des
contre-attaques manquées et ces
possessions ne nous ont pas permis
de mettre les Bayonnais assez sous
pression. »

Réaction

À défaut de totalement solder
l’énorme frustration nourrie huit
jours plus tôt, après ce drop de la
gagne loupé d’un cheveu dans le
money-time face à Bordeaux (22-
26), Axel Desperes l’a dilué dans le
soulagement, hier face à Bayonne
(27-22). En prouvant que sa force de
caractère et son flegme, constituent
peut-être les plus gros atouts de son
bagage.
Dans la foulée d’un premier échec
au pied en position bien plus favo-
rable (79e) – imputable à une préci-
pitation liée à la possibilité de béné-
ficier d’un dernier renvoi –
l’ouvreur de 20 ans a ramené la Sec-
tion Paloise dans les clous du bonus

défensif (27-22). De 45 mètres en
coin, après la sirène et une faute au
sol de Carreras, dont les râleries ont
fait reculer son équipe de 10 m. Tout
juste de quoi ramener la doublure
de Joe Simmonds (blessé au pied) à
portée du but bayonnais et du hui-
tième bonus de la saison paloise
(meilleur total de Top 14 derrière le
trio de tête).

« Despe » étouffe la critique
En soldant son premier échec de
l’après-midi (6/7 au total), l’inter-
national U20 a aussi fait montre de
cette propension « à se montrer her-
métique à la pression », qui séduit
tant son manager. Et qui a aussi

beaucoup servi à ce pur produit de
la formation béarnaise, à surmon-
ter puis étouffer la critique. « Ce qui
se dit autour ne doit pas toujours
être facile à encaisser, convient son
coéquipier du centre Fabien Brau-
Boirie. Ça parle beaucoup mais lui
s’impose. Il est froid, sans pression,
et quand il se retrouve face aux
perches, il met les écouteurs. »
Même si d’une semaine sur l’autre,
ce n’est pas la même chanson.
«Je suis content pour lui, il le mérite,
apprécie Piqueronies. De le voir à
ce niveau-là de manière stable, se-
reine, certaine est une vraie récom-
pense pour la formation paloise. »
Et même si son jeu est encore un
peu pollué par les scories tech-
niques, à l’image de ce coup d’envoi
en touche ou de cette défense un
peu mollassonne sur l’essai de Tui-
lagi, « Despe » a fini par se payer en
se montrant décisif dans un
contexte brûlant.
Georges Lannessans

FOCUS

La consolante pour le palois Desperes

Juste après son premier échec en
position plus favorable, Desperes a pris
ses responsabilités pour ramener 
la Section dans les clous du bonus
défensif. EMILIE DROUINAUD/SO 

Après avoir loupé le drop de la gagne dans
le money-time face à l’UBB, l’ouvreur de 20 ans 
s’est offert une jolie revanche en ramenant Pau dans
le bonus défensif de 45 m en coin, après la sirène
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arrive. » Le doute n’est plus trop
permis. « Nos standards d’entraî-
nement et de performance sont en-
core plus hauts qu’il y a deux ans.
On réussit à pousser les mecs plus
haut. Je pense qu’il faut qu’on
continue de gagner en confiance,
en croyances. Parce que cette expé-
rience de la phase finale du Top 14,
ce serait une nouvelle chose pour
beaucoup de joueurs, sans doute
pour la majorité du groupe. C’est
une chose qui peut arriver une fois
dans la vie. C’est important qu’on
sache qu’on a l’opportunité de faire
quelque chose de spécial. » Plus
personne n’en doute.

Les joueurs de l’Aviron
comptent désormais 
cinq points d’avance 
sur Castres, 5e et premier
poursuivant.
ÉMILIE DROUINAUD / SO 

« C‘est une belle
équipe, une équipe
construite, une équipe
qui mérite sa 4e place,
une équipe qui a été
pragmatique »

Toulon laisse de précieux
points en route
Les Toulonnais (3e), indisciplinés
avec trois cartons jaunes, se sont
inclinés 29 à 19 contre des Vanne-
tais (14e) toujours aussi valeureux
et vaillants, et prennent du retard
sur les deux premières places. Le
match a aussi été marqué par la
sortie sur civière de l’arrière Mel-
vyn Jaminet, sonné après un choc
involontaire contre le genou d’un
partenaire. Pour Vannes, cette
victoire à cinq points, la première
de la saison, leur permet de reve-
nir à une longueur de Perpignan
(13e) et du Stade Français (12e).

Clermont se replace
dans les six premiers
Dans la course aux barrages,
Clermont (6e), sous pression, n’a
pas raté le coche à domicile face à
Lyon (7e). Alivereti Raka, deux
essais en première période, et
Benjamin Urdapilleta, précieux au
pied et auteur du dernier essai du
match, ont montré la voie à Mar-
cel-Michelin. Les Clermontois
n’ont pas paru tout le temps sou-
verains face aux accélérations
lyonnaises en deuxième période,
mais ont sauvé le principal à
l’issue d’un match accroché (39-
31).

Perpignan reste
dans la zone rouge
Défait à Montpellier, Perpignan a
manqué l’occasion de mettre la
pression sur le Racing 92 (11e) et
le Stade Français (12e) avant leur
rencontre ce dimanche. Le match,
âpre, a été marqué par plusieurs
erreurs face aux perches, malgré
un drop de 40 mètres réussi de
l’Écossais Stuart Hogg, empê-
chant le score de monter (19-13).
Perpignan reste avant-dernier
avec 36 points, un de plus que
Vannes et autant que le Stade
Français avant son match contre
le Racing ce soir (21h05).

Planète rugby

Éternels insatisfaits les Bayonnais ?
Peut-être. Malgré leur domination
en conquête face à la Section Paloise
hier (27-22), Arthur Iturria et les
siens regrettaient les quelques er-
reurs à gommer dans le domaine.
Sous une pluie battante et dans un
match plus fermé qu’espéré, c’est
pourtant bien cette conquête qui a
permis à l’Aviron de sevrer de bal-
lons les Béarnais, notamment en
première période. Mais le degré
d’exigence d’un club quasi sûr de
jouer la phase finale est tout autre.
« Sur un match comme ça, la
conquête est primordiale, surtout
sous des conditions compliquées.
On a encore une marge de progres-
sion, pointait l’entraîneur adjoint
Gerard Fraser. On a été dominant à
un moment, et sans doute mieux
que Pau dans le secteur. Mais on n’a
pas réussi à suffisamment concréti-
ser. »

Difficultés en touche
L’opposition en touche était parti-
culièrement attendue entre Pau, 3e

meilleur alignement du Top 14 et
Bayonne, meilleur contre du cham-
pionnat. « On savait qu’ils étaient
vraiment préparés pour nous
mettre pression en l’air, concédait le
3e ligne palois Beka Gorgadze. En re-
vanche, dès qu’on allait gagner le
ballon, on savait qu’on avait l’oppor-
tunité de faire mal un à un. Et c’est ce
qu’on a fait, on l’a montré sur le pre-
mier ballon porté. » Lucas Rey apla-
tissait derrière son maul dès la 4e mi-
nute.
La suite était beaucoup moins rose
pour le talonneur, clairement en
manque de repères sur ses lancers.
Quatre ballons perdus en touche en
une mi-temps volés par Iturria, Cas-
siem et le spécialiste du genre Chou-
zenoux. « Ces quatre ballons per-
dus, ça nous a fait beaucoup de

mal », soufflait Gorgadze. Particuliè-
rement attendu, Hugo Auradou, a
rendu une copie loin de celle qu’on
attend d’un leader de touche et in-
ternational français (5 sélections).
Quatre, c’est aussi le nombre de pé-
nalités sifflées en mêlée contre la
Section. Et le chiffre aurait pu encore
grimper, si l’Aviron n’avait pas joué
les deux avantages obtenus dans le
secteur. Le staff palois faisait même
sortir le pilier gauche Hugo Parrou,
en grandes difficultés face à Tevita
Tatafu, avant la mi-temps.

« Pas totalement maîtrisé »
Une réussite : le pack béarnais inver-
sait la tendance sur la mêlée qui sui-
vait en obtenant à leur tour une pé-
nalité. Il en obtiendra une autre en
seconde mi-temps, quand Andy
Bordelai s’effondrait. Ses ciel et
blanc ont également péché en
touche, avec trois lancers directe-
ment perdus, deux par Facundo
Bosch et un par Lucas Martin mais
aussi des petits cafouillages, comme
quand Pieter Scholtz, en essayant
de pousser un maul, faisait sauter le
ballon des mains de Chouzenoux

qui venait de réceptionner.
De quoi faire dire au capitaine Itur-
ria que les siens ne sont pas encore
au niveau requis en phase finale :
« On a eu une conquête un peu ap-
proximative en deuxième mi-
temps. Ce n’est pas totalement maî-
trisé, pas encore à 100 %. Il va falloir
qu’on améliore ça, parce que les
matchs qu’on va avoir vont être durs,
déjà au Racing ou à Castres. Il va fal-
loir aller chercher quelque chose.
Quand il y a des matchs couperets, la
conquête est primordiale. »
Timothée Zappi

Une conquête pas encore
du niveau phase finale

Le pack bayonnais a fait mal avec quatre pénalités récupérées en mêlée… mais
deux sifflées contre lui. BRUNO BÉREAU 

Malgré quatre ballons volés en touche et quatre pénalités récupérées en mêlée, les
Bayonnais ont perdu ou cafouillé plusieurs de leurs lancers et se sont eux aussi fait
siffler en mêlée. Suffisant contre le 10e du Top 14, probablement pas au mois de juin

En béquilles et avec l’attelle :
l’image parle, pour qui a suivi la
saison du seconde ligne de la Sec-
tion Paloise Jimi Maximin. Quatre
mois après sa rupture du ligament
latéral interne, le solide numéro 5
avait ressorti sa panoplie d’estro-
pier. La conséquence d’une vilaine
blessure contractée à la 72e minute,
qui a amené sa sortie du terrain et
une vérification du plaquage
bayonnais par le corps arbitral.

JIMI MAXIMIN BLESSÉ
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Q uelle chance ils ont, les ri-
verains de Twickenham.
Depuis le temps, ils en ont
vu des matchs de folie

dans le jardin qui leur sert de temple
du rugby. Celui d’hier, à l’heure de la
« cup of tea », a rejoint la collection.
Comme il y a deux ans, devant un
public record pour un match de
rugby féminin (58 498 spectateurs,
ils étaient 37 573 hier), le Crunch fi-
nal du Tournoi a tenu toutes ses pro-
messes et offert un festival assez dé-
lirant.
Si 2023 avait accouché d’un impro-
bable 38-33 en faveur des Anglaises,
2025 a poussé le bouchon de l’irra-
tionnel un peu plus loin. Mais
comme lors de la dernière visite
française, le sort s’est montré plutôt
espiègle avec les Bleues.
Après la tornade anglaise qui a dé-
ferlé, ces cinq essais inscrits en
23 petites minutes (31-7), l’équipe
de Gaëlle Mignot et David Ortiz a ré-
pondu alors qu’on ne l’attendait
plus. Pourtant, ce XV de France a
démontré une chose depuis le dé-
but du Tournoi : il ne baisse pas les
bras, même quand la charge paraît
bien lourde. Pauline Bourdon San-
sus, aidée par une rare boulette an-
glaise (29e, 31-14), puis Marine Mé-
nager, au bout d’une
transformation de jeu enfin maîtri-
sée (38e, 31-21), ont soufflé dans le

clairon de la révolte.
« On est fières des joueuses, ça, c’est
une certitude, retient la co-sélec-
tionneuse Gaëlle Mignot. Le scéna-
rio n’est pas évident mais elles n’ont
rien lâché du début jusqu’à la fin, on
s’est respecté. »

Tournées vers le Mondial
Plus tard, ce sont les exploits de Kel-
ly Arbey (51e, 38-28) puis Joanna
Grisez (79e, 43-42) qui ont maintenu
vivant le rêve fou d’un premier suc-
cès contre l’ennemi héréditaire de-
puis 2018. Du panache, de l’espoir,
voilà venu le vent de la révolution !
Oui mais en fait, pas tellement. Car
en y regardant de plus près, cette
équipe de France a trop gâché, trop
manqué de plaquages, trop été fé-
brile pour véritablement espérer

couper la tête de la Reine qu’elle n’a
devancée au score que deux petites
minutes (entre la 6e et la 8e).
Symbole ultime de cette impuis-
sance : la dernière action de la ren-
contre. Juste après le rush superso-
nique de Grisez, alors que la
clameur de Twickenham promet-
tait un épilogue bouillant, Lina
Queyroi et Taïna Maka se sont em-

mêlé les pinceaux sous le coup de
pied de renvoi. En-avant. Rideau.
Sorry, good game.
« Il y a beaucoup d’agacement et de
frustration, parce que c’était à por-
tée de main », peste l’irréprochable
Gabrielle Vernier, le regard triste. « Il
y a encore une marche entre elles et
nous, ajoute, lucide, Manon Bigot. Il
faut être honnête. De toute façon,

c’est en l’étant que l’on pourra avan-
cer. »
Dans quatre mois, la Coupe du
monde commencera de l’autre côté
de la Manche. L’équipe de France
tâchera d’y raviver le souffle épique
d’hier après-midi. En enlevant cette
foutue amertume tragique. Une
bonne fois pour toutes.
Adrien Corée, envoyé spécial

SIX-NATIONS FÉMININ / ANGLETERRE - FRANCE

Aux portes de l’irrationnel, les Bleues 
ont frôlé l’exploit à Twickenham 
Dépassées puis enflammées, les Bleues ont été
proches de l’exploit à Twickenham (43-42). Mais la
folle défaite, la quinzième de suite face aux Anglaises,
symbolise cruellement cette équipe de France

Manon Bigot et Joanna Grisez ont eu du mal a stoppé les Anglaises. Des absences défensives qui ont certainement coûté le
titre aux Bleues. ADRIAN DENNIS/AFP 

Angleterre 43 - France 42

LieuLondres (stade Twickenham)
ArbitreMaggie Cogger-Orr (NZL)
Mi-temps31-21 
ANGLETERRESept essais - Dow (4, 58),
Sing (8, 18), Atkin-Davies (12), MacDo-
nald (23), Aldcroft (49), quatre transfor-
mations - Harrison (9, 18, 23, 50).
L'équipe.Sing - Dow, M. Jones, Heard
(Aitchison, 63), MacDonald (Rowland,
48) - (o) Harrison, (m) Hunt (L. Packer, 51)
-Feaunati (Burton, 68), Matthews, Ald-
croft (cap.) - Ward, Talling (Galligan, 63) -
Muir (Bern, 51), Atkin-Davies (Cokayne,
51) , Botterman (Clifford, 51)
FRANCESix essais - Arbez (6), Bourdon
(29), Ménager (38), Arbey (51), Bourgeois
(70), Grisez (79), six transformations -
Bourgeois (7, 30, 39, 52, 71, 80).
Carton jaune.Khalfaoui (23).
L'équipe.Bourgeois - Grisez, M. Ména-
ger (co-cap.), Vernier (Berthoumieu, 7 à
20), Arbey - (o) Arbez (Queiroy, 56), (m)
Bourdon-Sansus (Chambon, 63) - Cham-
pon, T. Feleu, Escudero (Bernadou, 28 à
34, puis Berthoumieu, 61) - Fall-Raclot
(Maka, 71), M. Feleu (co-cap.) (Zago, 71) -
Khalfaoui (Bernadou 51), Bigot (Riffon-
neau, 51) Brosseau (Mwayembe, 51)

Bien sûr, Abby Dow s’en contre-
fiche ce matin, c’est elle qui a rem-
porté le Tournoi des Six-Nations
pour la septième fois, et qui s’est
offert un doublé face aux Fran-
çaises (4e, 58e). Mais la numéro 14
du XV de la Rose est peut-être lé-
gèrement enrhumée. Parce que
dans son couloir, elle a pris deux
courants d’air qui ont failli porter
les Bleues vers un exploit inimagi-
nable.
C’est d’abord Kelly Arbey qui a dé-
coché. Alors que la France était
menée 38-21, la puissante ailière
du Stade Toulousain a réussi un
double raffut, le premier pour

Emma Sing, le second sur Dow,
pour filer dans l’en-but. Un éclair
individuel qui a remis les Bleues
sur les rails à un moment où elles
auraient pu s’effondrer (51e, 38-
28), et qui témoigne des capacités
athlétiques prometteuses de la
jeune internationale à VII
(19 ans).

« On y a cru jusqu’au bout »
Puis en toute fin de match, Joanna
Grisez a imité sa coéquipière dans
un style moins renversant mais
tout aussi impressionnant. En
prenant la balle lancée sur la ligne
médiane, la joueuse du Stade Bor-

delais s’est littéralement envolée.
Dow n’a pu qu’observer, tandis
que Lucy Packer et Helena Row-
land ont subi la double accéléra-
tion de l’ailière. Une chevauchée
de 50 mètres que Grisez a déjà
réalisé aux quatre coins du globe
lors des étapes du circuit à VII,
quand elle portait le maillot bleu
des septistes.
Grâce à ce coup de canon, la
France revenait à un point juste
avant le dernier renvoi (79e, 43-
42). « Je vois l’essai des tribunes et
sur le banc, on était toutes exci-
tées, revit Pauline Bourdon San-
sus. On se disait que ça pouvait
encore le faire. Après, on avait
quand même 80 mètres à remon-
ter, contre les Anglaises, ce n’est
pas facile. Mais on y croyait jus-
qu’au bout. »
Un ballon échappé sur le renvoi
plus tard, le rêve s’est évanoui. Et
les Françaises ont perpétué une

tradition nationale : faire de Twi-
ckenham un somptueux cime-
tière, les deux éclats du jour rejoi-
gnant l’essai du siècle aplati par
Philippe Saint-André (1991) ou la
percée de funambule de Wesley
Fofana (2013). Des joyaux éter-
nels frappés du sceau de la dé-
faite.
A. C.

Kelly Arbey et Joanna Grisez, 
le couloir de l’espoir 

Kelly Arbey a redonné de l’espoir aux
Bleues en fin de match. PHILIPPE

LOPEZ/AFP 

Les ailières bleues Kelly Arbey et Joanna Grisez,
transfuges du VII, ont réalisé deux authentiques
exploits sur le même bord de touche pour
maintenir l’espoir français. En vain

Dernirère journée 
Angleterre - France .........................................43 - 42
Ecosse - Irlande ..............................................26 - 19
Aujourd’hui Italie - Galles............................... 12h30

P J G N P Pp Pc Diff

1 Angleterre 25 5 5 0 0 256 71 185
2 France 21 5 4 0 1 183 106 77
3 Irlande 11 5 2 0 3 133 128 5
4 Ecosse 8 5 2 0 3 89 162 -73
5 Italie 5 4 1 0 3 63 143 -80
6 Galles 1 4 0 0 4 59 173 -114

Le point
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P euvent-ils descendre en-
core plus bas ? Mathémati-
quement, les Agenais (14es)
ne sont pas à l’abri d’un re-

tour du barragiste avec « seulement »
5points d’avance (et un goal-average
particulier défavorable) sur Aurillac
(15e) à deux journées du couperet.
Mais c’est surtout dans le jeu que ce
sera difficile de faire pire que vendre-
di face à Soyaux-Angoulême (12-23).
« La première mi-temps est catastro-
phique avec ce 17-0. On a été ridicule,
il n’y a pas d’autres mots », résume,
amer, le manager Sébastien Calvet.
Une semaine après la plus lourde dé-
faite de son histoire en Pro D2 (59-10,
à Colomiers), le SUA a donc encore
sombré avec ce cinquième revers à
domicile de la saison. Alors qu’il rê-
vait de phases finales à Armandie en
début de saison, le 6e budget du
championnat (12,2 M€) joue encore
sa survie à ce niveau. Et le matelas de
5points sur les Cantalous ne suffit pas
à calmer le climat anxiogène autour

d’un club qui n’a jamais été aussi
proche de l’accident industriel. Le
SU Agen va trembler jusqu’au bout.

Des absences qui pèsent
Après ses exploits renversants contre
le leader Grenoble (29-23) et à Oyon-
nax (30-34), on pensait le SUA sorti
d’affaire avec un état d’esprit retrou-
vé. Même la défaite contre Brive (13-
19) avait permis d’emmagasiner de la
confiance, malgré le point de bonus
défensif « volontairement » laissé en
route. Aujourd’hui, les Agenais
peuvent s’en mordre les doigts. À
bout de souffle physiquement et mo-
ralement, ils n’ont jamais été en me-
sure de rivaliser avec des Angoumoi-
sins venus chercher leur septième
succès à l’extérieur.
Ils peuvent surtout dire « merci » à
Brive qui a « fait le job » dans le Cantal

(23-39) pour leur éviter un plus gros
mal de tête. « C’est déplorable d’en
être là, assure Sébastien Calvet. Re-
garder comme ça les résultats des
autres, pour moi c’est un échec clair
et net de ma mission auprès de ce
club. » C’est aussi le signe du manque
de profondeur de l’effectif agenais
qui a beaucoup trop de cadres à l’in-
firmerie (Duputs, Searle, Farré, Mus-
carditz, Madigan, Ramoka…) pour
enchaîner les performances avec un
peu plus de sérénité.

Les « arbitres » landais
Au-delà des blessures, c’est la
construction de l’effectif depuis plu-
sieurs saisons pour relever le défi de
la Pro D2 qui est remise en cause par
Sébastien Calvet. Avant d’aller « à la
pêche aux facteurs X », le manager
agenais se pose bien des questions :

« On est en fin de saison, est-ce qu’on
a des joueurs cramés ? Est-ce qu’on a
des joueurs timorés ? » Enchaîner des
« matchs de la peur » avec une pres-
sion maximale laisse forcément des
traces dans les organismes et dans les
têtes. Le SUA a-t-il les épaules pour
s’en sortir ?
Dans son malheur, il a donc la chance
d’avoir trouvé pire que lui. Le sort de
la lanterne rouge Nice est déjà scellé.
Et Aurillac a deux dernières journées
très délicates à négocier avec un
voyage à Nevers et la réception de
Montauban qui pourrait aller cher-
cher sa qualification à Jean-Alric. Le
SUA affrontera, lui, les deux clubs
landais (quasi sauvés) qui vont jouer
les « arbitres » dans le duel à distance
entre les deux potentiels barragistes.
Les Agenais ont surtout l’avantage
d’être toujours maîtres de leur destin.

PRO D2 (28e JOURNÉE) / AGEN - SOYAUX-ANGOULÊME 

« Ridicule » à mi-temps, le SUA 
n’est toujours pas sorti d’affaire

Désormais 14es, 
les partenaires
de Valentin Gayraud
et Hayam El Bibouji ont
deux matchs pour éviter 
la place de barragiste.
THIERRY BRETON / SO

Battus pour la cinquième
fois de la saison
à Armandie (12-23), 
les Agenais ne sont
toujours pas assurés 
de leur maintien. Et ils
ont de bonnes raisons 
de trembler à deux
journées du couperet

Frédéric Cormary
f.cormary@sudouest.fr

D’un groupe sans repères à un collec-
tif retrouvé en un peu plus de trois se-
maines. Au soir de la défaite face à
Soyaux-Angoulême (17-23), la
sixième sur son malheureux synthé-
tique, le Stade Montois n’avait plus
qu’un point d’avance sur la place de
barragiste tant redoutée. Un peu plus
de trois semaines plus tard, à l’issue
d’un bloc de tous les dangers brillam-
ment conclu dans le derby landais
face au rival dacquois (34-20), il en
compte désormais sept sur une for-
mation aurillacoise qui se dirige tout
droit vers le barrage.
Le maintien n’est pas encore mathé-
matiquement acquis. Mais sauf scé-
nario catastrophe lors des deux der-
nières journées, les Jaune et Noir ont

probablement décroché leur place
en Pro D2 dans un stade Boniface aux
anges et plein à craquer (12 000 spec-
tateurs). « On n’avait pas d’autre issue
que de gagner le match », souffle un
Clément Briscadieu « soulagé » : le
nouveau binôme qu’il forme avec
Romain Mareuil est en passe de réus-
sir son pari.

Mission survie à quitte ou double
Un pari loin d’être gagné d’avance.
Une mission maintien à quitte ou
double pour les deux jeunes coachs,
propulsés à la tête de l’équipe le 2 avril
après la mise à l’écart des deux pa-
trons du sportif, Patrick Milhet et Sté-
phane Prosper. Malgré leur inexpé-
rience, le Montois et le Gabardan de

35 ans sont bien partis pour remplir le
triple objectif édicté par le président
Cazeaux : redresser un collectif « au
fond de la piscine » ; se réconcilier
avec un public désabusé ; et, surtout,
réussir cette opération sauvetage
sous forme de dernier espoir. Les
deux amis n’avaient pas d’autre choix
que la réussite sportive.
Depuis, concèdent-ils dans un sou-
rire, ils dorment peu. Avant les deux
réceptions capitales d’Oyonnax
(15-9) et Dax (34-20), la tension était
maximale. Mais le collectif a fait front.
À100 % derrière les deux techniciens.
Et sur le terrain, les effets sont écla-
tants, que ce soit défensivement, en
conquête ou dans le jeu d’attaque.
« Souvent, les groupes se relèvent
quand ils sont dos au mur, reconnaît
Briscadieu. Peut-être que les joueurs
avaient besoin d’un gros coup de
pied au cul (sic). Aujourd’hui, on la
voit, cette prise de conscience. »
Mieux vaut tard que jamais.
Lohan Benaati

STADE MONTOIS

Un jeune duo en passe de réussir son pari

Les coachs montois Clément Briscadieu
(à gauche) et Romain Mareuil. P. SALVAT 

Le joli succès face à l’US Dax (34-20) a confirmé le
redressement du Stade Montois depuis la promotion
de Romain Mareuil et Clément Briscadieu, le 2 avril

28e journée

Biarritz - Béziers..............................................33 - 17
Agen - SA XV .................................................12 - 23
Aurillac - Brive ...............................................23 - 39
Grenoble - Oyonnax ........................................26 - 23
Montauban - Colomiers....................................17 - 31
Nice - Provence...............................................13 - 12
Stade Montois - Dax .......................................34 - 20
Valence Romans - Nevers.................................69 - 21

P J G N P Pp Pc Diff

1 Grenoble 94 28 20 0 8 923 597 326
2 Brive 89 28 19 0 9 702 545 157
3 Colomiers 81 28 17 1 10 853 724 129
4 Provence 77 28 16 1 11 741 661 80
5 SA XV 75 28 16 2 10 695 661 34
6 Béziers 72 28 15 0 13 695 629 66
7 Montauban 72 28 16 0 12 729 709 20
8 Nevers 61 28 14 0 14 644 785 -141
9 Biarritz 60 28 13 0 15 669 684 -15
10 Valence Romans 60 28 12 0 16 781 708 73
11 Dax 57 28 12 1 15 605 702 -97
12 Oyonnax 57 28 11 1 16 675 641 34
13 Stade Montois 55 28 12 0 16 703 773 -70
14 Agen 53 28 11 0 17 645 704 -59
15 Aurillac 48 28 11 0 17 643 843 -200
16 Nice 30 28 6 0 22 539 876 -337

Pro D2

L’US Dax peine à se montrer
convaincante en cette fin de saison.
Après un nouveau revers, cette fois-ci
dans un derby face au Stade Montois
(34-20), le club de la cité thermale
semble incapable de retrouver son
jeu qui l’avait propulsé dans le top 6
pendant un an et demi. Et se retrouve
11e du championnat à deux journées
de la fin, avec neuf points d’avance
sur la place de barragiste.
Vendredi soir, au stade Boniface, les
hommes de Jeff Dubois ont été ab-
sents en première mi-temps : inca-
pables de franchir le rideau montois
et trop inconstants en touche. La mê-
lée fait figure d’exception dans ce ta-
bleau peu reluisant. « Déçu » de la
prestation de ses joueurs, le manager
landais souligne « qu’il est temps que
la saison se finisse ».
Il reste deux matchs aux Landais
pour confirmer « mathématique-
ment » leur maintien. La réception
d’une équipe d’Agen « dans le
doute », le 9 mai, sera l’occasion de fi-
naliser ce qui était l’objectif du club
depuis le début de l’année. Avant de
s’offrir un dernier voyage à Nice, l’es-
prit léger.
Nicolas Azam

US DAX

Fébrile, l’USD
à la recherche
de son jeu

Dominée dans le derby
landais, Dax montre
des signes de fatigue

Avant-dernière journée (29e)

Jeudi 8 mai : Montauban - Béziers .................. 21h00
Vendredi 9 mai : SA XV - Oyonnax................. 19h00
Colomiers - Nice ............................................. 19h30
Dax - Agen ..................................................... 19h30
Nevers - Aurillac.............................................. 19h30
Provence - Biarritz ........................................... 19h30
Stade Montois - Valence Romans ...................... 19h30
Brive - Grenoble .............................................. 21h00
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l’égalisation. Un match nul aurait été
synonyme de barrage à l’extérieur
pour le CA Périgueux. Alors quand
les juges de touche n’ont pas levé
leur drapeau, le ouf de soulagement
périgourdin n’était pas qu’une
image. À l’issue d’un match cade-
nassé, les ciel et blanc ont réussi leur
première dans leur nouveau stade.
Et, ironie du classement, le barrage
sera contre le même adversaire nor-
mand.

Indiscipline
Autant dire qu’il y aura des leçons à
tirer de cet affrontement. Sur la disci-
pline, sur l’efficacité et sur les ballons
portés, les Capistes ont été moins
performants qu’en d’autres occa-
sions. Et quand le niveau s’élève, cela
se paye. Par exemple, à chaque fois
qu’ils ont marqué, les Périgourdins
se sont immédiatement mis à la
faute, permettant à Javaux, le buteur
normand de laisser les siens à portée
de fusil, alors même que Rouen n’est
pas entré dans les 22 mètres locaux
avant l’essai de Bly (25-22, 47e).
« On s’est mis un peu en difficulté
tout seul avec des petites fautes très
évitables en première période, sou-
ligne Didier Casadéi, le manager pé-
rigourdin. Rouen a collé au score
grâce à son buteur. C’était un match
équilibré, indécis, comme tous les
matches de phases finales le sont. »
Mais avec un essai de Mathieu Pace
en force (10-6, 23e) en supériorité nu-
mérique et un de Tim Giresse en
bout de ligne après une percée de
Cyril Couturier (18-12, 38e), le CAP
aurait dû être à l’abri à la pause. Sauf
qu’il a concédé cinq pénalités,
toutes dans les cordes de Javaux.

Break raté
L’essai de Max Green, encore initié
par Couturier, pouvait être celui du
break (25-15, 45e). Mais « quand on
marque cet essai, j’ai l’impression
qu’on se relâche », regrette le centre
Dorian Lavernhe. « Heureusement,
ce n’est qu’une alerte sans consé-
quence mais il faut qu’on fasse atten-
tion à ça. On ne peut pas se le per-
mettre. »
En fin de match encore, les Capistes
ont eu l’occasion de creuser l’écart.
Trois fois ils ont obtenu une pénalité
dans les 22 mètres de Normands qui
n’arrivaient plus à sortir de leur
camp. Trois fois ils sont allés en
touche. Trois fois ils ont été contrés
alors que les mauls portés sont des
points forts traditionnellement.
Seulement, les adversaires le savent
et s’y préparent.
Le CAP a néanmoins de quoi se ré-
jouir d’avoir atteint son objectif pour
sa deuxième saison à ce niveau. Et
avant de penser à la revanche, same-
di 3 mai, « on va profiter de l’instant,
parce que faire un barrage à la mai-
son c’est super voire inespéré », rap-
pelle Casadéi.

P our avoir une définition de
l’apnée, il fallait être au
stade Francis-Rongiéras
de Périgueux hier, un peu

avant 19 heures. Pas loin de 7 000 ap-
pareils respiratoires sont restés en
suspens le temps de la frappe d’Aloïs
Chayla. Une faute au sol capiste à
35 mètres de la ligne a offert au jeune
arrière rouennais la pénalité de

NATIONALE / PÉRIGUEUX - ROUEN 

Le CA Périgueux donne
rendez-vous à Rouen
En battant les Normands d’un souffle, les Périgourdins ont gagné le droit de
recevoir de nouveau Rouen, en barrages dans une semaine. Mais ils ont tremblé

Les Capistes ont souffert mais ont signé une 15e victoire, synonyme de barrage à domicile. STÉPHANE KLEIN/SO 

Lieu Périgueux (stade Francis-Rongié-
ras). Spectateurs 6 728. Arbitre M.
Maset (Occitanie). Mi-temps18-15.
PÉRIGUEUX Trois essais de Pace (23e),
Giresse (38e), Green (45e) ; deux trans-
formations (23e, 45e) et trois pénalités
(12e, 31e, 65e).
L’équipe : Camou – Fouillade (Neisen,
70e), Lavernhe, Couturier (cap., Piaton,
59e), Giresse – (o) Hutley, (m) Green
(Faltrept, 62e) – Dakuwaqa, Merigan,
Lambert – Pace (Willemse, 43e), Lanen
(Vieilledent, 71e) – Tawake (Augeix, 59e),
Marijon (Martin, 57e), Borges (Tindi-
lière, 59e).
Carton jaune : Dakuwaqa (56e).
ROUEN Un essai de Bly (47e) ; une
transformation et six pénalités de Ja-
vaux (5e, 14e, 28e, 34e, 40e + 2, 59e).
L’équipe : Chayla – Bureitakiyaca
(Descamps, 40e + 2), Peleseuma (Dacha-
ry, 57e), Boulier (Peleseuma, 75e), Bly –
(o) Javaux, (m) Campeggia (El Khattabi,
61e) – Eudier (Ndiaye, 80e), Costa (Fofa-
na, 41e), Ndiaye (Costa, 61e) – Finau (O.
Leleu, 50e), J. Leleu – Diallo (Tsopurash-
vili, 70e), Bonnot (cap., Malbert, 57e),
Clément (Khier, 66e).
Cartons jaunes : Chayla (20e), Javaux
(80e).

Périgueux 28 - Rouen 25

Adrien Larelle
a.larelle@sudouest.fr

Après presque deux ans de travaux, le
stade Francis-Rongiéras a rouvert ses
portes hier. La piste d’athlétisme a été
supprimée et les loges et les vestiaires
entièrement refait. Pour cette première,
incertaine en raison des inondations de
lundi 21 avril, la pluie s’est de nouveau
invitée. Mais près de 7 000 supporters
ont tout de même salué ce retour, ainsi
que le départ de deux historiques du
club périgourdin, Mathieu Pace (15 sai-
sons au CAP) et Paul Piveteau.

Inauguration arrosée

Un match fou pour finir la phase ré-
gulière du championnat. 92 points
au total, 14 essais en tout, le rugby
champagne était presque de rigueur
àNarbonne. Et même si Langon s’in-
cline lourdement, de 30 points (61-
31), les Girondins ont bien failli
changer totalement le cours de leur
saison.
Parce qu’en face, le Racing s’est
montré, à l’image de sa saison, très
irrégulier. Vingt premières minutes
presque parfaites avec trois essais au
compteur, aucun point encaissé
(21-0, 17e). Puis, un énorme trou d’air,
laissant Langon se balader sur le ter-
rain, dans une défense audoise apa-
thique. Des plaquages manqués,
beaucoup, un manque d’attention et
de l’indiscipline en prime. Le cock-
tail idéal pour les Langonnais. Ils
n’en demandaient pas tant pour ren-
verser la situation. De 21-0, le ta-
bleau d’affichage va basculer à 28-19
à la pause. Relâchement total d’un
côté, euphorie de l’autre. D’autant
que dans le même temps, le score de
Marcq-en-Baroeul a dû circuler. Les
Nordistes perdent lourdement face
au leader Chambéry (10-22).
Le retour des vestiaires va être effer-
vescent. Le ton a dû certainement

monter dans le staff des locaux. Pour
autant, les Narbonnais vont revenir
amorphes. Complètement. Langon
va se permettre de passer la ligne
deux fois en seulement quatre mi-
nutes, et par la même occasion de
passer devant au score. Forcément,
les tribunes du Parc des Sports font
entendre leur mécontentement.
Une bronca, bien puissante, rugit.
Comme pour réveiller cette équipe,
bien en dessous des espérances de-
puis 30 bonnes minutes.

De l’espoir à la chute
Cette rencontre semble basculer en
faveur des visiteurs (28-31). Langon
croit en son destin, plus que jamais.
Elle pense pouvoir réussir le fameux
« miracle », évoqué par Christophe
Hamacek toute la semaine en par-
lant de ce rendez-vous dans l’Aude.
Mais une nouvelle fois le Racing va
se métamorphoser. D’une forma-
tion en plein trou noir, dans le vide,
va jaillir un collectif rageur. En vingt-
six minutes, cinq essais vont être ins-
crits par les Orange et Noir pour
conclure cette partie dingue (61-31).
Désormais, les Girondins vont de-
voir se focaliser sur l’access-match
contre le finaliste de Nationale 2.
Bastien Rodrigues

NARBONNE - LANGON

Avec 61 points encaissés, il n’y a
pas eu de miracle pour Langon

En déplacement à Narbonne pour le dernier match de
la phase régulière, Langon a lourdement chuté (61-31).
Mais la copie est encourageante avant le barrage

À l’aller, Narbonne s’était imposé 20 à
14. ARCHIVES JEAN-BAPTISTE LATHOUMÉTIE 

Narbonne 61 - Langon 31

LieuNarbonne (Parc des Sports et de
l’Amitié) Spectateurs5014 
ArbitreM. Capelle Mi-temps28-19 
LANGONCinq essais Vunisa (21), Coria
(29), S. Lobjoit (39, 48), T. Mendy (44), trois
transformations Debladis (30, 40, 45).
L'équipe.Castanier - Lieures (Vunisa,
70), Vunisa (Christophe, 58) , Tamagnan,
Bretagnolles (Lartigue, 45) - (o) Debladis,
(m) Cazalé-Debat - Sempé, T. Mendy
(cap.), J. Depoortere (N. Lobjoit, 55) -
Mimouna (Bouet, 55), S. Lobjoit (Marin,
68) - Coria (Clavé, 49 - C. Renaud, 61),
Lançon (Darriet, 49), Novak (Coria, 58)

Djokovic éliminé dès son
entrée en lice à Madrid
Tennis. L’ex-N.1 mondial Novak
Djokovic (actuel 5e) a été éliminé
hier dès son entrée en lice au 2e tour
du Masters 1000 de Madrid, un peu
plus de deux semaines après avoir
subi le même sort à Monte-Carlo.
Le triple vainqueur du tournoi
(2011, 2016, 2019) s’est incliné 6-3,
6-4 contre l’Italien Matteo Arnaldi
(44e), qu’il affrontait pour la pre-
mière fois. Comme il l’avait précisé
après s’être déjà incliné dès le
2e tour au Masters 1000 de Monte-
Carlo, la priorité revendiquée de
Djokovic sur la surface ocre est le
tournoi de Roland-Garros (25 mai-
8 juin), où il tentera de décrocher

un 25e titre du Grand Chelem, ce
qui serait un record.

Duplantis s’impose mais
reste sous les six mètres
Athlétisme. Le perchiste suédois
Armand Duplantis s’est facilement
imposé hier au meeting de Ligue de
diamant de Xiamen (Chine), sans
réussir à franchir la barre symbo-
lique des six mètres, butant à trois
reprises sur une barre placée à
6,01 m. Avant cela, le double cham-
pion olympique de 25 ans avait
franchi dès son premier essai
5,62 m, 5,82 m et 5,92 m. Derrière, le
Grec Emmanouil Karalis et le Néer-
landais Menno Vloon complètent le
podium après leurs échecs à 5,92 m.

En bref
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I l n’y a pas eu d’effusion ou
beaucoup de signes de joie, ni
sur le terrain, ni dans les tri-
bunes, qui n’avaient jamais été

aussi peu garnies cette saison. Les
Girondins ont gagné leur 15e match
en championnat, le troisième sur les
quatre dernières journées, le tout
face à La Roche-sur-Yon (1-0), l’un
deux ténors de 2025 avec Saint-
Brieuc. Mais voilà, lancés vers la N1
avec un 10e succès d’affilée, les Brio-
chins ont gagné aussi. La première
place est désormais quasi-inacces-
sible mathématiquement aussi et
même les plus indécrottables opti-
mistes devront se faire une raison :

les Bordelais vont rester en N2.
La satisfaction ? Alors que l’espoir
est envolé depuis la semaine der-
nière et la défaite chez le leader
(1-0), les hommes de Bruno Irles
sont restés concernés. « J’ai beau-
coup mis en garde, en début de se-
maine et dans la causerie : il est hors
de question qu’on lâche. Ce n’est
pas mon tempérament et je ne veux
pas que les joueurs soient comme
ça. Si un joueur de N2 n’est pas moti-
vé dans ce stade, avec cet écus-
son… », dit le technicien. « Ca a été
dur de se relancer pour le staff
comme pour les joueurs. Mais il res-
tait quatre matchs pour garder la
tête haute. On sait qu’il faudrait un
miracle pour monter mais on s’est
dit qu’il fallait tout donner jusqu’au
bout », ajoute le défenseur Jean
Grillot.

Milieux plus présents
Pour « s’adapter aux forces en pré-
sence » et parer aux difficultés sur les

ailes – aussi pour piquer le groupe –,
Irles avait opté pour la première fois
de la saison pour un système en 3-
5-2. Pendant près de 30 minutes, on
a regretté que ce ne soit pas arrivé
plus tôt : avec des milieux se proje-
tant et plus proches des attaquants,
des pistons (Bai et Trichard) en
jambe et même du jeu combiné, Cé-
dric Yambéré et ses coéquipiers ont
affiché un joli visage. Et Beugre,
pointé du doigt après sa triste pres-
tation à Saint-Brieuc, a marqué son
deuxième but de la saison dès la
82e seconde pour lancer la machine.
Mais comme souvent cette saison,
les Girondins ont ensuite reculé et
subi, laissant à leur bloc défensif et à
Diabaté la tâche de conserver le suc-
cès. « On a souffert, mais ils se sont
accrochés jusqu’au bout. On est so-
lides car on attend, mais j’aimerais
l’être avec le ballon. On est les Giron-
dins, et ce qu’on veut est dominer le
championnat. On attend mieux »,
disait Bruno Irles, sans regret de ne

pas avoir testé l’organisation plus
tôt. « Le centre de gravité de l’anima-
tion, sur le côté dans le 4-4-2, passe
vers l’axe dans ce système, ce qui fait
qu’on voit plus les milieux. Vous
ajoutez la sécurité axiale, mais vous
perdez le surnombre et la vitesse sur
les côtés. »

Deuxième, au cas où…
Alors que les Bordelais restent qua-
trièmes à quatre points du second
Saint-Malo, ils iront samedi pro-
chain chez Les Herbies, troisième
avec deux points de plus, pour ten-
ter de remonter sur le podium, et
pourquoi accrocher une deuxième
place potentiellement de repê-
chable en cas de triple relégation ad-
ministrative, à condition d’être le
meilleur des trois poules.
« On s’accroche à ce rêve, mais il est
loin quand même », évoque Bruno
Irles. « On doit finir la saison propre-
ment, par respect pour le club, pour
tout le monde », pointe Jean Grillot.

NATIONAL 2 (28e JOURNEE) / GIRONDINS - LA ROCHE-SUR-YON

Au moins, même distancés, 
les Girondins n’ont pas lâché

Étienne Beugre, buteur dès les premières minutes, a permis aux Girondins de se relever. FABIEN COTTEREAU/SO 

Alors que la première
place d’accession s’est
envolée, les Bordelais
ont su garder la tête
haute avec une
première demi-heure
intéressante puis 
de la résistance (1-0)

Nicolas Le Gardien
n.legardien@sudouest.fr

Après l’envol du dernier espoir de
montée, la réaction des Ultras était
attendue hier au Matmut Atlantique.
Les North Gate avaient donné le ton
avec un communiqué demandant
au tribunal de commerce et aux pou-
voirs publics de pousser dans le sens
d’un départ de Gérard Lopez, le pro-
priétaire et président du club. Avec
une réplique de la banderole « Ge-
rard m’a tuer [référence à un fait di-
vers de 1991, NDLR] », le groupe du

Virage Nord a scandé quelques in-
sultes envers l’Hispano-Luxembour-
geois.
Côté sud, les Ultramarines sont res-
tés plus feutrés et ont surtout chanté
et poussé. Se démarquant de leurs
homologues, qui dans leur commu-
niqué ne s’étaient pas opposés claire-
ment à une liquidation de la SASP Gi-
rondins, pour les UB « il est hors de
question de souhaiter la mort de
notre club ». Sans épargner l’actuel

patron : « Le bilan est simple : quatre
ans, quatre ans d’échec. C’est factuel.
Aujourd’hui, dans le club, on a un
problème : on a un propriétaire, soi-
disant président, maintenant plus
rien. On ne sait pas ce qu’il fait. »
Égratignant sans le nommer aussi
Arnaud de Carli (vice-président),
s’interrogeant sur le salaire d’Étienne
Beugre, ils ont annoncé qu’une délé-
gation allait rencontrer « l’ensemble
de la direction » des Girondins ce di-
manche, puis affiché deux bande-
roles. L’une pour l’équipe : « Sept
mois pour sortir de l’enfer, cinq
matchs pour y retourner » en réfé-
rence à la série de défaites de février -

mars, l’autre pour le propriétaire :
« Gérard Lopez, saison après saison,
de chèques et échecs. »
N.L.G.

Les Ultramarines vont rencontrer la direction

Les Ultramarines ont rendu hommage
à Aaron Boupendza hier. FABIEN

COTTEREAU/SO 

Virage Nord et Virage Sud ont chacun à leur façon
marqué le coup après l’envol de la montée cette saison

Poule B (27e journée)

Avranches - Saint-Malo .......................................1 - 1
Blois - St-Pryvé/St-Hil. .......................................1 - 0
Bordeaux - La Roche/Yon ....................................1 - 0
Bourges - Les Herbiers........................................1 - 2
Dinan Léhon - Granville ......................................2 - 2
Le Poiré-sur-Vie - Châteaubriant...........................1 - 0
Poitiers - Locminé St-Col. ...................................0 - 2
Saumur - Saint-Brieuc ........................................0 - 2

P J G N P Bp Bc Diff

1 Saint-Brieuc 53 27 16 5 6 42 28 14
2 Saint-Malo 49 27 13 10 4 38 22 16
3 Les Herbiers 46 27 13 7 7 46 24 22
4 Bordeaux 45 27 13 6 8 35 26 9
5 Blois 41 27 11 8 8 42 34 8
6 Avranches 41 27 11 8 8 43 36 7
7 Locminé St-Col. 40 27 11 7 9 33 29 4
8 La Roche/Yon 39 27 10 9 8 38 26 12
9 Bourges 37 27 9 10 8 42 39 3
10 St-Pryvé/St-Hil. 36 27 9 9 9 35 28 7
11 Dinan Léhon 34 27 9 7 11 33 44 -11
12 Châteaubriant 32 27 8 8 11 33 41 -8
13 Granville 28 27 7 7 13 31 43 -12
14 Poitiers 28 27 7 7 13 29 43 -14
15 Saumur 28 27 7 7 13 28 47 -19
16 Le Poiré-sur-Vie 12 27 3 3 21 14 52 -38

National 2

Prochaine journée (28e)
Vendredi 2 mai Saint-Brieuc - Avranches ........ 19h00
Samedi 3 mai Châteaubriant - St-Pryvé/St-Hil.. 18h00
Granville - Bourges .......................................... 18h00
La Roche/Yon - Saumur.................................... 18h00
Le Poiré-sur-Vie - Poitiers ................................ 18h00
Les Herbiers - Bordeaux ................................... 18h00
Locminé St-Col. - Dinan Léhon ......................... 18h00
Saint-Malo - Blois ........................................... 18h00

Lyon et Barcelone
à un pas de la finale
Ligue des champions (F). Lyon
et Barcelone compteront sur leur
attaque pour se qualifier pour la
finale de la Ligue des champions
féminine dimanche aux dépens
d’Arsenal et de Chelsea et s’affron-
ter pour le titre pour la troisième
fois en quatre ans. Lyon s’est impo-
sé à Londres (2-1) face à Arsenal et
a pris une option pour la qualifica-
tion pour la finale de ligue des
champions féminine. Dans l’autre
demi-finale, Barcelone, double
tenant du titre, tentera de conser-
ver son avance sur le terrain de
Chelsea après sa large victoire à
l’aller (4-1). Les matchs retours ont
lieu aujourd’hui, à 15 heures pour
Barcelone et 18 heures pour Lyon.

Un deuxième spectateur
d’ASSE - OL jugé en
octobre
Ligue 1. Un deuxième supporter
de l’AS Saint-Etienne sera jugé le
13 octobre, soupçonné d’avoir jeté
une pièce de monnaie vers un
arbitre, ce qui a provoqué l’inter-
ruption du derby entre l’ASSE et
Lyon, dimanche 20 avril. Ce sup-
porter, âgé de 28 ans, a été placé
en garde à vue vendredi après
avoir été identifié par des caméras
de vidéo-surveillance du stade
Geoffroy-Guichard, le montrant en
train de jeter un objet depuis les
tribunes. Il sera jugé par le tribunal
de Saint-Etienne le même jour
qu’un autre homme de 28 ans,
également soupçonné d’avoir jeté
une pièce de monnaie sur l’arbitre,
et qui avait été interpellé à la sortie
du stade.

Planète foot 

Bordeaux 1 - La Roche 0

Lieu Bordeaux (Matmut Atlantique)
Spectateurs 6 000 Arbitres Hakim
Mahaoudi Mi-temps1-0 
But: Beugre (2e) pour Bordeaux. 
Avertissements: Trazié (73e), Carroll
(79e), Diaby (82e) pour Bordeaux. 
BORDEAUX Diabaté - Ranem, Yambé-
ré, Grillot - Bai (Assogba 68e), Trazié,
Louveau, Depussay (Diaby 80e), Tri-
chard - Beugre (Merdji 80e), Carroll
(Diaw 90e + 1)
LA ROCHE-SUR-YON Ahamada -
Buaillon, Allemand, Ramos (Jacob 68e)
- Séance (Keita 62e), Bonnet (Mothmo-
ra 62e), Beaulieu, N’Diaye, Khouma
(Ramos 89e) - Araujo, Vrignon (Gon-
calves 68e) - Villette.
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W eek-end à Rome,
comme la chanson,
ou Vacances ro-
maines, comme le

film ? Ni l’un ni l’autre pour les
joueurs de l’OM, revenus vendredi
d’un stage de quelques jours dans la
capitale italienne, qui doit leur per-
mettre de préparer au mieux la ve-
nue de Brest ce soir.
L’Italie, puis l’Europe, en l’occur-
rence celle de la Ligue des cham-
pions : on peut résumer ainsi le pro-
jet de Roberto De Zerbi, à l’initiative
de ce premier stage romain de
quatre jours, qui devrait être suivi
d’au moins un autre, la semaine pro-
chaine. « On veut faire le maximum
pour atteindre l’objectif et si ça passe
par une ou deux semaines à Rome,
on est contents de le faire », a expli-
qué Ulisses Garcia.
Au programme du séjour, travail sur
les impeccables installations du Ro-
ma City FC, puis spa, ping-pong et
soirée rooftop dans la capitale, où les
Marseillais étaient logés dans un hô-
tel de luxe installé sur le Monte Ma-
rio, la colline qui surplombe notam-
ment le Stade Olympique. « La
différence avec la Commanderie,
c’est qu’on est tout le temps en-
semble. On crée quelque chose en
dehors des terrains, dans la cohé-

sion », a ajouté Garcia. L’ensemble
du groupe professionnel était du sé-
jour italien, ainsi que quelques
jeunes joueurs ayant déjà été inté-
grés au groupe de De Zerbi, accom-
pagnés du staff technique et médi-
cal. Le directeur du football Mehdi

Benatia était également présent et le
président Pablo Longoria a lui aussi
passé quelque temps en Italie. La di-
rection de l’OM s’est même rendue
au Vatican pour déposer une gerbe
de fleurs en hommage au pape
François, décédé en début de se-
maine et inhumé hier à Rome.

Destin en main
Deuxièmes au début de cette
31e journée et avant de recevoir Brest
ce soir au Vélodrome, les Marseillais
savent en tout cas qu’ils sont maîtres
de leur destin et que quatre succès
en quatre matchs les enverraient di-
rectement en Ligue des champions.
En attendant, l’OM devrait retrouver
l’Italie dès le début de semaine pro-
chaine, même si De Zerbi ne l’a pas
confirmé hier. « Je pense à Brest, pas
à lundi ou mardi, a balayé le techni-
cien. Lundi n’existe pas. Il n’y a que
dimanche soir et les trois points. »

MARSEILLE - BREST

L’OM mise sur
l’unité romaine
pour finir en force

Deuxième au début de la 31e journée après sa victoire face à Montpellier, 
l’OM a son destin en main. CLEMENT MAHOUDEAU / ARCHIVES AFP 

De retour d’un stage de quatre jours à Rome,
l’OM veut capitaliser sur ce travail de cohésion
pour réussir son sprint final en Ligue 1 et viser
la Ligue des champions

Le club de Montpellier, champion de
France en 2012 et qui évoluait dans
l’élite depuis 16 saisons, a été officiel-
lement relégué hier en Ligue 2, avant

même de jouer cet après-midi contre
Reims son match de la 31e journée de
Ligue 1. Le match nul obtenu par Le
Havre contre Monaco (1-1)

condamne en effet les Montpellié-
rains, derniers du championnat et
qui ne peuvent plus rattraper les Nor-
mands, actuellement en position de
barragiste.
À quatre matchs du terme, l’équipe
désormais entraînée par Zoumana
Camara compte 13 points de retard
sur Le Havre et est donc certaine de fi-
nir à l’une des deux dernières places,
qui envoient en Ligue 2.
Avant d’affronter Reims cet après-
midi, Montpellier reste sur 12 dé-
faites d’affilée depuis le mercato.
L’équipe héraultaise, très tôt en diffi-
culté, a plongé à pic en seconde moi-
tié de saison. Ni Der Zakarian, ni Gas-
set, qui ont précédé Camara sur le
banc du MHSC, n’ont réussi à trouver
les clés pour lancer une équipe aban-
donnée par ses cadres et en souf-
france des deux côtés du terrain.

RELÉGATION

Game over pour Montpellier

Relégué en Ligue 2 après 16 saisons en élite, Montpellier, plombé par 12 défaites
d’affilée, paie une saison catastrophique marquée par l’inefficacité et l’instabilité

Depuis la 9e journée, Montpellier a toujours occupé la dernière place, hormis lors des
19e et 20e journées (Le Havre). CLEMENT MAHOUDEAU/AFP 

un nouveau but de l’inévitable Bie-
reth, la 13e de la saison pour l’atta-
quant danois arrivé il y a seulement
quatre mois. Deuxième à égalité avec
l’OM après ce nouveau faux pas, Mo-
naco laisse la possibilité aux Mar-
seillais de prendre le large en cas de
victoire au Vélodrome contre Brest
(20h45).
Dans la lutte pour l’Europe, il faudra
également compter sur Strasbourg
(6e), qui n’a pas abdiqué et a encore
une fois affiché de belles qualités of-
fensives face à Saint-Étienne (3-1)
avec un 14ebut d’Emegha.

Les derniers jours ont été agités pour
l’OL après l’élimination incroyable
en Ligue Europa au bout de la prolon-
gation sur la pelouse de Manchester
United et une défaite lors du derby à
Saint-Étienne sous très haute tension
(2-1). Mais les hommes de Paulo Fon-
seca, toujours confiné en tribunes en
raison de sa longue suspension (jus-
qu’au 30 novembre), ont su retrouver
leurs esprits pour dominer très faci-
lement des Rennais assez limités.
Pour le club lyonnais, menacé d’une
rétrogradation par la DNCG, un billet
pour la C1 est vital. Avec une 4eplace à
trois journées du terme de la saison,
l’objectif reste atteignable même si le
suspense devrait durer jusqu’au
bout, seuls deux points séparant Mo-
naco, dauphin du PSG, de la 7e posi-
tion occupée par Lille, en déplace-
ment à Angers (15 heures).

Strasbourg en trouble-fêtes
Dans cet embouteillage pour accé-
der à la Ligue des champions, Mona-
co n’a pas été très inspiré en concé-
dant un deuxième nul d’affilée au
Havre, un mal classé (16e). Surpris par
un but d’Hassan, les joueurs de la
Principauté n’ont dû leur salut qu’à

LES AUTRES MATCHS

Lyon reste dans la course,
nouveau faux pas monégasque

Lyon a maintenu intactes ses chances de qualification
pour la Ligue des champions en écrasant Rennes (4-1),
tandis que Monaco a été tenu en échec par Le Havre (1-1)

Tolisso et Lacazette ont tous les deux
marqué hier soir. OLIVIER CHASSIGNOLE/AFP 

Prochaine journée (32e)

Vendredi 2 mai : Nice - Reims....................... 20h45
Samedi 3 mai : Strasbourg - Paris SG ............ 17h00
Toulouse - Rennes ........................................... 19h00
Saint-Etienne - Monaco .................................... 21h05
Dimanche 4 mai : Nantes - Angers................. 15h00
Auxerre - Le Havre ........................................... 17h15
Brest - Montpellier ........................................... 17h15
Lyon - Lens ..................................................... 17h15
Lille - Marseille............................................... 20h45

Top buteurs

21 buts : Dembélé (Paris SG)
18 buts : Greenwood (Marseille)
16 buts : David (Lille)
14 buts : Kalimuendo (Rennes), Emegha (Strasbourg)
13 buts : Barcola (Paris SG), Biereth (Monaco),
Lacazette (Lyon)
12 buts : Ajorque (Brest), Stassin (Saint-Etienne)
11 buts : Guessand (Nice), Nakamura (Reims)
10 buts : Traorè (Auxerre), Mikautadze (Lyon)

31E JOURNÉE
Vendredi : Paris SG - Nice ......................................................................................................................1 - 3
Hier : Le Havre - Monaco.........................................................................................................................1 - 1
Lyon - Rennes .........................................................................................................................................4 - 1
Strasbourg - Saint-Etienne ........................................................................................................................3 - 1
Aujourd’hui : Angers - Lille ................................................................................................................. 15h00
Montpellier - Reims............................................................................................................................... 17h15
Nantes - Toulouse ................................................................................................................................. 17h15
Lens - Auxerre ...................................................................................................................................... 17h15
Marseille - Brest ................................................................................................................................... 20h45

Classement Pts J G N P BP BC Dif

1 Paris SG 78 31 24 6 1 84 31 53

2 Monaco 55 31 16 7 8 58 36 22

3 Marseille 55 30 17 4 9 62 42 20

4 Lyon 54 31 16 6 9 62 42 20

5 Nice 54 31 15 9 7 59 39 20

6 Strasbourg 54 31 15 9 7 51 38 13

7 Lille 53 30 15 8 7 47 32 15

8 Lens 45 30 13 6 11 35 33 2

9 Brest 44 30 13 5 12 48 49 -1

10 Rennes 38 31 12 2 17 46 44 2

11 Auxerre 38 30 10 8 12 41 45 -4

12 Toulouse 34 30 9 7 14 38 39 -1

13 Reims 32 30 8 8 14 32 42 -10

14 Nantes 31 30 7 10 13 35 50 -15

15 Angers 30 30 8 6 16 29 48 -19

16 Le Havre 28 31 8 4 19 34 65 -31

17 Saint-Etienne 27 31 7 6 18 34 71 -37

18 Montpellier 15 30 4 3 23 22 71 -49

Ligue 1
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avant de sortir un corner rentrant de
Mille (17e). Mais le portier a surtout
gagné un duel important face à ce
même Mille qui s’était présenté seul
face à lui, bien lancé en profondeur
par Boutaïb (20e). Ngom (18e) et Kou-
dou (27e) ont quant à eux manqué le
cadre. Le gardien belge du FC Metz a
ensuite marqué un point de plus
dans son duel face à Mille en sortant
un coup-franc du meneur de jeu pa-
lois qui filait en lucarne (39e). Côté
messin, seule une tête de Mboula a
fait passer un léger frisson dans les
travées du Nouste Camp (44e).

Fin de match animée
En tout début de seconde période,
Stambouli, d’une frappe lointaine
non cadrée, annonçait une réaction
du FC Metz (50e). Il n’en fut rien car
c’est le Pau FC qui a encore appuyé
sur l’accélérateur et même rapide-
ment obtenu un penalty. Mboup
voyait sa frappe heurter l’équerre du
but messin (55e) mais cela n’allait pas
éteindre pour autant les intentions
paloises. Mais avec un certain
manque de réalisme comme en at-
testent les occasions de Mboup (57e),
Boutaïb (62e) et Koudou (65e). Bo-
dart poursuivait quant à lui son festi-
val face à Boutaïb (68e).
Mais Pau a aussi un grand gardien et
Kamara le prouvait encore une fois
en repoussant la frappe de l’ancien
Palois Sabaly (69e). Seul devant le but
lorrain, Boutaïb se manquait (72e)
mais se rattrapait dans la foulée. Sur
un centre à ras de terre de Koudou,
l’international marocain décalait
subtilement Mboup pour l’ouver-
ture du score béarnaise (1-0, 73e). Un
but qui a réveillé les Messins et Dial-

E n battant le FC Metz (2-1)
hier soir au Nouste Camp,
le Pau FC a fêté de la
meilleure façon un main-

tien en Ligue 2 officiel depuis la veille
au soir. Et les hommes de Nicolas
Usaï l’ont fait avec leur meilleure par-
tition collective de la saison. Le FC
Metz, qui devait s’imposer en Béarn
pour rester au contact du Paris FC, a
vu ses espoirs de montée directe sé-
rieusement s’amenuiser. Pourtant, il
aeu le ballon dans les pieds bien plus
souvent que les Palois dans le pre-
mier acte mais ce sont bien les
hommes de Nicolas Usaï qui se sont
montrés les plus dangereux.
Sans un grand gardien messin dans
les cages, le Pau FC aurait même pu
basculer devant à la pause. Bodart a
devancé Boutaïb dans les airs (12e)

lo, bien servi par Udol, égalisant de
près (1-1, 79e).
Dans une fin de rencontre folle, Ar-
conte s’en allait ensuite provoquer
un second penalty et se faisait justice
lui-même pour permettre au Pau FC
de reprendre l’avantage (2-1, 83e). Sur
un dernier corner pour le FC Metz, le
gardien messin, Bodart, a bien failli
faire une nouvelle misère à Pau mais
sa tête passait à côté de peu (90e+5).
Nicolas Mairal

LIGUE 2 (32e JOURNÉE) / PAU - METZ

Le Pau FC célèbre son
maintien avec la manière
Pour fêter avec son public un maintien en Ligue 2 officialisé la veille grâce
aux résultats de la 32e journée, le Pau FC s’est payé le luxe de battre le FC Metz,
qui lutte pour la montée en Ligue 1, hier soir, au Nouste Camp (2-1)

Les Palois ont fêté leur maintien avec leurs supporters présents au Nouste Camp. LE DEODIC DAVID / SO 

32e journée

Lorient - Caen....................................................4 - 0
Pau - Metz .........................................................2 - 1
Rodez - Paris FC.................................................1 - 1

P J G N P Bp Bc Diff

1 Lorient 68 32 21 5 6 62 28 34
2 Paris FC 65 32 20 5 7 52 32 20
3 Metz 61 32 17 10 5 58 29 29
4 Dunkerque 54 32 17 3 12 46 39 7
5 Guingamp 51 32 16 3 13 52 42 10
6 Laval 49 32 14 7 11 42 35 7
7 Annecy 48 32 13 9 10 37 39 -2
8 Bastia 44 32 10 14 8 39 34 5
9 Grenoble 43 32 12 7 13 39 40 -1
10 Pau 42 32 10 12 10 36 46 -10
11 Troyes 41 32 12 5 15 34 31 3
12 Amiens 40 32 12 4 16 34 47 -13
13 AC Ajaccio 39 32 11 6 15 28 39 -11
14 Rodez 37 32 9 10 13 52 50 2
15 Red Star 36 32 9 9 14 35 49 -14
16 Martigues 31 32 9 4 19 27 50 -23
17 Clermont 29 32 6 11 15 26 43 -17
18 Caen 21 32 5 6 21 29 55 -26

Ligue 2

(D2 Anglaise), et le retour au poste de
directeur général d’Arnaud Tanguy
un an après l’avoir quitté.
Seuls Tiémoué Bakayoko et Benja-
min Mendy sont partis, Julien Pon-
ceau, Laurent Abergel, Montassar
Talbi ou encore Yvon Mvogo sont res-
tés L’été dernier, « beaucoup de
joueurs souhaitaient quitter le club. Il
a fallu réussir à les garder et à les ins-
crire dans le projet. Cela a pris du
temps », a-t-il admis. Après une en-
tame un peu chaotique, les Merlus
n’ont plus quitté le podium après la
9e journée, et occupent la plus haute
marche depuis la 16e.

En surclassant Caen 4-0 alors que
Metz a perdu à Pau 2-1, hier, lors de la
32ejournée de Ligue 2, Lorient a réus-
si son pari d’une remontée immé-
diate en Ligue 1, un an après l’avoir
quittée. « On sait qu’il ne suffit pas de
déclarer que l’on va remonter pour le
faire même si je note que, cette an-
née, deux des clubs qui sont descen-
dus sont remontés immédiatement
(Angers, Auxerre). On va s’en ins-
pirer », avait promis le président Loïc
Féry, au soir d’une relégation directe
en L2 éminemment frustrante, le
19 mai 2024.
Lorient, qui n’avait pris qu’un point
en neuf journées avant ce soir-là,
avait battu Clermont 5-0 au Moustoir
mais, malgré sa défaite à domicile
(0-2) face au Paris SG, c’était Metz qui
avait fini barragiste, à la différence de
buts particulière. Malgré cela, Loïc
Féry avait clairement fixé le cap pour
2024-2025 : remonter pour fêter le
centenaire – en avril 2026 – en Ligue 1.
Et avec 68 points alors que les Grenats
n’en comptent que 61 à deux jour-
nées de la fin, le contrat est rempli.
Pour y parvenir, la direction a d’abord
remis de l’ordre dans l’organi-
gramme sportif avec le départ de l’en-
traîneur Régis Le Bris, à Sunderland

MONTÉE

Un an après sa chute, Lorient
assure son retour en Ligue 1

Mission accomplie pour Lorient : les Merlus ont rebondi
et vont retrouver l’élite, portés par un vestiaire soudé, un
projet ambitieux et l’envie de briller pour leur centenaire

Les Lorientais ont humilié Caen 
pour valider leur montée (4-0). AFP 

Championnats étrangers

Angleterre
Manchester City - Aston Villa ...............................2 - 1
Arsenal - Crystal Palace ......................................2 - 2
Brighton - West Ham ..........................................3 - 2
Chelsea - Everton ...............................................1 - 0
Newcastle - Ipswich............................................3 - 0
Southampton - Fulham........................................1 - 2
Wolverhampton - Leicester ..................................3 - 0
Aujourd’hui : Bournemouth - Manchester Utd ... 15h00
Liverpool - Tottenham ...................................... 17h30
Jeudi : Nottingham - Brentford ...................jeu. 20h30

P J G N P Bp Bc Diff

1 Liverpool 79 33 24 7 2 75 31 44
2 Arsenal 67 34 18 13 3 63 29 34
3 Newcastle 62 34 19 5 10 65 44 21
4 Manchester City 61 34 18 7 9 66 43 23
5 Chelsea 60 34 17 9 8 59 40 19
6 Nottingham 60 33 18 6 9 53 39 14
7 Aston Villa 57 34 16 9 9 54 49 5
8 Fulham 51 34 14 9 11 50 46 4
9 Brighton 51 34 13 12 9 56 55 1
10 Bournemouth 49 33 13 10 10 52 40 12
11 Brentford 46 33 13 7 13 56 50 6
12 Crystal Palace 45 34 11 12 11 43 47 -4
13 Wolverhampton 41 34 12 5 17 51 61 -10
14 Everton 38 34 8 14 12 34 41 -7
15 Manchester Utd 38 33 10 8 15 38 46 -8
16 Tottenham 37 33 11 4 18 61 51 10
17 West Ham 36 34 9 9 16 39 58 -19
18 Ipswich 21 34 4 9 21 33 74 -41
19 Leicester 18 34 4 6 24 27 76 -49
20 Southampton 11 34 2 5 27 25 80 -55

Allemagne
Stuttgart - Heidenheim ........................................0 - 1
Bayer Leverkusen - Augsbourg.............................2 - 0
Bayern Munich - Mayence...................................3 - 0
Francfort - Leipzig ..............................................4 - 0
Hoffenheim - Dortmund.......................................2 - 3
Kiel - Mönchengladbach .....................................4 - 3

Wolfsburg - Fribourg...........................................0 - 1
Aujourd’hui : Bochum - Union Berlin............... 15h30
Werder Brême - Sankt Pauli .............................. 17h30

P J G N P Bp Bc Diff

1 Bayern Munich 75 31 23 6 2 90 29 61
2 Bayer Leverkusen67 31 19 10 2 66 35 31
3 Francfort 55 31 16 7 8 62 42 20
4 Fribourg 51 31 15 6 10 44 47 -3
5 Leipzig 49 31 13 10 8 48 42 6
6 Dortmund 48 31 14 6 11 60 49 11
7 Mayence 47 31 13 8 10 48 39 9
8 Werder Brême 45 30 13 6 11 48 54 -6
9 Mönchenglad-

bach
44 31 13 5 13 51 50 1

10 Augsbourg 43 31 11 10 10 33 42 -9
11 Stuttgart 41 31 11 8 12 56 51 5
12 Wolfsburg 39 31 10 9 12 53 48 5
13 Union Berlin 35 30 9 8 13 30 44 -14
14 Sankt Pauli 30 30 8 6 16 26 36 -10
15 Hoffenheim 30 31 7 9 15 40 58 -18
16 Heidenheim 25 31 7 4 20 33 60 -27
17 Kiel 22 31 5 7 19 45 74 -29
18 Bochum 20 30 5 5 20 29 62 -33

Portugal
Famalicão - Braga, 1-1; Estrela Amadora - FC Porto,
2-0; Gil Vicente - Farense, 1-0; Santa Clara - Arouca,
2-0; Benfica - Vila das Aves, -; Boavista - Sporting
Portugal, -; Moreirense - Nacional Madeira, -; Vitória
Guimaraes - Rio Ave, -; Casa Pia - Estoril, -

1. Sporting Portugal, 72 (30 m., 53); 2. Benfica, 72 (30
m., 49); 3. Braga, 64 (31 m., 26); 4. FC Porto, 62 (31
m., 29); 5. Santa Clara, 50 (31 m., 2); 6. Vitória
Guimaraes, 48 (30 m., 9); 7. Famalicão, 44 (31 m., 6);
8. Casa Pia, 41 (30 m., -3); 9. Estoril, 39 (30 m., -10);
10. Moreirense, 35 (30 m., -9); 11. Rio Ave, 33 (30 m.,
-15); 12. Arouca, 33 (31 m., -17); 13. Gil Vicente, 32 (31
m., -12); 14. Nacional Madeira, 32 (30 m., -14); 15.
Estrela Amadora, 29 (31 m., -19); 16. Vila das Aves, 24
(30 m., -26); 17. Farense, 21 (31 m., -22); 18. Boavista,
21 (30 m., -27)

Résultats et classements

Avant-dernière journée (33e)

Vendredi 2 mai (20 heures) : AC Ajaccio - Lorient ;
Amiens - Pau ; Caen - Red Star ; Clermont - Annecy ; 
Dunkerque - Laval ; Grenoble - Troyes ; Guingamp -
Bastia ; Martigues - Paris FC ; Metz - Rodez

Lieu Pau (Nouste Camp)
Mi-temps 0-0
Arbitre M. Lesage
Spectateurs 3 407
Buts Mboup (73e), Arconte (83e sp)
pour Pau ; Diallo (79e) pour Metz
Avertissements Mille (85e) à Pau ;
Toure (51e), Traore (53e), Lo (81e), Van
Den Kerkhof (87e) à Metz
PAU Kamara (Cap.) – Obiang, Ruiz,
Kouassi, Gaspar (Bangré, 74e) – Ngom
(Lopy, 78e), Beusnard (Chahiri, 84e) –
Mboup (Diawara, 74e), Mille, Koudou –
Boutaïb (Arconte, 74e) Entraîneur
Nicolas Usaï.
METZ Bodart – Udol (Cap.), Mboula
(Lo, 70e), Traore, Kouao (Van Den
Kerkhof, 78e) – Hein, Toure, Stambouli
(Diallo, 70e), Jallow (Sane, 70e) – Gueye
(Bokele, 78e), Sabaly Entraîneur Sté-
phane Le Mignan

Pau FC 2 - Metz 1
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U ltime étape du triptyque
ardennais, Liège-Bas-
togne-Liège marque un
tournant avant le Tour

d’Italie pour certains, ou une fin de
cycle pour les chasseurs de clas-
siques. Après sa deuxième place sur
l’Amstel Gold Race et sa victoire fa-
cile sur la Flèche Wallonne, Tadej Po-
gacar fait office d’ultra-favori sur la
Doyenne. Vainqueur en 2021 et 2024,
le Slovène a toutes les armes requises
pour briller sur ce genre d’étape, avec
une résistance hors-norme sur les
longues durées et son explosivité qui
fait trembler le peloton. Mais qui
dans le peloton pourrait bien venir
lui jouer un mauvais tour ? Aperçu
des coureurs qui vont tenter de
battre Tadej Pogacar au Liège-Bas-
togne-Liège 2025.

Les adversaires directs
Remco Evenepoel. (Soudal Quick-
Step) Le duel qu’on attend depuis
plus de deux ans. Déjà double vain-
queur du Monument, en ayant en-
chaîné deux victoires consécutives
en 2022 et 2023, Remco Evenepoel
sera l’adversaire principal de Poga-
car aujourd’hui. 3e à l’Amstel Gold
Race et 9e à la Flèche wallonne, le
Belge de 25 ans pourra compter sur
son explosivité et son endurance
pour concurrencer le Slovène. Le

champion du monde 2024, devra
creuser l’écart avec ses adversaires
avant l’arrivée, car le sprint n’est pas
son point fort.
Mattias Skjelmose. (Lidl-Trek)Vain-
queur surprise lors de l’Amstel Gold
Race, où il a devancé au sprint Poga-
car et Evenepoel, le Danois est atten-
du pour mener la vie dure à ses ad-
versaires. 
En pleine explosion sur ces der-
nières années, le Danois de 24 ans se
reposera sur son endurance pour af-
fronter les 252 kilomètres qui l’at-
tendent. Attention, il a lourdement
chuté lors de la Flèche wallonne et
n’a pas fini la course.
Tom Pidcock. (Q36.5) 2e de la Strade
Bianche, 9e de l’Amstel Gold Race et
3e lors de la Flèche wallonne, le Bri-
tannique fait partie, depuis le début
de la saison, des hommes forts sur les
courses d’un jour. 
Toujours à la recherche d’une vic-
toire référence, celui qui avait termi-
né deuxième de la Doyenne en 2023
espère cette fois tenir le rythme des
meilleurs grimpeurs jusqu’au bout,

pour faire parler sa pointe de vitesse
dans un éventuel sprint.

Les outsiders
Pello Bilbao. (Bahrain Victorious)
Vétéran du peloton, l’Espagnol de
35 ans ne figure pas parmi les favoris,
mais son endurance et sa science de
course pourraient faire la différence
si l’épreuve se joue à l’usure. Avec son
excellente connaissance des clas-
siques ardennaises, le coureur de la
formation Bahreïn Victorious pour-
rait tirer son épingle du jeu si les favo-
ris de la course commencent à se
neutraliser.
Ben Healy. (EF Education – Easy-
Post)Le double champion d’Irlande
pourra-t-il tirer sa carte du jeu sur la
Doyenne ? Après une campagne
2023 où il avait fini 2e de l’Amstel et 4e

à Liège, et une année 2024 un peu
plus décevante, Ben Healy aura à
cœur de prouver au peloton qu’il
peut rejoindre les plus grands, avec
une première victoire sur un Monu-
ment. 
À voir s’il saura balancer son

manque d’expérience avec son ba-
roud naturel.
Giulio Ciccone. (Lidl-Trek) Le grim-
peur de métier n’a pas forcément le
profil du favori pour une classique
comme la Doyenne, mais a la pan-
carte de l’outsider. Très solide dans
les montées et possédant une endu-
rance élevée, l’Italien de 30 ans n’en
reste pas moins un coureur non ré-
gulier sur les courses d’un jour.

Les Français
Romain Bardet. (DSM-Firmenich
PostNL) Deuxième de l’édition 2024
derrière Tadej Pogacar, celui qui
prendra sa retraite en juin 2025 rêve
de s’offrir une victoire de prestige
pour clôturer sa carrière. Toujours à
l’aise sur la Doyenne (10e en 2014, 6e

en 2015 et 2017, 3e en 2018 et 2e en
2024), il reste un coureur à surveiller
de près pour ses concurrents, s’ils ne
veulent pas se faire surprendre.
Kévin Vauquelin. (Arkéa B & B Ho-
tels) Après deux deuxièmes places
sur la Flèche wallonne, en 2024 et
2025, le Français de 23 ans a démon-
tré qu’il possédait toutes les capaci-
tés requises pour s’imposer dans ce
style de course. Attendu sur la
Doyenne cette année, reste à savoir si
le Normand saura imposer son style
aux favoris, ou si cette édition servira
de tremplin en vue de LBL 2026.
Romain Grégoire. (Groupama-
FDJ) La nouvelle attraction du cy-
clisme français ? À seulement 22 ans,
le natif de Besançon compte déjà à
son palmarès de bons résultats sur
les Ardennaises, avec deux 7e places
aux éditions 2024 et 2025 de la Flèche
wallonne ainsi qu’une autre 7e place
sur l’Amstel Gold Race 2025. Promis
à un très grand avenir, le vainqueur
de Liège-Bastogne-Liège Espoirs en
2022 a toutes les qualités pour briller
sur la Doyenne.

(De gauche à droite)
Mattias Skjelmose, Tom
Pidcock, Kévin Vauquelin,
Remco Evenepoel, Tadej
Pogacar (au centre). AFP 

LIÈGE-BASTOGNE-LIÈGE

Qui pour faire tomber 
Tadej Pogacar ?
La 111e édition de Liège-Bastogne-Liège boucle aujourd’hui le
programme des classiques, avec 252 kilomètres et 4200 mètres
de dénivelé positif. Le Slovène Tadej Pogacar s’avance en
immense favori. Mais qui pourrait le battre ?

La dernière fois qu’un Français s’est imposé à Liège… c’était en 1980, avec
le succès de Bernard Hinault, qui remportait à l’époque sa deuxième
Doyenne, après celle de 1977. Sa victoire, sous des conditions météos
épouvantables, avec de la neige et des températures glaciales, est considé-
rée comme l’une des plus importantes de sa carrière. Avant lui, seul
Jacques Anquetil avait réussi à dompter Liège-Bastogne-Liège, en 1966. 3
victoires en 110 éditions, un Monument qui ne réussit pas aux Français.

LA DERNIÈRE VICTOIRE FRANÇAISE
Ewen Yvergniaux
sports@sudouest.fr

Après quelques jours de repos
suite à sa victoire à Paris-Roubaix,
Pauline Ferrand-Prévot espère
« grimper avec les meilleures » di-
manche lors de Liège-Bastogne-
Liège. Septième en 2018 lors de sa
deuxième et dernière participa-
tion, la Française de 33 ans fait son
retour sur la Doyenne, deux se-
maines après son incroyable
triomphe sur les pavés de Roubaix
alors qu’elle était souffrante.
Depuis, la Rémoise, qui réussit un
retour remarqué sur la route après
une carrière exceptionnelle dans
le VTT, n’a plus couru car elle avait
« du mal à récupérer ». « Courir en
étant malade ce n’était pas l’idéal,
j’ai vraiment senti que j’avais be-
soin de quelques jours off. J’ai en
plus fait quelques allers-retours à
l’hôpital pour traiter ma cheville.
L’avantage c’est que j’aurai de la
fraîcheur demain », a-t-elle expli-
qué samedi à Liège.

Objectif Tour de France 
La championne olympique et
quintuple championne du monde
de VTT était « contente d’être res-
tée à l’hôtel vu le temps qu’il faisait
sur la Flèche » Wallonne mercredi
où « les filles ont laissé quelques
forces ». Elle se sent « bien » et es-
père « grimper et basculer avec les
meilleures » dans la Roche-aux-
Faucons, la dernière difficulté du
jour, avant un « final technique »
où elle voudra « essayer d’être in-
telligente et de faire un beau
sprint ».
« Je ne suis pas encore à mon poids
de forme, et ce n’est pas l’objectif
non plus. Je vais voir ce que je peux
faire avec les meilleures grim-
peuses mondiales dans ces condi-
tions », a ajouté « PFP » qui visera le
Tour de France cet été. À Liège,
« avec 2.900 m de dénivelé on ne
peut pas mentir. Les plus fortes se-
ront devant », a-t-elle estimé.

Pauline
Ferrand-Prévot
veut confirmer

La Française Pauline Ferrand-Prévot
célèbre sa victoire sur le Paris-Roubaix
2025. JULIEN DE ROSA/AFP 

Après sa victoire référence
lors de Paris-Roubaix, la
Française a pour objectif
de tenir la dragée haute
aux favorites
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RUGBY
Nationale
Qualification
Bourg-en-Bresse - Albi, 42-33; Bourgoin-Jallieu -
Hyères/Carqueiranne, 25-F; Carcassonne - Suresnes,
36-22; Marcq-en-Baroeul - Chambéry, 36-27; Massy -
Tarbes, 40-14; Narbonne - Langon, 61-31; Périgueux -
Rouen, 28-25

1. Chambéry, 98 (26 m., 287); 2. Narbonne, 96 (26 m., 121);
3. Carcassonne, 92 (26 m., 159); 4. Périgueux, 90 (26 m.,
173); 5. Rouen, 90 (26 m., 202); 6. Albi, 84 (26 m., 96); 7.
Massy, 82 (26 m., 116); 8. Bourg-en-Bresse, 65 (26 m.,
-31); 9. Bourgoin-Jallieu, 60 (26 m., -61); 10. Marcq-en-
Baroeul, 58 (26 m., -86); 11. Tarbes, 58 (26 m., -95); 12.
Suresnes, 56 (26 m., -78); 13. Langon, 51 (26 m., -153); 14.
Hyères/Carqueiranne, -52 (26 m., -650)

Fédérale 3

32e de finale aller
Montélimar - Draguignan......................................24 - 19

Espoirs Fédéraux

Barrages
Nafarroa - Sarlat ....................................................33 - 8

Excellence B

32e de finale
RC La Saudrune - Baronnies Sarlabous ....................0 - 10

Crabos Elite
Challenge de France (Poule 3)
Auch - Montauban, 13-20; Mont-de-Marsan - Soyaux-
Angoulême, 47-3; Tarbes - Dax, 29-9

1. Mont-de-Marsan, 29 (7 m., 85); 2. Tarbes, 23 (7 m., 42);
3. Montauban, 21 (7 m., 36); 4. Dax, 12 (7 m., -25); 5.
Auch, 8 (7 m., -46); 6. Soyaux-Angoulême, 5 (7 m., -92)

Alamercery
Challenge de France (Poule 3)
Auch - Aurillac, 27-11; Langon - Agen, 5-56; Mont-de-
Marsan - Soyaux-Angoulême, NC

1. Auch, 28 (7 m., 143); 2. Agen, 24 (7 m., 173); 3.
Mont-de-Marsan, 18 (6 m., 96); 4. Aurillac, 16 (6 m., 37); 5.
Soyaux-Angoulême, 5 (5 m., -127); 6. Langon, 1 (7 m.,
-322)

FOOTBALL
National 2
Poule A
Jura Sud - Angoulême, 0-0; Marignane Gignac - Hyères,
1-0; Rumilly Vallières - Goal FC, 0-0; Saint-Priest - Anglet
Genets, 2-1; Toulon - Grasse, 1-0

1. Le Puy, 56 (27 m., 27); 2. Cannes, 50 (27 m., 25); 3.
Hyères, 41 (27 m., 8); 4. Toulon, 41 (27 m., 4); 5. Angou-
lême, 41 (27 m., 1); 6. Grasse, 38 (27 m., 9); 7. Andrézieux-
Bouthéon, 37 (27 m., 11); 8. Saint-Priest, 37 (27 m., -2); 9.
Fréjus St-Raphaël, 36 (27 m., -2); 10. Rumilly Vallières, 35
(27 m., 4); 11. Istres, 31 (27 m., -11); 12. Marignane Gignac,
31 (27 m., -14); 13. Jura Sud, 28 (27 m., -5); 14. Bergerac,
27 (27 m., -17); 15. Goal FC, 24 (27 m., -16); 16. Anglet
Genets, 19 (27 m., -22)

National 3
Poule A
Bayonne Aviron - Lège Cap-Ferret, 1-2; Blagnac -
Colomiers, 1-1; Canet Roussillon - Argelès, 0-1; Onet -
Bassin Arcachon, 3-2; Stade Bordelais - Castanet-Tolosan,
0-2; Trélissac - Pau (B), 0-0

1. Bayonne Aviron, 52 (24 m., 30); 2. Colomiers, 36 (24 m.,
8); 3. Castanet-Tolosan, 34 (24 m., -6); 4. Bassin Arcachon,
33 (24 m., 1); 5. Argelès, 33 (24 m., -2); 6. Onet, 33 (24 m.,
-10); 7. Canet Roussillon, 32 (24 m., 2); 8. Blagnac, 31 (24
m., 6); 9. Toulouse (B), 31 (23 m., 4); 10. Pau (B), 29 (24
m., -5); 11. Trélissac, 28 (24 m., -8); 12. Lège Cap-Ferret,
26 (24 m., -7); 13. Bordeaux (B), 23 (23 m., -10); 14. Stade
Bordelais, 22 (24 m., -3)

D 2 F
Metz - Orléans, 4-1

1. Lens, 39 (18 m., 27); 2. Marseille, 36 (17 m., 19); 3.
Toulouse, 34 (17 m., 13); 4. Le Mans, 28 (17 m., 5); 5. Lille,
24 (18 m., 6); 6. Saint-Malo, 23 (17 m., -3); 7. Metz, 21 (18
m., -1); 8. Thonon Évian, 21 (18 m., -12); 9. Orléans, 16 (18
m., -8); 10. Nice, 14 (17 m., -28); 11. Rodez, 12 (17 m., -18)

HANDBALL
D1 M Starligue
Paris SG - Tremblay, 30-26

1. Paris SG, 47 (25 m., 165); 2. Montpellier, 43 (25 m., 157);
3. Nantes, 42 (24 m., 129); 4. Toulouse, 30 (25 m., 11); 5.
Saint-Raphaël, 29 (24 m., 33); 6. Nîmes, 29 (25 m., 25); 7.
Limoges, 25 (25 m., -12); 8. Aix-en-Provence, 24 (25 m.,

-19); 9. Chambéry, 23 (25 m., -9); 10. Tremblay, 19 (25 m.,
-39); 11. Dunkerque, 18 (25 m., -41); 12. Istres, 17 (25 m.,
-43); 13. Chartres, 16 (25 m., -53); 14. Créteil, 14 (25 m.,
-91); 15. Cesson Rennes, 13 (25 m., -78); 16. Ivry, 9 (25 m.,
-135)

Ligue féminine
Butagaz Energie
Mérignac - St-Amand-les-Eaux, 28-28

1. Metz, 54 (18 m., 224); 2. Brest, 52 (18 m., 187); 3.
Chambray, 45 (19 m., 25); 4. Dijon, 45 (19 m., 56); 5. Nice,
43 (20 m., 2); 6. Besançon, 40 (19 m., -2); 7. Plan-de-
Cuques, 40 (20 m., -5); 8. Achenheim Truchtersheim, 35
(19 m., -33); 9. Paris 92, 33 (19 m., -25); 10. St-Amand-les-
Eaux, 33 (20 m., -60); 11. Sambre-Avesnois, 32 (20 m.,
-85); 12. Stella St-Maur, 31 (19 m., -77); 13. Mérignac, 28
(19 m., -94); 14. Toulon, 25 (19 m., -113)

D2 Féminine
Le Pouzin - Bergerac, 41-27; Lomme Lille - Bouillargues/
Nîmes, 26-35; Pessac - Palente Besançon, 23-27; St
Grégoire Rennes - Celles-sur-Belle, 20-18; Vaulx-en-Velin
- CA Bègles, 24-20

1. Le Havre, 52 (20 m., 91); 2. Nantes, 48 (19 m., 46); 3.
Clermont, 48 (19 m., 70); 4. Lomme Lille, 40 (20 m., -14);
5. Palente Besançon, 39 (20 m., -9); 6. Pessac, 38 (19 m.,
5); 7. Vaulx-en-Velin, 37 (20 m., -20); 8. CA Bègles, 36 (19
m., -28); 9. Le Pouzin, 34 (19 m., -7); 10. Bouillargues/
Nîmes, 33 (19 m., -17); 11. Celles-sur-Belle, 31 (19 m., 7);
12. St Grégoire Rennes, 31 (20 m., -34); 13. Bergerac, 28
(19 m., -90)

Nationale 1 M
Poule 1 (Fédérale)
Draguignan - Saintes, 34-35; Hazebrouck - Lanester,
37-34; Mulhouse/Rixheim - Boulogne-Billancourt, NC;
Tremblay - Paris SG, 26-34

1. Saintes, 56 (22 m., 82); 2. Dreux Vernouillet, 51 (21 m.,
50); 3. Draguignan, 49 (22 m., 44); 4. Hazebrouck, 48 (22
m., 15); 5. Paris SG, 47 (23 m., 26); 6. Elite Val-d'Oise, 47
(21 m., 18); 7. Mulhouse/Rixheim, 46 (21 m., -6); 8.
Boulogne-Billancourt, 43 (21 m., -13); 9. Lanester, 40 (22
m., -13); 10. Saran, 36 (21 m., -24); 11. Martigues, 36 (22
m., -18); 12. Vesoul, 36 (21 m., -50); 13. Tremblay, 29 (23
m., -111)

Poule 2
Grand Libournais - Saint-Cyr, 38-30; Grand Poitiers - CPB
Rennes, 28-20; Ivry - Hennebont-Lochrist, 32-28; Nantes -
Bruges / Lormont, 29-29; Union Sud Mayenne - Torcy
Marne-la-Vallée, NC

1. Saint-Cyr, 57 (22 m., 110); 2. Bruges / Lormont, 47 (22
m., 18); 3. Ivry, 46 (22 m., 29); 4. Nantes, 46 (22 m., 27); 5.
Grand Poitiers, 46 (23 m., 4); 6. Torcy Marne-la-Vallée, 44
(21 m., -21); 7. Hennebont-Lochrist, 44 (22 m., -20); 8.
Grand Libournais, 43 (22 m., 17); 9. Mainvilliers-Chartres,
42 (22 m., -31); 10. CPB Rennes, 41 (23 m., -18); 11. Rezé,
39 (21 m., -44); 12. Union Sud Mayenne, 39 (21 m., -27);
13. Cesson Rennes, 33 (21 m., -44)

Poule 4
Aix Université - Grenoble, 37-24; Billère/Pau - Cavigal
Nice, 29-28; Chambéry - Nîmes, 35-33; Gazélec Ajaccio -
Lyon Caluire, 32-33; Montpellier - Annecy, 50-33

1. Montpellier, 53 (20 m., 67); 2. Grenoble, 46 (20 m., 45);
3. Billère/Pau, 45 (20 m., 26); 4. Aix Université, 45 (20 m.,
27); 5. Cavigal Nice, 44 (20 m., 7); 6. Annecy, 43 (20 m.,
40); 7. Chambéry, 41 (20 m., 3); 8. Lyon Caluire, 38 (20 m.,
-28); 9. Gazélec Ajaccio, 37 (20 m., -10); 10. Nîmes, 32 (20
m., 0); 11. Annecy, 26 (19 m., -100); 12. Pau Nousty, 25 (19
m., -77)

Nationale 2 M
Poule 1
ASPOM Bègles - Toulouse, 35-30; Balma - Asson, 33-29;
ETEC - Orthez, 26-21; Irisartarrak - Hendaye, 18-15;
L'Union - Tardets, NC; Limoges - Rodez, 29-31

1. Rodez, 56 (20 m., 94); 2. Toulouse, 51 (20 m., 119); 3.
ASPOM Bègles, 47 (20 m., 56); 4. ETEC, 46 (20 m., 53); 5.
Balma, 44 (20 m., 28); 6. Limoges, 41 (20 m., 47); 7.
Hendaye, 33 (20 m., -76); 8. L'Union, 32 (19 m., -70); 9.
Irisartarrak, 32 (20 m., -42); 10. Tardets, 32 (19 m., -82); 11.
Asson, 31 (20 m., -40); 12. Orthez, 29 (20 m., -87)

Nationale 1 F
Poule 1
Angoulême - Mérignac, 30-35; Bléré - Nantes, 32-26;
Celles-sur-Belle - Mios/Biganos, 19-29; La Roche-sur-Yon
- Saint-Loubès, 32-21; Toulouse - Floirac/Cenon, 28-19

1. La Roche-sur-Yon, 51 (20 m., 101); 2. Côte Basque, 50
(19 m., 102); 3. Mios/Biganos, 50 (20 m., 70); 4. Mérignac,
49 (20 m., 62); 5. Angoulême, 47 (20 m., 71); 6. Roche-
chouart, 44 (19 m., 59); 7. Bléré, 38 (20 m., 0); 8. Saint-
Loubès, 35 (20 m., -17); 9. Toulouse, 33 (20 m., -42); 10.
Nantes, 27 (20 m., -139); 11. Floirac/Cenon, 25 (20 m.,

-139); 12. Celles-sur-Belle, 24 (20 m., -128)

Nationale 2 F
Poule 1
Bordes - Tournefeuille, 36-19; Mont-de-Marsan - Pechbon-
nieu, NC; Narbonne - Pau Nousty, 28-27; Oloron/Lucq -
Tardets, 27-26; Toulouse - Marmande, 31-25

1. Bordes, 54 (20 m., 127); 2. Narbonne, 50 (20 m., 31); 3.
Pau Nousty, 48 (20 m., 58); 4. Oloron/Lucq, 43 (20 m., 27);
5. Tournefeuille, 43 (20 m., 48); 6. Tardets, 40 (20 m., 20);
7. Asson, 38 (19 m., -5); 8. Lège Cap-Ferret, 34 (19 m.,
-28); 9. Pechbonnieu, 33 (19 m., -57); 10. Mont-de-
Marsan, 31 (19 m., -42); 11. Marmande, 30 (20 m., -58); 12.
Toulouse, 24 (20 m., -121)

Poule 2
CA Bègles - Saint-Sébastien, 25-36; Evron - Carquefou,
26-25; Mamers - Bouguenais, 33-35; Moncoutant -
Chambray, 18-39; Montluçon - Vierzon, 20-30

1. Chambray, 58 (20 m., 203); 2. Saint-Sébastien, 55 (20
m., 129); 3. Evron, 45 (20 m., 41); 4. CA Bègles, 39 (20 m.,
-4); 5. Carquefou, 39 (20 m., -18); 6. Montluçon, 38 (20 m.,
-17); 7. Vierzon, 36 (20 m., -44); 8. Pessac, 36 (19 m., 7); 9.
Moncoutant, 35 (20 m., -41); 10. Bouguenais, 34 (20 m.,
-63); 11. Mamers, 31 (20 m., -68); 12. Cognac, 27 (19 m.,
-125)

BASKET-BALL
Nationale 2
Poule B
Montaigu - Coteaux du Luy, 0-F

1. ESMS, 41 (23 m., 168); 2. Marmande, 40 (23 m., 110); 3.
JSA Bordeaux, 39 (23 m., 210); 4. Adour Dax, 38 (23 m.,
111); 5. Garonne AB, 37 (23 m., 20); 6. Rezé, 36 (23 m., 41);
7. Toac, 36 (23 m., 72); 8. ASCH, 35 (23 m., 102); 9. Niort,
35 (23 m., -52); 10. Brissac, 34 (23 m., 76); 11. Auch, 33
(23 m., -63); 12. Montaigu, 29 (23 m., -249); 13. Nantes
(B), 27 (23 m., -220); 14. Coteaux du Luy, 24 (23 m., -326)

Espoirs Elite
Chalon/Saône - Nanterre, 76-81; Le Portel - Cholet,
63-106; Lyon-Villeurbanne - Nancy, 61-60; Monaco -
Limoges, 101-71

1. Bourg-en-Bresse, 50 (26 m., 511); 2. Monaco, 47 (27 m.,
244); 3. Cholet, 46 (27 m., 260); 4. Nanterre, 45 (27 m.,
168); 5. Le Mans, 44 (26 m., 160); 6. Strasbourg, 44 (27 m.,
101); 7. Dijon, 43 (27 m., 186); 8. Nancy, 43 (27 m., 112); 9.
Chalon/Saône, 41 (27 m., -41); 10. Le Portel, 40 (27 m.,
26); 11. Lyon-Villeurbanne, 38 (27 m., -95); 12. Gravelines-
Dunkerque, 38 (27 m., 24); 13. Paris, 37 (27 m., -135); 14.
La Rochelle, 32 (27 m., -369); 15. Limoges, 29 (27 m.,
-535); 16. Saint-Quentin, 28 (27 m., -617)

Espoir PRO B
Huitièmes de finale
Boulazac - Gries-Souffel .......................................68 - 77
Châlons-Reims - Blois .........................................82 - 77
Denain - Poitiers..................................................76 - 74
Nantes - Vichy.....................................................98 - 86
Orléans - Hyères-Toulon......................................100 - 71
Roanne - Aix-Maurienne......................................117 - 87

Coupe de France masculine
Finale
Le Mans - Paris ...................................................80 - 91

Coupe de France féminine
Finale
Bourges - Charleville-Mézières .............................67 - 70

VOLLEY-BALL
Elite Féminine
Play Down 1
Illac - Balma Fonsegrives, 1-3; INSEP - Orléans EC, 3-1;
Vitrolles - Rennes EC, 3-0

1. Rennes EC, 23 (10 m., 6); 2. Vitrolles, 20 (10 m., 7); 3.
Balma Fonsegrives, 15 (10 m., -3); 4. Orléans EC, 11 (10 m.,
1); 5. INSEP, 11 (10 m., -5); 6. Illac, 10 (10 m., -6)

Nationale 2 F Poule B
Poule B
Cannes (B) - Castres Massaguel, 3-0Fleurs de Pau -
Cagnes, 0-3

1. Monaco, 54 (18 m., 51); 2. Cannes (B), 53 (19 m., 46); 3.
Cagnes, 39 (19 m., 15); 4. Castres Massaguel, 30 (18 m.,
4); 5. JSA Bordeaux, 28 (19 m., -2); 6. Mandelieu La
Napoule, 24 (18 m., -2); 7. Le Cannet (B), 20 (18 m., -12); 8.
Fleurs de Pau, 17 (19 m., -22); 9. Mérignac, 13 (18 m., -26);
10. Le Haillan, 13 (18 m., -24); 11. L'Union, 12 (18 m., -28)

Nationale 2M Poule B
Poule A
Agde - Marseille, 3-2; Aix Université - Lescar, 3-1; Brive -
Pontet, 1-3; Marignane - Hyères/Pierrefeu La Londe, 0-3

1. Hyères/Pierrefeu La Londe, 56 (19 m., 51); 2. Monaco, 42

(19 m., 24); 3. Aix Université, 37 (19 m., 16); 4. Pontet, 33
(19 m., 9); 5. Marseille, 30 (19 m., 3); 6. Agde, 30 (19 m.,
2); 7. Lescar, 28 (19 m., 1); 8. Mérignac, 28 (18 m., -1); 9.
JSA Bordeaux, 18 (19 m., -21); 10. Brive, 9 (19 m., -32); 11.
Marignane, 1 (19 m., -52)

National 3 M
Poule C
La Chapelle-Saint-Aubin - Montaigu-Vendée Boufféré, 3-1

1. Talence, 41 (16 m., 33); 2. Stade Poitevin (B), 39 (16 m.,
26); 3. La Rochelle, 32 (16 m., 16); 4. Nantes, 32 (16 m.,
13); 5. Tours (C), 32 (16 m., 16); 6. Fleury-les-Aubrais, 28
(16 m., 7); 7. La Chapelle-Saint-Aubin, 15 (17 m., -21); 8.
Montaigu-Vendée Boufféré, 15 (17 m., -19); 9. Saint-Jean-
de-Braye, 8 (16 m., -29); 10. Orléans, 1 (16 m., -42)

Nationale 3 F
Poule B
Ugs Autan - Lattes-Montpellier, 0-3

1. Béziers, 43 (16 m., 34); 2. Croix Argent Montpellier, 37
(16 m., 24); 3. Illac, 33 (16 m., 14); 4. Anglet, 29 (16 m., 7);
5. Lattes-Montpellier, 26 (17 m., 2); 6. L'Union, 20 (16 m.,
-3); 7. Muret, 15 (16 m., -15); 8. Ugs Autan, 14 (17 m., -21);
9. Le Crès, 13 (16 m., -21); 10. Puygouzon/Castelnau, 12 (16
m., -21)

Poule E
Brocéliande Volley - Nantes (C), NC; Vendée Volley -
Quimper (B), 1-3

1. Quimper (B), 46 (17 m., 36); 2. Saint-Brieuc, 38 (16 m.,
28); 3. Vannes, 34 (16 m., 19); 4. Brest, 30 (16 m., 6); 5.
Nantes (C), 23 (16 m., -1); 6. Rennes, 19 (16 m., -9); 7.
Vendée Volley, 18 (17 m., -13); 8. Montgermont, 17 (16 m.,
-10); 9. Saintes, 11 (16 m., -24); 10. Brocéliande Volley, 6
(16 m., -32)

RUGBY À XIII
Elite
Avignon - Limoux, 26-34; Toulouse Olympique - Ville-
franche XIII, 8-20; Villeneuve/Lot - Lézignan, 22-28

1. Albi, 45 (18 m., 206); 2. Carcassonne, 44 (18 m., 322); 3.
XIII Catalan, 43 (20 m., 70); 4. Pia, 42 (19 m., 214); 5.
Limoux, 40 (19 m., 63); 6. Villeneuve/Lot, 37 (20 m., 20); 7.
Villefranche XIII, 34 (20 m., -96); 8. Lézignan, 31 (20 m.,
-64); 9. Saint-Gaudens, 28 (18 m., -36); 10. Avignon, 25
(20 m., -212); 11. Toulouse Olympique, 5 (20 m., -487)

RINK HOCKEY
Elite N1M
Dinan Quévert - Coutras, 3-1; La Roche-sur-Yon - Le
Poiré-sur-Vie, 3-1; Lyon - Noisy-le-Grand, 2-8; Mérignac -
Roubaix, 5-1; Quintin - Nantes, 5-2; Saint-Omer -
Ploufragan, 8-4

1. Saint-Omer, 45 (17 m., 63); 2. Coutras, 37 (17 m., 31); 3.
Dinan Quévert, 37 (17 m., 23); 4. La Roche-sur-Yon, 34 (17
m., 27); 5. Noisy-le-Grand, 30 (17 m., 28); 6. Ploufragan,
26 (17 m., 12); 7. Le Poiré-sur-Vie, 21 (17 m., 4); 8.
Mérignac, 21 (17 m., -18); 9. Roubaix, 16 (17 m., -12); 10.
Quintin, 10 (17 m., -30); 11. Lyon, 8 (17 m., -62); 12. Nantes,
1 (17 m., -66)

WATER-POLO
Elite F
Choisy Le Roi - Lille, 3-38; Nancy - Toulon, 23-4; Nice -
INSEP, 11-7; St-Bruno Bordeaux - St-Jean-d'Angély, 9-5

1. Lille, 42 (14 m., 297); 2. Nancy, 30 (14 m., 141); 3.
St-Bruno Bordeaux, 30 (14 m., 2); 4. Nice, 27 (14 m., 20);
5. INSEP, 21 (14 m., 9); 6. Toulon, 12 (14 m., -103); 7.
St-Jean-d'Angély, 6 (14 m., -143); 8. Choisy Le Roi, 0 (14
m., -223)

N1M
Choisy-le-Roi - Moulins, 15-12; Douai - Livry-Gargan,
16-13; Givors - Harnes, 9-14; Monaco - Racing Club de
France, 16-9; Mulhouse - St-Bruno Bordeaux, 9-10;
Thionville - St-Jean-d'Angély, 12-15

1. Douai, 63 (21 m., 216); 2. St-Bruno Bordeaux, 57 (21 m.,
171); 3. Monaco, 51 (21 m., 132); 4. Mulhouse, 39 (21 m.,
67); 5. Livry-Gargan, 39 (21 m., 55); 6. Harnes, 39 (21 m.,
13); 7. Racing Club de France, 24 (21 m., -53); 8. Givors, 21
(21 m., -55); 9. Choisy-le-Roi, 21 (21 m., -66); 10.
St-Jean-d'Angély, 12 (21 m., -136); 11. Moulins, 9 (21 m.,
-122); 12. Thionville, 3 (21 m., -222)

HOCKEY SUR GAZON
Nationale 1 M
Calais - Girondins de Bordeaux, 3-4

1. Le Touquet, 45 (17 m., 44); 2. Stade Français, 42 (17 m.,
39); 3. Wattignies, 37 (17 m., 31); 4. Girondins de Bor-
deaux, 33 (18 m., 7); 5. Barentin, 29 (17 m., 15); 6.
Cambrai, 24 (17 m., -2); 7. Valenciennes, 20 (17 m., -15); 8.
Amiens, 18 (17 m., -7); 9. Calais, 16 (18 m., -10); 10. Villa
Primrose, 16 (17 m., -15); 11. Angers, 13 (17 m., -31); 12. CF
Paris, 0 (17 m., -56)

Résultats et classements nationaux

Sur sudouest.fr
Retrouvez tous les
résultats en flashant
ce QR code

Football
15 h : Ligue 1, 31e journée, Angers - Lille
DAZN 1
17 h 15 : Nantes - Toulouse, Lens - Auxerre,
Montpellier - Reims
DAZN
20 h 45 : Marseille - Brest
DAZN 1
15 h : Premier League, 34e journée,
Bournemouth - Manchester United
Canal+ Foot
17 h 30 : Liverpool - Tottenham
Canal+ et Canal+ Foot
15 h 30 : Bundesliga, 31e journée,
Bochum - Union Berlin
BeIN Sports Max
17 h 30 : Werder Brême - Sankt Pauli
BeIN Sports Max
16 h 15 : Liga, match en retard de la 26e
journée, Villarreal - Espanyol Barcelone
BeIN Sports Max
15 h puis 18 h : Süper Lig, 33e journée,
Trabzonspor - Alanyaspor puis Eyupspor -
Galatasaray
BeIN Sports Max
18 h : Ligue des champions féminine,
demi-finale retour, Lyon - Arsenal
DAZN
20 h 45 : Serie A, 33e journée,
AC Milan - Atalanta Bergame
L’Equipe live foot

Rugby
16 h : Championnat d’Angleterre,
15e journée, Gloucester - Exeter
BeIN Sports 2
21 h 05 : Top 14, 22e journée,
Racing 92 - Stade Français
Canal+

Cyclisme
10 h 30 : Tour de Turquie, 1re étape,
Antalya - Antalya (132 km) 
Eurosport 2
13 h 35 : Liège-Bastogne-Liège messieurs
(252 km) puis dames (153 km)
France 3, dès 12 h 30 sur Eurosport 2

Automobile
10 h : Rallye des Canaries (3e jour),
Championnat du monde WRC
Canal+ Sport

Golf
19 h : PGA Tour, Open de La Nouvelle-
Orléans, 4e tour
Canal+ Sport et Golf+

Handball
14 h : Ligue des champions féminine, quarts
de finale retour, Metz - Brest
Eurosport 1
15 h : Ligue féminine, 20e journée,
Saint-Maur - Strasbourg
BeIN Sports 1

Judo
10 h puis 16 h : Championnats d’Europe
à Podgorica, 4e jour
RMC Sport 1

Moto
14 h : Grand Prix d’Espagne MotoGP
Canal+

Tennis
11 h : WTA 1000 de Madrid, 3e tour
BeIN Sports 3 et Max
13 h : Masters 1000 de Madrid, 3e tour
Eurosport 1

Basket-ball
19 h puis 21 h 30 : NBA, play-off (1er tour),
Detroit - New York puis Minnesto - L.A.
Lakers
BeIN Sports 1

Athlétisme
8 h 45 : Marathon de Madrid
L’Equipe

A la télé



Sports

FOOTBALL
Séniors Régional 1
Poule A
Brive - Angoulême (B), 3-1; Buxerolles - La Rochelle,
2-0; Feytiat - Rochefort, 2-0; Isle - Cozes, 2-0; Neuillau-
biers - Bressuire, 0-3; Périgny - Neuville, 1-1

1. Périgny, 43 (23 m., 13); 2. Angoulême (B), 40 (22 m.,
11); 3. Feytiat, 37 (22 m., 8); 4. Neuillaubiers, 34 (22 m.,
7); 5. Brive, 34 (22 m., 7); 6. Bressuire, 31 (22 m., 5); 7.
Thouars, 29 (22 m., 3); 8. Neuville, 25 (22 m., -9); 9.
Cozes, 25 (23 m., -10); 10. Rochefort, 24 (22 m., -8); 11.
Buxerolles, 24 (22 m., -8); 12. Isle, 21 (22 m., -6); 13. La
Rochelle, 21 (22 m., -13)

Poule B
Biganos - Portes E2M, -; Boé/Bon-Encontre - Villenave-
d'Ornon, 2-0; Boulazac - Trélissac (B), 0-0; St-Paul-lès-
Dax - Bergerac (B), 0-2

1. Mérignac, 50 (23 m., 21); 2. Cestas, 49 (23 m., 35); 3.
Villenave-d'Ornon, 46 (24 m., 14); 4. Mérignac Arlac, 45
(23 m., 21); 5. Asmur, 36 (23 m., 5); 6. St-Paul-lès-Dax,
34 (24 m., 8); 7. Biganos, 33 (23 m., -3); 8. Boé/Bon-
Encontre, 31 (24 m., -3); 9. Bergerac (B), 27 (24 m., -6);
10. Arin Luzien, 27 (23 m., -15); 11. Boulazac, 26 (24 m.,
0); 12. Trélissac (B), 24 (24 m., -15); 13. Portes E2M, 22
(23 m., -26); 14. Langon, 10 (23 m., -36)

Séniors Régional 2
Poule A
Chauvigny (B) - Ligugé, 2-4; Dompierre Ste Soulle - Le
Tallud, -; Parthenay/Viennais - Ruffec, 0-0; St-Savin/St-
Germain - Ozon, 1-1; Thouars (B) - Beaumont St Cyr,
3-1

1. Parthenay/Viennais, 44 (20 m., 24); 2. Poitiers (B), 40
(19 m., 20); 3. Chauvigny (B), 34 (20 m., 7); 4. Ozon, 31
(20 m., 7); 5. Ruffec, 28 (20 m., -5); 6. Thouars (B), 26
(20 m., -4); 7. Ligugé, 25 (20 m., 2); 8. St-Savin/St-
Germain, 23 (20 m., -14); 9. Beaumont St Cyr, 22 (20
m., -6); 10. Dompierre Ste Soulle, 20 (19 m., -6); 11. Le
Tallud, 18 (19 m., -6); 12. Moncoutant, 15 (19 m., -19)

Poule B
Charente Limousine - Limoges Portugais, 0-1; Couzeix/
Chaptelat - Guéret, 2-2; Gouzon - Aubusson, 2-2;
Limoges - Tulle, 3-2; Saint-Pantaléon - Montmorillon,
3-0

1. Limoges, 47 (20 m., 24); 2. Gouzon, 41 (20 m., 35);
3. Guéret, 35 (20 m., 14); 4. Tulle, 34 (20 m., 15); 5.
Couzeix/Chaptelat, 33 (19 m., 5); 6. Jugeals/Noailles, 31
(19 m., 4); 7. Montmorillon, 27 (19 m., -4); 8. Saint-
Pantaléon, 25 (20 m., 9); 9. Charente Limousine, 24 (20
m., -17); 10. Aubusson, 19 (20 m., -7); 11. Limoges
Portugais, 17 (20 m., -25); 12. Chancelade/Marsac, 3
(19 m., -53)

Poule C
Alliance 3B - Avenir 79, 7-1; Bassens - Jarnac, 1-4;
Cenon - St-Yrieix 16, 7-0; Chauray (B) - Sireuil, 4-0

1. Jarnac, 41 (20 m., 20); 2. Cenon, 39 (20 m., 30); 3.
Etoile Maritime, 35 (19 m., 15); 4. Bassens, 35 (20 m.,
10); 5. Chauray (B), 33 (19 m., 16); 6. Niort St-Liguaire,
31 (19 m., -5); 7. Alliance 3B, 26 (20 m., 6); 8. Avenir
79, 24 (20 m., 3); 9. Niort St Florent, 23 (19 m., 1); 10.
Sireuil, 16 (19 m., -20); 11. Angoulême Leroy, 13 (19 m.,
-16); 12. St-Yrieix 16, 7 (20 m., -60)

Poule D
Arsac/Le Pian - Lormont, 1-0; Nontron/St-Pardoux -
Marmande, 0-3; Prigonrieux - Médoc Atlantique, 3-2;
SU Agen - Talence, 1-1

1. SU Agen, 43 (20 m., 21); 2. Marmande, 41 (20 m.,
28); 3. Saint-Emilion, 36 (18 m., 13); 4. Lormont, 32 (16
m., 6); 5. Médoc Atlantique, 31 (20 m., 7); 6. Talence, 25
(19 m., 1); 7. Arsac/Le Pian, 23 (20 m., 0); 8. Prigon-
rieux, 20 (19 m., -10); 9. Pessac Alouette, 19 (18 m., -8);
10. Graves, 17 (19 m., -9); 11. Nontron/St-Pardoux, 15
(20 m., -22); 12. Casseneuil, 12 (19 m., -27)

Poule E
Bazas - Stade Bordelais (B), 0-0; Lescar - St-Paul-lès-
Dax (B), 2-1; Portes E2M (B) - Bayonne Croisés, 1-5;
St-Médard-en-Jalles - Seign.Capb.Soust., 1-0

1. St-Médard-en-Jalles, 44 (20 m., 26); 2. Bayonne
Croisés, 37 (19 m., 21); 3. St Pierre d'Irube, 36 (19 m.,
8); 4. Seign.Capb.Soust., 35 (20 m., 14); 5. Bordeaux
St-Bruno, 32 (20 m., 5); 6. Stade Bordelais (B), 31 (20
m., 11); 7. Lescar, 29 (20 m., -4); 8. Bazas, 23 (19 m.,
-5); 9. Portes E2M (B), 20 (20 m., -20); 10. Blanquefort,
17 (20 m., -11); 11. St-Paul-lès-Dax (B), 14 (20 m., -30);
12. St-Médard-d'Eyrans, 13 (19 m., -15)

Poule F
Bayonne Aviron (B) - Biscarrosse, 2-0; Le Bouscat -
Anglet Genets (B), 5-2; Martignas/Illac - Audenge, 0-2;

Mérignac Arlac (B) - JA Biarritz, 1-2

1. Bayonne Aviron (B), 41 (20 m., 31); 2. Biscarrosse, 37
(20 m., 16); 3. La Brède, 36 (19 m., 10); 4. Anglet Genets
(B), 33 (20 m., 15); 5. Le Bouscat, 32 (20 m., 11); 6.
Mont-de-Marsan, 30 (19 m., 7); 7. Mérignac Arlac (B),
25 (20 m., 0); 8. Andernos, 25 (19 m., -3); 9. Doazit, 19
(19 m., -16); 10. Audenge, 19 (20 m., -18); 11. JA
Biarritz, 16 (20 m., -20); 12. Martignas/Illac, 15 (20 m.,
-33)

Séniors Régional 3
Poule A
Aunis Avenir - Laleu Pallice, 4-1; Cerizay - Naintré, 8-0

1. Cerizay, 47 (20 m., 47); 2. Aunis Avenir, 42 (20 m.,
25); 3. Aubinrorthais, 40 (20 m., 11); 4. St Sauveur, 30
(19 m., 17); 5. Bressuire (B), 28 (20 m., -6); 6. Naintré,
25 (20 m., -17); 7. Laleu Pallice, 23 (18 m., -1); 8. Inter
Bocage, 23 (19 m., -10); 9. Chassen.st Georg., 17 (19
m., -25); 10. Vrines, 16 (18 m., -10); 11. Beaumont St Cyr
(B), 14 (17 m., -15); 12. Châtellerault (B), 14 (18 m., -16)

Poule B
Autize - Buxerolles (B), 1-0; Champniers - Angoulême
Basseau, 1-3; Diables Rouges - Sud Gatine, 4-1; Nieuil
L'Espoir - Ligugé (B), 3-1

1. Diables Rouges, 48 (20 m., 34); 2. Secondigny, 44 (19
m., 34); 3. Echiré St-Gelais, 39 (19 m., 19); 4. Buxe-
rolles (B), 36 (20 m., 28); 5. Autize, 29 (20 m., -8); 6.
Mignaloux Beauvoir, 24 (19 m., -7); 7. Sud Gatine, 24
(20 m., -11); 8. Réthaise, 23 (19 m., -2); 9. Angoulême
Basseau, 22 (20 m., -2); 10. Nieuil L'Espoir, 21 (20 m.,
-12); 11. Ligugé (B), 15 (20 m., -24); 12. Champniers, 6
(20 m., -49)

Poule C
Celles Verrines - Estuaire HG, 1-1; Pays Mellois -
St-André-de-Cubzac, 3-0; Royan Vaux - Nord Gironde,
3-2; St-Palais - Linars, 1-1; Rochefort (B) - Exempt, -

1. St-André-de-Cubzac, 47 (22 m., 31); 2. Rochefort (B),
36 (22 m., -1); 3. Linars, 35 (23 m., 7); 4. Cognac, 33
(21 m., 9); 5. Royan Vaux, 32 (22 m., 4); 6. Pays
Mellois, 31 (22 m., 4); 7. Estuaire HG, 29 (22 m., 0); 8.
Nord Gironde, 28 (21 m., -8); 9. St-Palais, 27 (21 m., 6);
10. Niort, 26 (21 m., 1); 11. Celles Verrines, 23 (22 m.,
-13); 12. Niort St Florent (B), 21 (21 m., -12); 13. Matha
Avenir, 20 (22 m., -28)

Poule G
Coteaux Libournais - Cenon (B), 1-0

1. Coteaux Libournais, 45 (20 m., 21); 2. Saint-Loubès,
35 (18 m., 19); 3. Mouthiers, 35 (19 m., 9); 4. Montpon/
Ménesplet, 31 (18 m., 13); 5. Cenon (B), 28 (20 m., 9);
6. Sud 17, 28 (19 m., -5); 7. Mascaret, 25 (19 m., -6); 8.
Vindelle, 24 (19 m., -5); 9. Jonzac/St-Germain, 21 (19
m., -10); 10. Eysines, 20 (19 m., -15); 11. Lormont (B),
19 (19 m., -9); 12. Saintes, 6 (19 m., -21)

Poule H
Médoc Océan - Porte d'Aquitaine, 1-1

1. Porte d'Aquitaine, 47 (19 m., 36); 2. Le Taillan, 43 (19
m., 29); 3. Coteaux Pécharmant, 35 (19 m., 10); 4. Le
Bouscat (B), 28 (18 m., 7); 5. Trélissac (C), 28 (18 m.,
3); 6. Médoc Océan, 27 (20 m., -3); 7. Alliance du
Moron, 26 (19 m., 4); 8. Coulounieix Chamiers, 26 (19
m., -4); 9. Bègles, 20 (18 m., -2); 10. Confluent 47, 19
(19 m., -28); 11. Castets-en-Dorthe, 18 (19 m., -11); 12.
Mussidan/SM, 6 (19 m., -41)

Poule I
La Brède (B) - Rive Droite 33, 0-2; Ygos - US Marsan,
0-2

1. Tartas St-Yaguen, 41 (19 m., 28); 2. Ygos, 34 (20 m.,
10); 3. Lège Cap-Ferret (B), 32 (19 m., 31); 4. Cestas
(B), 32 (19 m., 17); 5. St-Pierre-du-Mont, 32 (19 m., 11);
6. Targon/Soulignac, 30 (19 m., 6); 7. Rive Droite 33, 29
(20 m., 12); 8. La Brède (B), 28 (20 m., 7); 9. Le Mas,
26 (19 m., 1); 10. US Marsan, 17 (20 m., -23); 11.
Ste-Hélène, 14 (19 m., -34); 12. Casseneuil (B), 9 (19
m., -66)

Poule J
Arin Luzien (B) - Ustaritz, 0-2; Bassin Arcachon (B) -
Labenne, 4-2; Born FC - Mauléon, 1-2; Cadaujac - Coqs
Rouges Bx, 2-1; St Pierre d'Irube (B) - Tarnos, 1-2

1. Tarnos, 48 (20 m., 29); 2. Mauléon, 44 (20 m., 20); 3.
Bassin Arcachon (B), 38 (20 m., 11); 4. St Pierre d'Irube
(B), 29 (20 m., -1); 5. Belin-Béliet, 27 (19 m., 9); 6.
Cadaujac, 24 (20 m., -5); 7. Hasparren, 23 (19 m., -9);
8. Ustaritz, 21 (20 m., -2); 9. Arin Luzien (B), 21 (20 m.,
-13); 10. Born FC, 20 (20 m., -7); 11. Coqs Rouges Bx,
19 (20 m., -17); 12. Labenne, 17 (20 m., -15)

Poule K
Mourenx - Morlaas, 1-3; Pau Bleuets - St-Martin Sx,
1-2; Poey de Lescar - Jurançon, 3-2; Villenave-d'Ornon

(B) - Hagetmau, 1-3

1. Villenave-d'Ornon (B), 42 (20 m., 23); 2. Pau Bleuets,
32 (20 m., 10); 3. Poey de Lescar, 32 (20 m., 9); 4.
Jurançon, 29 (20 m., 11); 5. Hagetmau, 29 (20 m., -4);
6. Mérignac (B), 27 (18 m., 5); 7. Mourenx, 27 (20 m.,
-1); 8. Esman, 27 (19 m., -1); 9. St-Martin Sx, 27 (20 m.,
-15); 10. Bordeaux RC, 18 (19 m., -11); 11. Salles, 17 (18
m., -11); 12. Morlaas, 16 (20 m., -15)

Poule L
Etoile Montoise - Sud Gironde, 1-1; La Ribère - Cazaux,
1-5; Oloron - Pays Aurossais, 2-0

1. Etoile Montoise, 45 (20 m., 25); 2. Oloron, 41 (20 m.,
19); 3. Chambéry, 33 (19 m., 6); 4. Cazaux, 30 (20 m.,
8); 5. Pau Portugais, 29 (20 m., 0); 6. Mérignac Arlac
(C), 28 (20 m., 8); 7. Pays Aurossais, 27 (20 m., -4); 8.
Nay Vath Vielha, 26 (19 m., 0); 9. Sud Gironde, 26 (20
m., -9); 10. La Ribère, 22 (20 m., -9); 11. Lescar (B), 13
(19 m., -18); 12. Mont-de-Marsan (B), 7 (19 m., -26)

BASKET 
Pre nationale M
Poule A
Artigues - Mérignac, 64-83

1. Seyches/Saint-Barthélemy, 38 (19 m., 309); 2.
Mérignac, 36 (20 m., 224); 3. CEP Poitiers, 33 (19 m.,
136); 4. Cognac, 30 (19 m., 72); 5. Cenon, 27 (20 m.,
-36); 6. ASPTT Limoges, 27 (19 m., -39); 7. Chartrons
Bordeaux, 27 (19 m., 68); 8. Bordeaux EC, 27 (19 m.,
-22); 9. AOL Périgueux, 27 (19 m., -15); 10. Artigues, 23
(20 m., -283); 11. Bordeaux Bastide, 19 (19 m., -414); 12.
CSP Limoges (B), 0 (0 m., 0)

HANDBALL 
Prenationale M
Poule B
Champcevinel - Capo Limoges (B), 33-24

1. Entente Niort Agglo, 55 (20 m., 153); 2. Etec (B), 54
(20 m., 62); 3. Isle, 45 (20 m., 46); 4. Grand Libournais
(B), 45 (20 m., 55); 5. Limoges (C), 44 (20 m., 16); 6.
Biard, 40 (20 m., 10); 7. Champcevinel, 36 (20 m., -48);
8. Pana Pam, 34 (20 m., -7); 9. Bruges (C), 34 (20 m.,
-15); 10. Ruelle/Mornac, 31 (20 m., -78); 11. Capo
Limoges (B), 29 (20 m., -125); 12. Lezay, 25 (20 m.,
-69)

VOLLEY-BALL
Pré National M
Play Down Masculin Nord
Floirac - Champniers Angoulême, 3-0; Landouge -
Niort, 0-3; Stade Poitevin - Bruges, 3-0

1. Stade Poitevin, 11 (5 m., 2); 2. Niort, 11 (5 m., 5); 3.
Floirac, 10 (5 m., 3); 4. Bruges, 10 (5 m., -1); 5.
Champniers Angoulême, 8 (5 m., 1); 6. Landouge, 2 (5
m., -10)

Play Down Masculin Sud
Anglet - Villeneuve/Lot, -; Fleurs de Pau - Talence, 2-3;
JSA Bordeaux - Biscarrosse, 2-3

1. Villeneuve/Lot, 14 (4 m., 9); 2. Anglet, 10 (4 m., 0); 3.
Biscarrosse, 10 (5 m., 2); 4. Talence, 9 (5 m., 3); 5.
Fleurs de Pau, 4 (5 m., -7); 6. JSA Bordeaux, 3 (5 m.,
-7)

Play Off Masculin
Illac - Mesplède, 0-3; Lescar - Vouillé, -; Mérignac -
Saintes, 3-0

1. Mesplède, 21 (10 m., 12); 2. Mérignac, 20 (8 m., 14);
3. Illac, 15 (8 m., -1); 4. Lescar, 12 (7 m., 2); 5. Saintes,
8 (10 m., -14); 6. Vouillé, 4 (9 m., -13)

Pré Nationale F
Play Down Feminin Nord
Châtelaillon-Plage - Landouge, 2-3; Illac - Vouillé, 1-3;
Périgny - Niort, 0-3

1. Niort, 14 (5 m., 7); 2. Châtelaillon-Plage, 13 (5 m., 4);
3. Landouge, 11 (5 m., 1); 4. Vouillé, 9 (5 m., 2); 5.
Périgny, 4 (5 m., -8); 6. Illac, 3 (5 m., -6)

Play Down Feminin Sud
Floirac - JSA Bordeaux, 0-3; Ger - Le Haillan, 3-1;
Mesplède - Bournos Doumy, -

1. Mesplède, 15 (4 m., 11); 2. Ger, 13 (5 m., 7); 3.
Bournos Doumy, 8 (4 m., 1); 4. JSA Bordeaux, 6 (5 m.,
-3); 5. Le Haillan, 4 (5 m., -8); 6. Floirac, 3 (5 m., -8)

Play Off Feminin
Mérignac - La Rochelle, 3-0; Talence - Villeneuve/Lot,
3-2

1. Mérignac, 26 (10 m., 22); 2. La Rochelle, 18 (10 m.,
0); 3. Villeneuve/Lot, 15 (10 m., 1); 4. Talence, 14 (10 m.,
-5); 5. Poitiers/St Benoît, 9 (9 m., -3); 6. Bruges, 5 (9
m., -15)

Résultats et classements aquitains

Marc Marquez (Ducati) poursuit son sans-faute en sprint. L’Espagnol a
remporté sa cinquième victoire en cinq courses, alors que le Français Fabio
Quartararo (Yamaha), qui avait décroché une inattendue pole position, a
chuté dès le deuxième tour, hier sur le circuit de Jerez. Le sextuple cham-
pion du monde, qui réalise un début de saison presque parfait, a relégué
son frère Alex Marquez (Ducati-Gresini), dauphin au championnat et
deuxième hier, à 20 points, alors que le double champion du monde italien
Francesco Bagnaia (Ducati), troisième, pointe désormais à 31 longueurs.

MOTOGP

Cinq sur cinq pour Marquez

JORGE GUERRERO / AFP

Paris, une première
Coupe pour motiver
les troupes
Basket. Vainqueur pour la pre-
mière fois de la Coupe de France
face au Mans (91-80), le Paris
Basketball a continué d’écrire sa
jeune histoire tout en s’offrant
une parenthèse idéale avant un
rendez-vous décisif en Euroligue.
Sept ans après sa création, le
club de la capitale décroche un
troisième titre, un an après la
Leaders Cup sur le plan national,
et l’Eurocoupe (C2) sur la scène
européenne. Une scène que les
Parisiens retrouveront dès mardi
pour un rendez-vous capital en
quarts de finale d’Euroligue.
Menées 2-0 dans la série de play-
offs les opposant à Fenerbahçe,
ils n’auront d’autre choix que de
s’imposer dans leur Arena Porte
de la Chapelle s’ils souhaitent
poursuivre leur aventure dans
une compétition qu’ils disputent
pour la première fois.

La grande première
de Charleville-Mézières
Basket. Les joueuses de Charle-
ville-Mézières ont remporté pour
la première fois de leur histoire
la Coupe de France hier après-
midi à Paris en dominant les
tenantes du titres de Bourges
(70-67). Après quatre finales
disputées dans la compétition,
dont trois perdues contre les
Berruyères entre 2017 et 2019, les
Flammes Carolo ont pris leur
revanche au terme d’une fin de
match à suspense, pour venir
ajouter leur nom au palmarès de

la compétition, dont Bourges
était le tenant du titre. Pour les
Tango, c’est un deuxième coup
dur en cette fin de saison,
quelques jours après leur élimi-
nation dès les quarts de finale de
Ligue féminine par Tarbes (79-
82).

Romane Dicko sacrée
championne d’Europe
pour la 5e fois

Judo. Neuf mois après des Jeux
olympiques qui ne l’avaient pas
contentée, Romane Dicko est
repartie de l’avant en décrochant
un cinquième titre continental en
+78 kg, hier aux Championnats
d’Europe de judo de Podgorica
(Monténégro). Comme en 2022
et 2023, Dicko s’est imposée en
finale contre l’Israélienne Raz
Hershko, vice-championne olym-
pique à Paris. La Française, qui
menait 4 victoires à 0 contre son
adversaire, a pris le dessus sur la
n° 3 mondiale par ippon à 2 min
23 secondes de la fin du temps
réglementaire. 

En bref

SAVO PRELEVIC / AFP 
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Consul du Brésil à Bordeaux, Jean-
Pierre Frankenhuis fut l’homme de
liaison de la sélection brésilienne
de football de la Coupe du monde
1998 aux Jeux olympiques de
Londres.
En lisant la presse sur le conflit ac-
tuel concernant la gestion du Stade
de France, je me souviens des pre-
miers contacts de l’équipe du Brésil
avec ce qui était ce tout nouveau
stade de 80 000 personnes construit
expressément pour accueillir la
Coupe du monde de 98.
La Seleçao, de son côté, devait s’ins-
taller et s’entraîner à Ozoir, petite
ville que j’avais choisie après de
longues recherches. Zico, le grand
joueur Brésilien, était devenu
conseiller de la Seleçao, et fut donc
envoyé à Ozoir pour donner son avis
sur le terrain d’entraînement et
autres installations.
Au cas où il ne serait pas satisfait,
j’avais déjà identifié deux alterna-
tives que nous irions visiter, bien
plus loin et moins bien équipées. Zi-
co jeta un coup d’œil alentour, se di-
rigea jusqu’au milieu du terrain et
donna un coup de pied à un ballon,
le faisant rouler quelques mètres
sans le moindre rebond. Puis il alla
d’un côté à l’autre, examina les deux
surfaces et, au grand soulagement
du Maire d’Ozoir – et du mien - se dé-
clara satisfait.
Nous sommes, ensuite, allés inspec-
ter l’hôtel qui serait notre lieu de sé-
jour et qui, lui aussi, fut approuvé par
Zico. Au moment de retourner à Pa-
ris, le « Galinho » se souvint que le
Stade de France, le nouveau stade
construit dans la banlieue de Saint-
Denis pour la Coupe du monde,

était prêt et demanda à lui rendre vi-
site. Lorsque nous sommes arrivés
au Stade de France, nous sommes
entrés dans l’enceinte par le haut de
la deuxième couronne de sièges et
Zico se déclara très impressionné
par l’architecture du stade avant de
nous demander de descendre sur le
terrain, suivis par des caméras qui
tournaient, des flashs qui éclataient
et des microphones étendus à bout
de bras.
Zico fit quelques pas sur la pelouse,
fronça les sourcils et exclama : « Si ce-
ci est le stade principal de la Coupe,
je préfère aller jouer à Ozoir ! » Le
Stade de France a été construit sur
une parcelle qui, auparavant, conte-
nait d’énormes réservoirs d’hydro-
carbures et chaque fois qu’une nou-
velle pelouse était plantée, de
grandes taches noires apparais-
saient en raison de restes qui impré-
gnaient encore le sol.
Le commentaire de Zico a non
seulement fait les gros titres le lende-
main, mais a rassuré le Maire
d’Ozoir qui était fier de la comparai-
son avec le Stade de France - sans se
rendre compte ou sans vouloir re-
marquer l’ironie dans le ton de notre
star.
Ce problème de la pelouse a été cor-
rigé au fil des années mais il n’em-
pêche que même encore aujour-
d’hui, le Stade de France, dont
l’accès n’est pas des plus simples, n’a
jamais trouvé d’équipe résidente et
reste perdant par rapport au Parc des
Princes lorsqu’il s’agit des faveurs du
public. C’est un peu le problème du
Matmut Atlantique qui n’a toujours
pas trouvé sa place à Bordeaux.

Dans l’œil de...
Jean-Pierre Frankenhuis

Plutôt Ozoir
que
Saint-Denis

Le coup de crayon d’Osty

E n ce jour de Pâques, des
centaines d’hommes se
pressent dans le village de
Choukhouti, en Géorgie,

pour s’emparer d’un ballon en cuir
imbibé de vin, un jeu traditionnel
qui explique, selon les habitants,
les bons résultats de ce pays du
Caucase sur les terrains de rugby.
Organisée chaque année au mo-
ment de cette fête religieuse im-
portante, la compétition oppose le
nord au sud du village dans une
lutte sans merci pour pousser le
ballon dans une rivière, sorte de
ligne d’arrivée. Pour l’emporter, il
faut se saisir du ballon imbibé de
vin, qui pèse 16 kg, et le lancer dans
le petit courant.
Connu en Géorgie sous le nom de

« Lélo », ce sport de ballon possède
une longue histoire, les premières
rencontres s’étant déroulé il y a
plus de 150 ans pour commémorer
une victoire militaire contre les en-
vahisseurs ottomans turcs. Les
Géorgiens considèrent le « Lélo »
comme le cousin national du rug-
by, sport inventé par les Anglais
dans la première moitié du
XIXe siècle, et dont la popularité a
explosé ces dernières années en
Géorgie.

Dans l’antichambre du Tournoi
Les joueurs de l’équipe nationale
de rugby se surnomment… « les Lé-
los » et restent sur huit victoires fi-
nales consécutives dans le Rugby
European Championship (REC),
l’antichambre du fameux Tournoi
des Six nations. « C’est ici même
que le rugby géorgien puise sa pas-
sion pour la victoire, dans l’énergie
intense ancrée dans l’ancienne tra-
dition du Lélo », souligne, fier, le
chef politique local, Alexandre Sa-
richvili.
L’Anglais Richard Cockerill, sélec-
tionneur depuis 2024 de l’actuelle
11e équipe mondiale, tient le
même discours. « Nous sommes un
petit pays avec peu d’habitants,
mais nous sommes tout de même
capables d’aligner une équipe ca-
pable de rivaliser avec les Fidji, le
Japon, le pays de Galles et l’Italie ».
Avec à peine 8 000 licenciés, la
Géorgie a remporté ces dernières
années des succès probants contre
ces quatre nations historiques du

rugby mondial. L’équipe des moins
de 20 ans s’est même offert une vic-
toire sur l’Angleterre, en prépara-
tion de la Coupe du monde 2023.
Mais malgré ces résultats en pro-
gression, les perspectives proches
d’intégrer le Tournoi des Six na-
tions restent à ce stade nulles, ce
que ses dirigeants déplorent.
« Nous méritons une chance de
disputer un match de barrage
contre la dernière équipe du clas-
sement afin de prouver que nous
sommes à la hauteur », réclame Ri-
chard Cockerill, en référence aux
17 défaites consécutives enchaî-
nées par le pays de Galles (12e mon-
dial) et à leur nouvelle « cuillère de
bois » (cinq matches, cinq défaites)
cette année.
« Il y aura forcément une opportu-
nité pour la Géorgie à un moment
donné », veut-il croire, bien que
« les portes (soient) closes pour le
moment ».

Dans une impasse
D’après lui, un match de barrage
entre le dernier du Tournoi des Six
nations et le premier du Tournoi B
introduirait de l’enjeu et de l’ému-
lation parmi les plus petites na-
tions du ballon ovale.
« Si nous voulons développer ce
sport, je pense qu’il faut qu’il y ait

un peu de suspense », demande-t-
il.
À Tbilissi, la capitale, et ailleurs
dans le pays, l’enthousiasme pour
le rugby, dont le développement
est appuyé par les autorités, est de
plus en plus visible. Un Champion-
nat à dix clubs s’est structuré et un
centre national d’entraînement a
fait son apparition.
Pour Richard Cockerill, le seul
moyen désormais pour son équipe
de poursuivre sa progression est de
se confronter aux meilleures
équipes du continent, comme l’Ir-
lande et la France. « Nous devons
apprendre à perdre et à jouer,
comme l’Italie », contre des
équipes plus fortes, affirme-t-il.
Pour l’heure, le rugby géorgien
semble dans une impasse : « On
nous dit d’attendre encore cinq
ans », peste M. Cockerill, qui dé-
nonce une politique d'« endigue-
ment ». D’autant plus que ses
meilleurs joueurs préfèrent quitter
le pays pour évoluer dans le Top 14,
en France ou ailleurs, pour pro-
gresser et pouvoir vivre conforta-
blement de leur passion.
À Choukhouti, après plusieurs
heures de mêlées âpres, d’un com-
bat violent, ce sont les hommes de
la partie nord de la ville qui ont fi-
nalement levé les bras. « Le Lélo in-
carne l’esprit combatif des Géor-
giens », dit Nanouli Khalvachi, une
médecin de 64 ans venue encoura-
ger les vainqueurs.
« Avec une telle tradition sportive, il
n’est pas étonnant que la Géorgie
soit devenue une place forte du
rugby », s’enthousiasme-t-elle.

Le Lélo, à l’origine 
du rugby géorgien

Le but final est de réussir à porter le ballon de vin dans le courant du petit village
Choukhouti. GIORGI ARJEVANIDZE/AFP 

Les premières
rencontres datent 
d’il y a plus de 150 ans
pour commémorer une
victoire militaire contre
les ottomans turcs

Avec seulement 8000 licenciés, la Géorgie puise 
sa réussite dans le rugby dans la pratique « Lélo »,
jeu traditionnel autour d’un ballon rempli de vin. 
Elle espère intégrer le Tournoi des Six-Nations 



Courses

1-SKYLIGHT BROCHARD 60,5

Il n’a pas mal couru récemment sur
ce parcours, possible.

Mehmas - Fonseca

PARISLONGCHAMP - Réunion 1 - 13h28
1) PRIX DE L'AVRE (13H58)
Plat - Listed - 3 ans
55 000 € - 2 400 m (G.P.) - 6 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE - SUPER 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Surabad M. Barzalona 58 4    1p 3p (24)
2 Azou (Œil.) G. Sias 58 5             1p 3p
3 Military Air A. Pouchin 58 2    3p 2p (24)
4 Golden Weaver A. Lemaitre 58 3    (24) 1p 6p
5 Killary King T. Piccone 58 1       4p 1p 1p
6 Croquis M. Guyon 58 6             1p 5p
Favoris : 6 - 1
Outsiders : 5 - 3

2) PRIX DE BARBEVILLE (14H33)
Plat - Groupe III - 4 ans et plus
80 000 € - 3 000 m (M.P.) - 7 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE - SUPER 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Bel et Bien A. Baron 57,5 7    1p (24) 1p
2 Kliff Béré J. Moutard 57,5 3    3p (24) 1p
3 Présage Nocturne S. Pasquier 57,5 4    4p (24) 1p
4 Candelari M. Barzalona 57 6    1p 1p (24)
5 Chess C. Demuro 57 2    2p (24) 1p
6 Annabel's Ghost A. Pouchin 57 5    1p 3p (24)
7 Internaute M. Guyon 57 1    1p (24) 5p
Favoris : 4 - 6
Outsiders : 7 - 3

4) PRIX ALLEZ FRANCE (15H50)
Plat - Groupe III - Femelles - 4 ans et plus
80 000 € - 2 000 m (G.P.) - 9 partants
COUPLÉS - TRIO - SUPER 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Rose Jaipur C. Demuro 56 2    5p (24) 3p
2 Galaxie Vega S. Pasquier 56 3    7p (24) 2p
3 Waldora E. Hardouin 56 9    4p (24) 6p
4 Le Combat Continue A. Madamet 56 6    3p (24) 8p
5 Grand Stars A. Lemaitre 56 4    (24) 1p 7p
6 Mme Jourdain A. Pouchin 56 5    6p (24) 3p
7 Euboa M. Barzalona 56 1    2p (24) 2p
8 Aventure M. Guyon 56 7    (24) 2p 2p
9 Zuna H. Journiac 56 8    1p (24) 4p
Favoris : 7 - 8 - 9
Outsiders : 4 - 3 - 5

5) PRIX GANAY (16H25)
Plat - Groupe I - 4 ans et plus
300 000 € - 2 100 m (G.P.) - 6 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE - SUPER 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Royal Rhyme C. Lee 58 2    (24) 3p 7p
2 Al Riffa (Œil.) D. B. Mcmonagle 58 6    3p (24) 0p
3 Horizon Dore C. Demuro 58 4    2p 7p (24)
4 Map of Stars M. Barzalona 58 5    1p 1p (24)
5 Sosie M. Guyon 58 3    (24) 4p 1p
6 Higher Leaves A. Pouchin 56,5 1    (24) 1p 3p
Favoris : 4 - 5
Outsiders : 2 - 3

6) PRIX DE GLATIGNY (17H00)
Plat - Classe 3 - Handicap divisé 
Deuxième épreuve - 4 ans et plus
27 000 € - 1 400 m (N.P.) - 14 partants
COUPLÉS - TRIO - MULTI - 2 SUR 4 - PICK5
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 White Platin (Œil.) R. Thomas 60 10      8p 0p 6p
2 Abiat T. Trullier 59 4    4p (24) 7p
3 Vega C. Lecœuvre 59 11      0p 6p 1p
4 Waziers A. Pouchin 58,5 13      1p 0p 0p
5 Ready To Rumble A. Pietsch 58,5 7       2p 1p 1p
6 Barging Thru (Œil.) F. Lefebvre 58 14      0p 0p 0p
7 Wind of Change A. Madamet 57,5 12      8p 3p 2p
8 Karinas Dream (Œil.) M. Guyon 57 6    1p 9p (24)
9 Ma Môme D. Santiago 55,5 5    6p (24) 0p

10Elusive Foot E. Hardouin 56 2       1p 9p 7p
11Sha Tin C. Demuro 55,5 1    2p (24) 0p
12Monsieurvalchop A. Molins 53 8       0p 0p 0p
13Purple Rain (Œil.) C. Pacaut 51,5 9       2p 3p 4p
14D Day Man M. Michel 50,5 3       8p 8p 0p
Favoris : 2 - 7 - 5 - 11
Outsiders : 10 - 8 - 1

7) PRIX MAURICE ZILBER (17H35)
Plat - Listed - Femelles - 4 ans et plus
48 000 € - 1 400 m (N.P.) - 10 partants
COUPLÉS - TRIO - MINI MULTI - 2 SUR 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Aquacell A. Pouchin 56 2    5p 6p (24)
2 Dyptique M. Guyon 56 3    8p 3p (24)
3 Lady Invincible C. Demuro 56 5    (24) 7p 6p
4 Chiaraniya A. Madamet 56 7    6p (24) 2p
5 Etel du Ninian L. Boisseau 56 10   0p (24) 0p
6 Omicrone (Œil.) T. Piccone 56 1    9p 7p (24)
7 Star Galaxy A. Lemaitre 56 4    3p (24) 7p
8 Queen's Reign D. B. Mcmonagle 56 6    (24) 2p 7p
9 Jasna's Secret M. Barzalona 56 8    (24) 7p 4p
10Exxtra R. Thomas 56 9    (24) 4p 4p
Favoris : 4 - 10 - 9
Outsiders : 2 - 7 - 1

8) PRIX DE LA VIEILLE TOUR (18H10)
Plat - Classe 3 - Handicap divisé 
Première épreuve - 4 ans
23 000 € - 2 000 m (M.P.) - 16 partants
COUPLÉS - TRIO - MULTI - 2 SUR 4 - PICK5
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Aquila Volante C. Pacaut 61 4    0p 6p (24)
2 Benimaru G. Sias 62 1    2p 9p (24)
3 Kind of Star (Œil.) T. Piccone 60,5 2       0p 2p 0p
4 Familiar S. Pasquier 60,5 14      0p 3p 2p
5 Chester Sky M. Guyon 60 13      5p 4p 2p
6 Wedgewood Pearl (Œil.) A. Molins 57,5 15   1p 4p (24)
7 Daddy Joy A. Baron 59 10      8p 2p 0p
8 Queen Singer A. Crastus 58,5 3       7p 1p 2p
9 Sokna C. Lecœuvre 58,5 12   9p 6p (24)
10Santo D. Provost 57 5       0p 5p 9p
11Cubanisto C. Demuro 58 16   2p 0p (24)
12 Olympic Flambee (Œil.) A. Lemaitre 58 8    3p 7p (24)
13Reine du Risk F. Veron 58 6    3p 6p (24)
14Perrine T. Trullier 58 11   Tp 5p (24)
15Be a Lord (Œil.) E. Hardouin 57,5 7       3p 8p 0p
16Zarina Mlle L. Bails 55,5 9       0h 7h 0p
Favoris : 5 - 2 - 15 - 11
Outsiders : 8 - 6 - 4

9) PRIX DU PAVILLON DES GARDES (18H45)
Plat - Classe 3 - Handicap divisé 
Deuxième épreuve - 4 ans
21 000 € - 2 000 m (M.P.) - 16 partants
COUPLÉS - TRIO - MULTI - 2 SUR 4
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde         Perf.
1 Chanaz M. Barzalona 60 7    0p 7p (24)
2 Anielska C. Demuro 60 16      0p 3p 1p
3 Haute Gamme D. Santiago 58,5 8       3p 7p 0p
4 Aurora's Beauty T. Piccone 60 5       3p 7p 7p
5 Cartimandua (Œil.) A. Pouchin 60 12      6p 7p 7p
6 El Tigre (Œil.) R. Thomas 60 15      4p 9p 7p
7 Garvey C. Lecœuvre 60 11   7p 4p (24)
8 Nice Ruler (Œil.) S. Pasquier 59,5 6       6p 0p 3p
9 Comte Noir Mlle A. Nicco 57,5 2       0p 7p 9p
10Elkabier (Œil.) Mlle M. Velon 57 14      3p 4p 5p
11Lipton Ka A. Baron 58,5 4       8p 1p 8p
12Lucy Galeste J. Moutard 58 13      0p 9p 0p
13Purple Mood J. Marien 56,5 3       0p 0p 0p
14Sijoux (Œil.) A. Madamet 56,5 10      0p 4p 2p
15Malya Mlle F. V. Skar 53,5 9       1p 0p 9p
16Summer Flirt M. Favriaux 49,5 1       8p 2p 5p
Favoris : 2 - 4 - 11 - 5
Outsiders : 3 - 16 - 10

CASTILLONNÈS - Réunion Régionale - 13h30
1) PRIX DU PAYS DU DROPT (14H00)
Attelé - Course D - 3 ans
18 500 € - 2 450 m - 9 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Marceline Leman V. Cabos 6a 7a 6a
2 Monara de Guez P. Le Moel 2a Da 5a
3 Menthe a l'Eau ET. Clozier 2a 2a
4 Muse du Loisir D.G. Chavatte 6a 6a 6a
5 Mexico P. Geray 9a Da (24)
6 My Dream des Monts N. Vimond 5a 4a 1a
7 Mercedes du Loisir A. Rozzoni 4a Da 0a
8 Milo du Houlbet M.-X. Charlot 8a 4a (24)
9 Major Chantereine R. Westerink 3a 2a 1a
Favoris : 9 - 3 - 2 / Outsiders : 6 - 8 - 7

2) PRIX ALAIN CHADOURNE (14H30)
Attelé - Course F - 4 ans
14 500 € - 2 450 m - 14 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Libellule Vergnier (D4) P. Le Moel Da (24) 8a
2 La Quick (D4) D. Laisis (24) 3a 2a
3 Louna de Suzon J. Paillé Da 7a 4a
4 Lorie d'Erpion (D4) M. Auvray (24) 6a 6a
5 Lord Trapassou (D4) K. Saliba Da (24) 0a
6 L'Indien du Valvic M. Criado 8a Da 2a
7 Lyedenna V. Cabos 7a 9a (24)
8 Lipton du Padoueng (DP) M. Yvon 3a Da 2a
9 Lilas Piemont (DA) M.-X. Charlot 8a 3a Da
10Lenzo Cash (D4) J. Mazou 5a 5a 4a

Suivants à 2475 mètres
11Louise d'Erpion (D4) ET. Clozier (24) 5a 7a
12Larnoa D.G. Chavatte 3a (24) Da
13Luz des Charentes P. Geray 9a (24) Da
14Lolita de Loriol V. Gonin 4a Da 5a
Favoris : 8 - 7 - 2 / Outsiders : 9 - 10 - 12

3) PRIX DU GETSO (GR. A) (15H00)
Attelé - Course G - 5 ans
15 500 € - 2 450 m - 14 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Karen Quick M. Yvon Inédit
2 Kognac des Tours D. Laisis Da 4a 4a
3 Kossinus A. Laigron (24) 0a Dm
4 Krack Marancourt (D4) G. Crespel 0a (24) 8a
5 Karika de Bry David Renault 0a (24) Da
6 Katana des Plaines (DA) V. Cabos 0a 4a (24)
7 Kildalone Creek V. Gonin 2a 6a 8a
8 Keeping Jyl (D4) P. Le Moel 1m (24) 4m
9 Kerida du Buisson J. Paillé Da 5a (24)
10Kassav (D4) M. Auvray Da 7a 0a
11Kardio F. Clozier Da Da 5a
12Konquistador (PA) M.-X. Charlot 4a Da 9a
13Kirikou du Dropt Ch. Feyte Da Da Da
14Kakao Decast (D4) Q. Fleury 7a Da (24)
Favoris : 8 - 10 - 12 / Outsiders : 7 - 6 - 2

4) PRIX GETSO (GR. B) (15H30) Attelé - Course G
5 ans - 15 500 € - 2 450 m - 14 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Kid des Andraux L. Brechat (24) 7a 0a
2 Kalou de Granou (DP) B. Olicard (24) Da 2a
3 Koralie L. Delestre Dm 5a Da
4 Kiara du Buisson (D4) D.G. Chavatte 8a Da (24)
5 Karenga Wallie (D4) F. Clozier Da Da Da
6 Karo de Rouaisse S. Bazire (24) 4a Da
7 Koeur a Prendre D. Crespel 5a Da (24)
8 Konfidence ET. Clozier 2a 0a 6a
9 Kaline Bey (DA) P. Geray Da Da Da
10Keep Ever Faith (D4) Mlle C. Saout 2m 7m 0a
11Kaolin Limousin (DP) A. Millet 0a (24) 3a
12Kulyssone d'Isques (DP) D. Laisis 0a Da 6a
13Kashmir's Fella J. Paillé 0a 8a 7a
14Kezya (D4) P. Le Moel 2a 7m (24)
Favoris : 14 - 8 - 7 / Outsiders : 11 - 13 - 4

5) PRIX GETSO (GR. C) (16H00) Attelé - Course G
5 ans - 15 500 € - 2 450 m - 14 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Kamille Chatault ET. Clozier (24) 0a 3a
2 Kamila Arma V. Cabos 7a 0a (24)
3 Kiwi de l'Haut L. Brechat Da 6a 0a
4 Kelly Devil V. Marquez 6a (24) Da
5 King's Game (D4) F. Clozier 4a 6a 3a
6 King du Fort D. Sabourdy Da 6a 7a
7 Kilim de Meautis (DP) P. Geray 2a Da 2a
8 Kolby de Gorgere A. Laigron 3m 7a 6a
9 Katoune de Mai M. Criado (24) 3a 6a
10Kesaro First (D4) D.G. Chavatte 0a 0a Dm
11Koccinelle Bam (D4) N. Vimond 6a 5a 0a
12Kiffeur de Crepin Th. Ducos (24) 5a 0a
13Karine de Bretagne (DP) A. Millet Da Da (24)
14Koki de Speretout J.M. Teillet 4a (24) 1a
Favoris : 11 - 10 - 9 / Outsiders : 5 - 6 - 7

6) PRIX DES 4 CANTONS (16H30)
Attelé - Course G - Mâles - 6 à 9 ans
19 500 € - 2 450 m - 15 partants
COUPLÉS - TRIO - QUARTÉ+ RÉGIONAL
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Jambavan K. Saliba (24) 4a 7a
2 Joe Louis (D4) P. Le Moel 8a 1a 0a
3 Ideal Winner (DP) G. Riviere Da 4a (24)
4 Jasper du Bellay (D4) M. Criado 9a Da 8a
5 Illytrass (D4) N. Vimond 0a 9a (24)
6 Jetlag de Beaufour D. Laisis 5a 6a 5a
7 Harry Montaval (D4) J. Paillé 9a 0a 7a
8 Igor de la Morelle (D4) F. Marty 6a 9a 7a
9 Josvil (D4) Th. Ducos 6a 5a 6a

Suivants à 2475 mètres
10Hic du Mouchel F. Clozier (24) Dm Da
11In Love de Valmier (D4) M. Yvon Dm Da 0a
12Hydis de Vasterie (DP) P. Geray 0a 0a 5a

13Hibiscus de Maisy C. Coustes (24) 6a Da
14Horus des Champs (DP) D. Cannillo 9a 0a 9a
15Hilaire des Plans (D4) V. Cabos 8a 0a (24)
Favoris : 6 - 2 - 3 - 4 / Outsiders : 8 - 9 - 7 - 5

7) PRIX COIFFURE BERNADETTE (17H00)
Attelé - Course F - 7 ans
20 000 € - 2 450 m - 12 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Ideal Wic (P.DP) D. Sabourdy 8a 0a (24)
2 Iquito du Leard (D4) D.G. Chavatte 0a 7a Da
3 Indy de Mai (DP) M. Criado Da (24) 0a
4 Igor du Regency (D4) Th. Ducos 3a 0a (24)
5 Icare de la Basle M. Daougabel Da 1a 3a
6 Ines Griff (DP) V. Cabos 3a 2a (24)
7 Impact Black (P4) T. Bord 1a Da 9a
8 Isea d'Houlbec P. Geray Am 9a 5a
9 Icarios Gemini (D4) F. Marty 2a 6m 4a
10Infatigable (P.DP) Ch. Feyte 5a 1a 1a
11Iris des Yolais F. Clozier 0m 0a 2a
12Invar Highland A. Rozzoni 8m 9m 0a
Favoris : 4 - 3 - 6 / Outsiders : 10 - 9 - 5

8) PRIX SOC. TROTTEUR FRANÇAIS (17H30)
Attelé - Crse E - 5 ans - 19 000 € - 2 450 m - 14 parts
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Kupidon de Corbery (D4) D. Cannillo 6a 6a 6a
2 Kueen Kep (D4) B. Olicard 5a 0a 5a
3 Koralie d'Isques (P4) P. Geray 8a 9a 0a
4 Koala du Dropt Ch. Feyte 2a Da 5a
5 Kolor (D4) N. Vimond 1a 5a 8a
6 Kallisto de Lastel K. Saliba Da Da 1a

7 Kueentrass Th. Ducos 4a 0a 3a
8 Kenza d'Asnois (D4) M. Auvray Da 2a 3a
9 Klaxon de Reville (D4) F. Clozier Da 9a 1a
10Kunta Kinte J. Chavatte Aa Da 8a
11Kristal du Palais (DP) V. Cabos 2a 1a Da
12Kokonut Baindor (D4) M. Criado 7a 8a 3a

Suivants à 2475 mètres
13Kamilla P. Le Moel Da Da Da
14Katiminnie Brouets A. Rozzoni 0a Da 4m
Favoris : 11 - 9 - 12 / Outsiders : 7 - 5 - 4

9) PRIX DU CONSEIL DÉP. LOT-ET-GARONNE (18H00)
Attelé - Course G - Amateurs - 7, 8 et 9 ans
5 500 € - 2 450 m - 16 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Déf.) Drivers Perf.
1 Ivanhoe Baindor F. Delpech (24) 0a 7m
2 Indiana Di Palba A. Redon 0a 7a 0a
3 Isidore du Plantis M. Massy 4a 8a 0a
4 Icidalie A. G. Da Silva 0a (24) 9m
5 Impact de Bezillat E. Borie (24) 0a 0a
6 Helfie Chanteins (D4) J.M. Dorchin 7a 4a (24)
7 Ipaligo J.l. Vayr 9a 7a Dm
8 Instar (D4) M. Cordeau 3a 4a 7a

Suivants à 2475 mètres
9 Icare d'Enfer (D4) E. Odic 4a 4a 3a
10Histoire Verte J.Ch. Daoudal (24) 3a Da
11Genius de Braye (DP) Didier Priou 0a 7a Da
12Honorine Nay C. Langlois 5a (24) 0a
13Hidalgo Planchette Adeline Haret 0a 1a 0a
14Hoori du Patural (D4) D. Bouyne 0a (24) 7a
15Golf (D4) T. Marsault 6a Da Da
16Gypsie Sly M. Weick 0a (24) 0a
Favoris : 8 - 9 - 12 / Outsiders : 13 - 14 - 6

MONT-DE-MARSAN - Réunion Régionale - 14h00
1) PRIX DE RUFFES (14H30)
Plat - A réclamer - 3 ans
8 000 € - 2 150 m - 9 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde          Perf.
1 Ready To Go A. Werlé 58,5 3        7p 8p 1p
2 Torpillon (Œil.) Mlle A. Merou 56,5 7             1p 8p
3 Keyko (Œil.) G. Sanchez 58 4        6p 5p 4p
4 Moon of The Night A. Gavilan 56,5 1        6p 5p 2p
5 Sandon (Œil.) G. Guedj-Gay 56,5 9        2p 0p 5p
6 Ze Weekend (Œil.) C. Cadel 56 8        8h 6h Ah
7 Jonh Lemon L. Castillon 53,5 2        0p 5p 6p
8 Razziya S. Topin 52 5      0p (24) 9p
9 Promesse (Œil.) M. Foulon 54,5 6        5p 0p 8p
Favoris : 2 - 5 - 4
Outsiders : 9 - 1 - 8

2) PRIX BARBEZIEUX-SAINT-HILAIRE (15H00)
Plat - Maiden - 4 ans et plus
8 000 € - 2 150 m - 13 partants

COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde          Perf.
1 Captain Jo (Œil.) V. Chenet 56,5 12     0p (24) 4h
2 Kitten Dream M. Romary 56,5 2             3p 9p
3 Cyclone de Bosda(Œil.) D. Morin 56,5 6        0p 0p 9h
4 Avitchi G. Guedj-Gay 58 10        4h Jh 4h
5 I Still Dream G. Sanchez 58 7      9p 0p (24)
6 Pic du Midi R. Dubord 55,5 4        5p 0p 9p
7 Bath Lau D. Al.-Gavilan 56,5 3        2p 2p 3p
8 Deesse Freyja J. Plateaux 56,5 8      (23) 9p 0p
9 Bellameister M. Foulon 56,5 1             4p 0p
10 Amadora C. Cadel 56,5 5      9p 6p (24)
11 Magic Tanit T. Henderson 56,5 9      (24) Th 1h
12 Hopefully (Œil.) A. Gavilan 56,5 13        4p 6h Jh
13 Khelystorm Mlle A. Merou 53 11            Inédit
Favoris : 6 - 7 - 9
Outsiders : 12 - 10 - 4

3) PRIX DE CONFOLENS (15H30)
Plat - Classe 4 - Cavalières - 4 ans et plus
7 500 € - 2 450 m - 7 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde          Perf.
1 Fal Dara (Œil.) J. Gourdain 56,5 4        3p 7p 6p
2 Balgees Time N. Caput 58,5 5        1p 7p 5p
3 Gaheris (Œil.) L. H. Fouchard 59 2        3p 0p 6p
4 Port Galland (Œil.) C. Guillemin 57 3        2p 6p 3p
5 Northern Angel C. Brechon 55 7      0p 0p (24)
6 Becquanon (Œil.) I. Chabiron 55 6        5p 0p 0p
7 First Diva E. Dubourg 58,5 1      7p (24) 0p
Favoris : 1 - 4 / Outsiders : 3 - 2

4) PRIX DE COGNAC (16H00)
Plat - Classe 4 - Handicap - 4 ans et plus
14 000 € - 3 000 m - 11 partants
COUPLÉS - TRIO
N° Chevaux (Œil.) Jockeys Pds Cde          Perf.

1 Mad River R. Dubord 62 2        0p 0p 5p
2 Zadall A. Seignoux 61 9      0p 3p (24)
3 Cocoon Quatre M. Romary 60,5 7        9p 8p 0p
4 Jungle Pulse A. Gavilan 61,5 5      5p 5p (23)
5 Perseveranza M. Lauron 59,5 1      4p 6p (24)
6 Torosentado (Œil.) L. Castillon 56,5 6        9p 6p 2p
7 Rouge (Œil.) C. Cadel 57,5 4        9p 0p 2p
8 Madgic'm A. Werlé 55,5 3      1p 0p (24)
9 Eliott Chop A. Bendjama 55 10       0p 8p 5p
10 El Ingrato A.lucas Toron 53 11       8p 3p 6p
11 Pintxopote (Œil.) M. Foulon 52,5 8        1p 5p 4p
Favoris : 8 - 4 - 11
Outsiders : 2 - 5 - 7

5) PRIX COURSES HIPPIQUES DE MANSLE (16H30)
Haies - Classe 4 - 3 ans
15 000 € - 3 450 m - 8 partants
COUPLÉS - TRIO
N°  Chevaux (Œil.)   Jockeys            Pds           Perf.
1   Azaan de Roche   A. Zuliani            67             2h 9h
2   Koffi Komet   K. Dubourg         66                  6h
3   Mimosa des Sources   G. Richard           66     5h (24) 8p
4   Stars of The Sky   Th. Journiac        61                  3h
5   Princess Daubrelle   D. Gallon             64            Inédit
6   L'Odyssee   A. Lepage           62,5           Inédit
7   Medaglia des Rocs   N. Baillou            61            Inédit
8   Vendome   F. Bayle                64            Inédit
Favoris : 1 - 4 - 2
Outsiders : 3 - 7 - 5

6) PRIX ASSOCIATION LES SAUVETEURS DE
LA CHARENTE (17H00)
Steeple-chase - A réclamer - 4 ans
15 000 € - 4 200 m - 7 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE
N°  Chevaux (Œil.)   Jockeys            Pds           Perf.
1   Lirak   A. R. Gonzalez    72        1s 5h 7h

2   Cheap (Œil.)   A. Lepage            68        4h 1s 2h
3   Lord Genius   M. Behocaray     69      4s (24) 5h
4   Lynx des Ongrais (Œil.)   G. Richard           71       5s 4s (24)
5   Parole d'Amis   T. Figueira           66     Ah 6h (24)
6   L Audacieux (Œil.)   F. Bayle                67         5h 5s 4s
7   Tarmelo (Œil.)   Th. Journiac        64       5s 3s (24)
Favoris : 1 - 3
Outsiders : 2 - 4

7) PRIX ASSOCIATION DES COURSES 
DE JARNAC (17H30)
Haies - Classe 4 - 4 ans
15 000 € - 3 650 m - 5 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE
N°  Chevaux (Œil.)   Jockeys            Pds           Perf.
1   Lui Pour Moi   E. Labaisse          68     3h Ah (24)
2   Le Reinuo   G. Richard           67     0p (24) 4p
3   Lythos'k   Y. Courmont       64            Inédit
4   Lutte Finale   D. Gallon             65            Inédit
5   Lorca Emery   Th. Journiac        62     (24) 7p 6p
Favoris : 1 - 2
Outsiders : 3 - 4

8) PRIX CHARLES ET ANTOINE ARMAND 
CHALLENGE DE L'OBSTACLE EQUINAXY (18H00)
Steeple-chase Cross-country - Classe 3 
Gentlemen-Riders et Cavalières - 5 ans et plus
19 000 € - 4 200 m - 5 partants
COUPLÉ ORDRE - TRIO ORDRE
N°  Chevaux (Œil.)   Jockeys            Pds           Perf.
1   Real des Rocs (Œil.)   L. H. Fouchard   69      6c 6c (24)
2   Jutathir du Breuil   J. Gerardin          68         5c 5c 3c
3   Caldeira (Œil.)   C. Dory                66      (24) 6c 1c
4   Cesar de Pretot (Œil.)   C.le Guevel         67      (24) 7c 2c
5   Gorviska   E. Dubourg         67      4c (24) 8c
Favoris : 2 - 1
Outsiders : 4 - 5

LES RAPPORTS DU QUINTÉ SAMEDI À AUTEUIL
QUINTÉ+ (Pour 2,00 euros)
16 - 18 - 15 - 11 - 14
Ordre . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Néant
Désordre . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 56 840,00
Bonus 4 sur 5 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 223,00
Bonus 3 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 171,80
NUMÉROS MAX
x2. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3-6-10-11-21-26
x10 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12
QUARTÉ+ 
(Pour 1,50 euro)
16 - 18 - 15 - 11
Ordre. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 171 315,75

Désordre . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 439,90
Bonus. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 778,80
TIERCÉ (Pour 1,00 euro)
16 - 18 - 15
Ordre. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 7 604,20
Désordre. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 270,30
MULTI (Pour 3,00 euros)
Multi en 4. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 66 622,50
Multi en 5. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 13 324,50
Multi en 6 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 441,50
Multi en 7 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1 903,50
2 SUR 4 (Pour 3,00 euros)
2 sur 4. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 243,00

LE PRONO DE LA RÉDACTION
3 - 4 - 5 - 9 - 13 - 8 - 2 - 15 

GRANDE COURSE DE HAIES DE PRINTEMPS 3
COUPLÉS - TIERCÉ - QUARTÉ+ 
QUINTÉ+ - MULTI - 2 SUR 4
19 partants - Tous partants

1. Jaguar du Berlais . 16 Th. Journiac 62
2. Pompano . . . . . . . . 18 T. Chevillard 62
3. Apaniiwa . . . . . . . . 15 A. Chesneau 62,5
4. Imbatable du Seuil11 A. Zuliani 64,5
5. Fiction du Berlais . 14 L. Zuliani 62,5

16 G. 93,20 ; P. 26,60 - 18 P. 7,40 - 15 P. 37,00
Couplé: 16-18 : G. 379,00 - P. 157,60 - 16-15 : P. 477,00
18-15 : P. 246,60

2-AMEDRAS 60,5

Septième d’un récent quinté sur ce
parcours, pourquoi pas ?

Anodin - Metal Rocket

3-TIMES WARRIOR 58,5

Deuxième récemment du quinté sur
ce parcours, on y compte !

Saxon Warrior - Al Janadeirya

4-TORTISAMBERT 58,5

Lui, s’est classé troisième du quinté
sur ce parcours, à jouer.

Sioux Nation - Top Chain

5-PUMALIN PARK 56,5

Récent lauréat d’un lot secondaire
sur ce parcours, à suivre.

Exceed and Excel - Galileano

6-ROYALWOOD 55,5

Cinquième derrière Pumalin Park,
ici, plus compliqué, à voir.

Birchwood - Royal Green

7-CORTADO 55,5

Battu logiquement lors de sa récente
rentrée, on attendra. 

Holy Roman Emperor - Cove Beach

8-FORCHESTER 55

Pas mal sa récente sortie dans un
quinté à Chantilly, possible.

Ribchester - Trainnah

9-CENTENARIO 55

Bon deuxième derrière Pumalin
Park, à ne pas négliger, gare !

Dream Ahead - Rien Que Pour Toi

10-WONDER BOY 54,5

Dix ans, quatrième derrière Pumalin
Park, ici, moins de marge.

Sepoy - Sound of Summer

11-ALABAMA MOON 54,5

Elle reste sur de nombreux échecs,
en méforme, dur !

Jimmy Two Times - Adira

12-LORD SINCLAIR 54,5

Pas revu depuis le mois de novem-
bre, rentrée très délicate.

Almanzor - Mary's Precedent

13-IGNOL 53,5

Bon troisième derrière Pumalin
park, il pourrait surprendre !

Guignol - Indyca

14-AVERSA 53
Zelzal - Ashiyla

15-MIELA 53

Décevante derrière Pumalin Park,
un rachat n’est pas exclu.

Zarak - Melovia

16-JACK O'BOY 52,5

Absent depuis la mi-novembre, sa
rentrée s’annonce ardue. 

Anodin - Goldy Honor

NON-PARTANTE

N° CHEVAUX (ŒIL.) S.A.R. PDS CDE JOCKEYS ENTRAÎNEURS C. PR. MUSIQUES GAINS
1 SKYLIGHT BROCHARD (Œil) H b. 4 60,5 7 A. Lemaitre T. Donworth 15/1 8p 3p 4p 1p (24) 2p 3p 4p 115 850
2 AMEDRAS (Œil) H al. 8 60,5 16 C. Demuro C. Escuder 14/1 7p 4p 4p 1p (24) 0p 3p 6p 265 350
3 TIMES WARRIOR M b. 4 58,5 3 M. Guyon C. Ferland 4/1 2p 1p (24) 2p 5p 0p 1p 4p 69 870
4 TORTISAMBERT H b. 4 58,5 9 S. Pasquier F. Chappet 6/1 3p 1p (24) 3p 6p 5p 8p 3p 63 200
5 PUMALIN PARK H b. 5 56,5 1 A. Pouchin G. Mosse 8/1 1p 8p 9p 6p (24) 9p 6p 4p 33 639
6 ROYALWOOD F b. 5 55,5 12 Mlle F. V. Skar Mme C. B.-Barbe 20/1 5p 8p 5p 1p 2p 4p (24) 0p 119 860
7 CORTADO H b. 4 55,5 2 E. Hardouin A. Suborics 22/1 0p (24) 5p 2p 0p 3p 7p 5p 31 870
8 FORCHESTER (Œil) H al. 6 55 11 C. Lecœuvre Ed. Monfort 12/1 7p 6p (24) 4p 4p 3p 7p 0p 104 460
9 CENTENARIO H b. 6 55 6 M. Barzalona G. Mosse 10/1 2p 5p 1p 0p (24) 0p 5p 0p 106 280

10 WONDER BOY (Œil) H b. 10 54,5 4 L. Roussel Ed. Monfort 18/1 4p 9p 5p 4p 4p 0p (24) 6p 285 386
11 ALABAMA MOON F b. 4 54,5 5 B. Marie H. Blume 24/1 0p 8p (24) 6p 8p 7p 6p 1p 52 800
12 LORD SINCLAIR H al. 4 54,5 8 R. Thomas C. & Y. Lerner 25/1 (24) 7p 6p 1p 4p 5p (23) 3p 31 760
13 IGNOL M b. 4 53,5 10 A. Madamet H.-A. Pantall 13/1 3p 0p (24) 0p 3p 5p 2p 9p 51 280
14 AVERSA F b.f. 5 53 13 NON-PARTANTE N. Caullery N.-P. 6p 4p 2p 2p 0p 8p (24) 0p 141 620
15 MIELA F b. 4 53 15 Mlle M. Velon A. Suborics 16/1 7p 1p 7p (24) 6p 5p 8p 0p 29 360
16 JACK O'BOY H b. 8 52,5 14 Mlle D. Santiago Mme J. Hendriks 40/1 (24) 2p 1p 4p 0p 1p 4p 0p 138 810

TIERCÉ - QUARTÉ+ - QUINTÉ+ - MULTI - 2 SUR 4
CE DIMANCHE À PARISLONGCHAMP - RÉUNION 1 - COURSE 3 - PRIX DE CHEVILLY
Plat - Classe 2 - Handicap divisé - Première épreuve - 4 ans et plus - Réf. : +17,5 - 53 000 € - 1 400 m (N.P., Corde à droite) - 16 partants - Départ à 15 h 15
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 DE PARTICULIER A PARTICULIER ! Recevez 
des centaines de contacts de femmes 
seules prêtent à faire des rencontres im- 
médiates sur la région ! Appel gratuit SPC 
Tél 0805.030.553 
..............................................................................................

 NI CLUB NI 
AGENCE + 
d e  34 0 0 
annonces 
de P à P 
a v e c  t é l 
pour  des 

rencontres sérieuses sur votre région. 
POINT RENCONTRES MAGAZINE, doc 
gratuite s/pli discret : 0 800 02 88 02 
(service & appel gratuits) 
..............................................................................................

 Vous êtes déçu(e) des sites de rencontres. 
Vous êtes célibataires, veufs(ves) ou divor-
cé(e)s, et souhaitez faire des rencontres 
sérieuses, en vue d’une relation stable et 
durable ? Faîtes comme nos nombreux 
adhérent(e)s, qui nous font confiance 
depuis 53 ans, contactez UniCentre au 
06.12.99.89.14 www.unicentre.eu. 
 RDV gratuit au bureau ou à domicile. 
Documentation sur demande. 
..............................................................................................

 Immobilier / Ventes 

En la Chambre des notaires de la Gironde, 6, rue Mably - 33000 BORDEAUX

VENTE AUX ENCHÈRES
MERCREDI 28 MAI 2025 À 14 H 30

(Dépôt de consignation à 14 heures)

Lot n° 1 : BORDEAUX – 9 bis, rue Stehelin – Caudéran
Mise à prix : 320 000 €

Maison pierre 70 m² env. Garage et jardin – À rénover Section VD n° 1 pour 305 m² - DPE :  F/F.
Visites sans rendez-vous les 2 mai, 14 mai et 21 mai de 8 H 30 à 10 H.

Me Olivier Lassere, notaire à Bordeaux

Lot n° 2 :  LE BOUSCAT (33110) – 23, rue Coudol – Centre-ville
Mise à prix : 350 000 €

Maison en pierre 106 m² environ - 5 pièces principales dont un grand séjour ouvert sur jardin. 
À rénover. Cadastrée section AK n° 603 et 605 pour 156 m². DPE : en cours.

Visites sur place sans rendez-vous 2 mai, 14 mai et 21 mai de 10 H 30 à 12 H.
Me Stéphane GARIBAL, notaire à Pessac

Lot n°4 : LE BOUSCAT (33110) – 1, rue Bertrand-Hauret – 17, rue Coudol – Centre-ville
Mise à prix : 250 000 €

Maison en pierre 76 m² environ – 4 pièces principales - Vétuste - Jardinet
Cadastrée section AK n° 1 pour 93 m². DPE : en cours. 

Visites sur place sans rendez-vous les 2 mai, 14 mai et 21 mai de 10 H 30 à 12 H.
Me Stéphane GARIBAL, notaire à Pessac

Renseignements : 06 15 05 66 43 - https://www.immobilier.notaires.fr/  AUDENGE   441 000 € HAI 
 Exclusivité, très bel emplacement, côté 
bassin, contemporaine PP, 3 ch, gge et 
car-port. DPE D/B. 
 VILLAS & MAISONS L’AGENCE Ryan 
CLAIN  Agentco E-I. 07.69.07.53.04 
..............................................................................................

 ANDERNOS LES BAINS   1 495 000 € 
 EXCLUSIVITÉ V&M : Vue bassin Andernos 
: Villa lumineuse, 10 couchages, piscine, 
garage de 47 m2. Opportunité à saisir ! 
DPE D/B. 1 495 000€ hon agence inclus 
(5% TTCcharge acq). 1 423 810€ hors hon. 
 VILLAS & MAISONS L’AGENCE
R.LHOMME 07.60.09.06.40 
..............................................................................................

 ANDERNOS LES BAINS   989 415 € 
 ANDERNOS Port, superbe contempo-
raine bois esprit bassin, plain-pied, très 
lumineuse, poutres apparentes, un brin 
atypique, 152m2 + terrasse couverte / 
785m2. SPA. DPE C/C. 989.415€ hai 4,7% 
charge acq.(945K€ hors hon). 
 I.DURANT AGENT CO E-I + 
V&M06.45.84.35.92 
..............................................................................................

 Viagers 

 BORDEAUX   NC 
 V i a g e r , 
nue-pro-
p r i é t é , 
bail-à-vie, 
v e n t e  à 
t e r m e . 
Recherche 

pour investisseurs  : Bordeaux - Libournais 
- Bassin d’Arcachon. 
 Contactez nos experts reneecostes.fr 
 05.54.02.00.05 
..............................................................................................

 BORDEAUX   NC 
 Au coeur 
d e  B o r -
d e a u x 
d e p u i s 
1987 RE-
CHERCHE 
tous via-

gers, tous départements pour clientèle 
de qualité. Estimation et étude gratuites 
-  Michel ROYE 
 RESEAU NATIONAL DOM TOM
06.73.39.12.19
www.cirsoviager.com 
..............................................................................................

 BORDEAUX   NC 
 Augmen-
tez vos re-
venus pour 
m i e u x 
profi ter de 
votre re-
traite. Une 

étude offerte et un accompagnement 
personnalisé tout au long de votre projet. 
 Univers Viager Nouvelle Aquitaine 
05.56.21.91.44 www.univers-viager.fr 
..............................................................................................

 Immobilier / Location 

 Divers 

 ARCACHON   NC 
 Bel emplacement, location gérance Bar à 
vins tout équipé , beaux volumes et beaux 
référencements, licence IV , contrat 6 mois 
minimum. 
 Plus d’infos : 06 34 99 76 88 , pjs@ics.
capital 
..............................................................................................

Rencontres

Grâce à son expertise média, notre régie 
publicitaire conçoit et met en œuvre vos 
campagnes sur de nombreux supports 
pour vos projets de communication locale, 
régionale et même nationale.  
sudouest-publicite.com 
..............................................................................................

Toutes nos annonces sur sudouest-immo.com en partenariat avec

Immobilier

 Maisons 

 TAUSSAT   1 995 000 € 
 Exclusivité V&M : RARE! Très belle vue 
bassin. Villa 195 m2, 4ch, (1 suite), piscine, 
terrasse, spa, sous sol. DPE C/A.  Prix Hon 
ag inclus 5% charge acq. (1900000€ NV) 
 V.MERCHADOU Agentco E-I : 
06.61.46.47.80 
..............................................................................................

 ANDERNOS LES BAINS   1 795 000 € 
 Exclusivité V&M : centre 100m bassin, très 
calme, contemporaine haut de gamme 
240 m2, 5 suites, bureau, cave, cuisine 
d’été, gge dble, piscine chau� ée. DPE A/A 
Prix  hon ag inclus 5% charge acq (1.710 
K€ hors hon). 
 I.DURANT AGENT CO E-I + 
V&M06.45.84.35.92 
..............................................................................................

 LEGE CAP-FERRET   572 250 € 
 Exclusivité V&M : LÈGE bourg, jolie arca-
chonnaise de charme, 4 ch, 145m2, exté-
rieur intime avec terrasse et piscine. DPE 
D/D. 572 250€ FAI 5% charge acq (545K€ 
hors hon).[GRI]L.Macé Agentco E-I pour 
V&M l’Agence  06.11.49.32.54 [/GRI] 
..............................................................................................

 ANDERNOS LES BAINS   4 680 000 € 
 Rare ANDERNOS : Votre coin de paradis, 
sur la plage, en plein centre et au calme, 
1ère ligne exceptionnelle. Garage, piscine...
DPE B/A. 4 680 000€ hon agence inclus 
(4% charge acq). 4500K€ hors hon. 
 VILLAS & MAISONS L’AGENCE
R.LHOMME 07.60.09.06.40 
..............................................................................................

EMPLOI
jeudi

et samedi

EMPLOI

IMMOBILIERmardiet dimanche

PRÈS DE CHEZ VOUSmercrediet vendredi

AUTOMOBILE
vendredi

FORMATION
samedi

RENCONTRES
mercredi

et dimanche

Vos rendez-vous 
Annonces

Vous souhaitez publier votre annonce ? *  
Contactez-nous : pub@sudouest.fr | 05 35 31 27 40
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GUIDE & TOURISME

Bassin d’Arcachon, 
Le guide, 
par Eric Cowez, 
144 pages

15,90 €

15 x 21 cm, 
broché à rabats

EXTRAIT

EN LIBRAIRIES, MAISONS DE LA PRESSE 
ET SUR BOUTIQUE.SUDOUEST.FR www.editions-sudouest.com

Bassin d’Arcachon,
un écrin à découvrir

OÙ MANGER,
OÙ DORMIR,

BOIRE UN VERRE,

EMPLETTES



Météo

27 avril il y a ...
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La sainte du jour
Zita. Laïque, elle est vénérée de son
vivant pour sa bonté envers les
pauvres et des miracles. Elle est
morte à Lucques, en 1278, à 60 ans.

D’autres 27 avril
1816 : René Caillié embarque à Bor-
deaux pour Tombouctou. 1912 : la
bande à Bonnot est arrêtée dans le
Val de Marne. 2017 : 25 000 hectares
de vigne touchés par le gel dans le
vignoble de Cognac.

Insolite
Deux tombes sur la piste d’atter-
rissage.Sur la piste principale de
l’aéroport international de Savan-
nah, aux États-Unis, se trouve un

cimetière familial avec deux tombes.
Ce sont les sépultures des premiers
propriétaires de ce terrain acheté en
1942 par le gouvernement fédéral.
Les descendants en avaient négocié
le maintien sur le site.

Ephéméride

Ouvert toute l’année - 7 jours sur 7

Brasserie
de la mer

2, place Louis-David
Andernos-Les-Bains - 05 56 26 74 77

SERVICE CONTINU

Renseignements et inscriptions auprès de Syltours, Anglet :   
05 62 27 58 82 – Du lundi au vendredi 
Tarif : base chambre double. Hors assurance annulation. Prix au départ de Bordeaux. Base 40 personnes min. Base 36 à 39 : + 30 € 
Programme complet du séjour sur le site du Club Abonnés Sud Ouest : leclub.sudouest.fr

SÉJOUR LECTEURS

Envolez-vous 
pour l’Inde du Nord

1 790 €/pers. 
Offre spéciale lecteurs Sud Ouest,  
au lieu de 1 990 €/pers.

Vol au départ de Bordeaux, avec Syltours, tour-opérateur 
spécialiste des voyages sur mesure pour les groupes.

Du 11 au 20 septembre 2025


